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Message du premier ministre 

Bien que leur nom officiel ait été les Jeux olympiques et paralympiques d’hiver de 2010 à 
Vancouver, il ne fait aucun doute que ces Jeux ont réellement été « Des Jeux pour tout le Canada ».

Depuis le début du relais de la flamme jusqu’à la cérémonie de clôture, sans oublier la médaille 
d’or remportée par Alexandre Bilodeau – la première pour le Canada en sol canadien –, la vague 
d’enthousiasme suscitée par Vancouver 2010 a déferlé dans tout le pays, d’est en ouest et du 
nord au sud. Les deux tiers des Canadiens et Canadiennes, soit 22 millions de personnes, ont été 
témoins de la victoire de notre équipe masculine de hockey, qui a quitté Vancouver l’or au cou.

Les Jeux d’hiver de 2010 à Vancouver et à Whistler ont connu un succès retentissant à tous les 
égards. Nos fabuleux athlètes ont terminé parmi les cinq premiers à 50 reprises, nous garantissant 
le premier rang à égalité avec les États-Unis. Nous avons récolté 19 médailles paralympiques, 
un record pour le Canada, et 26 médailles olympiques, dont 14 d’or, soit le plus grand nombre de 
médailles d’or jamais remportées par un pays lors des Jeux olympiques d’hiver.

La participation des Canadiens et Canadiennes a été sans précédent. Ensemble, nous avons vécu 
les Jeux d’hiver de 2010 par l’entremise des médias et d’Internet, mais aussi grâce aux célébrations 
locales, où nous en avons profité pour encourager les athlètes de notre coin de pays. Nous pouvons, 
tous autant que nous sommes, être fiers du succès remporté par nos athlètes, comme nous pouvons 
être fiers du succès remporté par les Jeux mêmes. Ce fut une vitrine incomparable qui a permis de 
mettre en valeur l’ingéniosité, la cordialité, la culture et la diversité sans pareilles du Canada.

Nombreux sont ceux à qui revient le mérite de cette réussite.

Les dirigeants, les employés et les bénévoles du Comité d’organisation des Jeux olympiques et 
paralympiques d’hiver de 2010 à Vancouver constituent la pierre d’assise sur laquelle sont venues 
s’appuyer les contributions des autres partenaires. Les gouvernements provinciaux et territoriaux 
ont tous contribué grandement en emboîtant le pas au premier ministre Gordon Campbell et à la 
Colombie-Britannique, qui ont donné l’exemple au nom de tous les habitants de cette province.

Les administrations municipales, avec en tête de liste Vancouver et Whistler, ont été des 
partenaires très appréciés. L’accueil et l’organisation des Jeux n’auraient pas été les mêmes sans 
l’appui des Premières nations et des autres peuples autochtones. La participation significative de 
tous ces intervenants témoigne des efforts consentis par le Canada pour inclure tous ses citoyens.

Le Comité olympique canadien et le Comité paralympique canadien méritent aussi des éloges; il ne 
faudrait pas non plus oublier d’étendre nos félicitations à tout le système sportif canadien, grâce 
auquel nos athlètes ont pu bénéficier d’un soutien pour se préparer à cette occasion unique de 
faire leurs preuves contre les meilleurs du monde dans leur patrie.

Le gouvernement du Canada est fier d’avoir été un partenaire important et d’avoir contribué à 
faire de ces Jeux les plus réussis de tous les Jeux olympiques d’hiver. Qu’il s’agisse d’appuyer la 
candidature de Vancouver, d’encourager nos athlètes par l’entremise du programme À nous le 
podium, ou encore de faire en sorte que ces Jeux soient les plus durables de l’histoire olympique, 
nos ministères, nos organismes et nos sociétés d’État ont travaillé de concert pour créer des 
souvenirs impérissables et léguer de nombreux atouts aux générations futures.

Veuillez agréer mes salutations distinguées.

 
 
 

Le très honorable Stephen Harper, C.P., député  
Premier ministre du Canada



Message des ministres de Patrimoine canadien

Les Jeux olympiques et paralympiques d’hiver de 2010 à Vancouver ont connu un succès 
sans précédent.

Les images saisissantes des foules animées célébrant l’événement aux sites de 
célébration, dans les différents pavillons et lors des festivals culturels et des cérémonies 
qui ont été diffusées de Vancouver, de Whistler et de Richmond – à vrai dire, de tout le 
Canada – ont marqué l’imaginaire de tous les Canadiens.

Les performances impressionnantes des athlètes et les histoires poignantes qui ont 
touché le cœur et l’âme de la nation, ont fait de ces Jeux un événement dynamique qui 
a inspiré comme jamais auparavant, un sentiment de fierté nationale, communautaire et 
personnelle. 

Des artistes canadiens se sont démarqués en se produisant dans un environnement 
des plus créatifs devant un public enchanté. Nos Premières nations, notre diversité 
culturelle et nos langues officielles étaient toutes mises au premier plan afin de faire 
connaître le Canada en tant que société ouverte à tous, et qui chaque jour, fait écho aux 
idéaux olympiques et paralympiques. Un record de diffusion radiophonique et télévisée 
a été enregistré et la couverture par les nouveaux médias offerte a permis à un nombre 
inégalé de foyers de suivre l’événement. Les Canadiens n’ont jamais été aussi nombreux 
à utiliser Internet qu’au cours des mois de février et de mars.

Les Jeux ont connu un succès retentissant grâce aux partenariats solides et durables qui 
ont caractérisé, dès le tout début, ce grand projet national. Au nom de tous les Canadiens, 
je reconnais et apprécie les précieuses contributions de nos nombreux partenaires à 
l’intérieur et à l’extérieur du gouvernement en vue d’assurer notre réussite collective.

Je suis fier de présenter aux Canadiens ce rapport final intitulé Des Jeux pour tout 
le Canada. On y illustre la façon dont le gouvernement du Canada a contribué à la 
réussite des Jeux d’hiver de 2010. On y décrit également en détail le coût marginal 
de ses contributions et on y présente les nombreux avantages et legs importants dont 
les Canadiens profiteront grâce à la tenue de cet événement. Des Canadiens dont la 
vie a été touchée en raison de leur participation aux Jeux, y relatent également leur 
expérience dans leurs propres mots. Leur histoire symbolise et reflète les expériences 
personnelles de millions de Canadiens.

La tenue des Jeux d’hiver de 2010 a laissé aux Canadiens des souvenirs inoubliables 
et a déjà permis de tirer des avantages appréciables sur les plans social et économique. 
Je crois pertinent de souligner que la devise que nous avons adoptée il y a de cela des 
années sonne encore juste aujourd’hui : « Ensemble en 2010 ».

L’honorable James Moore 
Ministre du Patrimoine canadien et des Langues officielles



Message des ministres de Patrimoine canadien

Les athlètes canadiens savaient depuis un certain temps déjà que l’année 2010 leur 
offrirait des possibilités intéressantes et leur présenterait des défis importants.

Le Canada avait eu le rare privilège d’avoir déjà organisé les Jeux olympiques deux fois 
dans le passé. Bien que les Jeux de 1976 à Montréal et de 1988 à Calgary aient été une 
réussite de bien des façons – et que les équipes canadiennes aient offert bon nombre 
d’excellentes performances –, nous étions le seul pays à n’avoir jamais remporté de 
médaille d’or olympique sur son propre territoire.

En 2010, le Canada et les Canadiens ont encore une fois montré au reste du monde que 
nous sommes des hôtes courtois et compétents et que nous possédons la volonté et 
la capacité de compétitionner et de remporter une confrontation contre les meilleurs 
athlètes du monde.

Nos athlètes olympiques ont remporté 14 fois la médaille d’or, ce qui représente un 
nombre record pour un même pays lors de Jeux d’hiver. L’équipe a remporté 26 médailles 
au total, soit plus que le Canada n’a jamais gagné lors des Jeux olympiques précédents. 
Nos athlètes paralympiques ont remporté 10 médailles d’or et 19 médailles au total.

Nos athlètes méritent toute notre admiration. Ils se sont entraînés sans relâche 
pendant toute leur carrière sportive et n’ont rien laissé au hasard. Ils s’en sont tirés 
avec honneur et intégrité. Ils ont fait face à l’adversité et ont essuyé leurs défaites 
personnelles avec grâce et ont trouvé la force de continuer à faire de leur mieux et à 
poursuivre le rêve de leur vie.

En plus de manifester à l’unanimité leur soutien à nos athlètes, les Canadiens n’ont 
jamais été aussi nombreux au rang des spectateurs. Le record de téléspectateurs 
canadiens a été brisé cinq fois pendant la tenue des Jeux olympiques d’hiver. Le 
Consortium national des diffuseurs a offert une couverture sans précédent des Jeux 
paralympiques d’hiver.

Comme nos athlètes n’ont cessé de nous le répéter tout au long des Jeux, ils n’auraient 
jamais donné une aussi bonne performance sans le soutien de longue date d’une armée 
invisible de bénévoles, de leur famille, des organisateurs sportifs et de leurs entraîneurs. 
Le gouvernement du Canada est fier d’avoir fait partie de ce réseau de soutien grâce 
à l’initiative « À nous le podium » réalisée en partenariat avec le système sportif, le 
COVAN et le secteur privé. Cette initiative réussie s’ajoute aux nombreux programmes 
qui permettent de soutenir de façon continue les athlètes et les sports au Canada.

À présent, qu’ils choisissent d’embrasser une nouvelle carrière ou de continuer à 
compétitionner pour le Canada partout dans le monde, les membres des équipes 
olympique et paralympique canadiennes de 2010 et les souvenirs qu’ils laissent 
occuperont toujours une place parmi nous, nous rappelant ainsi que ces jeux étaient 
véritablement « des Jeux pour tout le Canada ».

L’honorable Gary Lunn 
Ministre d’État (Sports)



Message du directeur général du COVAN

Au nom de l’équipe de Vancouver 2010, je tiens d’abord à mentionner que ce fut un 
grand honneur pour nous tous de travailler à l’organisation des Jeux de 2010 au nom de 
tous les Canadiens.

L’organisation des Jeux est une expérience peu commune qui nous permet de vivre, 
pendant six petites années bien remplies, le cycle de vie complet d’une organisation 
d’envergure et complexe œuvrant sur la scène mondiale. Ce fut une aventure 
intéressante et stimulante qui sera pour nous tous inoubliable; nous espérons avoir 
rendu les Canadiens fiers.

Il y a plusieurs années, nous avons établi un objectif ambitieux pour nous mêmes et 
nos partenaires : exalter l’âme du Canada et inspirer le monde entier grâce à des Jeux 
olympiques et paralympiques extraordinaires qui laisseront un héritage durable. Un des 
facteurs les plus importants de la concrétisation de cette mission a été les partenariats 
solides, et je ne saurais insister suffisamment sur l’importance de notre partenariat avec 
le gouvernement du Canada. Grâce à son soutien et à sa pleine participation à tous les 
éléments clés des Jeux, nous avons été en mesure de montrer au pays et au monde 
entier ce que nous pouvons réaliser lorsque nous travaillons ensemble.

Il serait impossible d’énumérer tous les secteurs clés dans lesquels le gouvernement 
du Canada a joué un rôle important, mais en voici quelques uns qui illustrent le vaste 
partenariat que nous avons établi : des installations sportives ultramodernes, des 
cérémonies spectaculaires, un programme visant à assurer une grande participation des 
Autochtones, un relais de plus de 100 jours de la flamme olympique d’un bout à l’autre du 
pays, une technologie de pointe pour les prévisions météorologiques et l’extraordinaire 
programme « À nous le podium! ». J’encourage fortement les Canadiens à lire Des Jeux 
pour tout le Canada afin de bien comprendre les nombreuses initiatives et les nombreux 
programmes organisés par le gouvernement du Canada avant et pendant les Jeux, ainsi 
que les legs durables qui en découleront et dont nous profiterons tous.

Lors de la cérémonie de clôture des Jeux olympiques d’hiver de 2010, j’ai mentionné 
que le temps était venu de dire « au revoir » et de réfléchir un instant au Canada 
d’aujourd’hui par rapport au Canada d’avant les Jeux. Le gouvernement du Canada, au 
nom de l’ensemble des Canadiens, a joué un rôle de taille dans la réussite des Jeux, et 
j’aimerais remercier le premier ministre Harper, les ministres Moore et Lunn, et toutes 
les personnes qui se sont donné corps et âme afin de créer le Canada d’aujourd’hui à 
l’occasion des Jeux olympiques et paralympiques d’hiver de 2010, lesquels ont été une 
expérience des plus inspirantes.

John Furlong 
Président et directeur général  
Comité d’organisation des Jeux olympiques et paralympiques d’hiver de 2010  
à Vancouver (COVAN)
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INTRODUCTION
Des Jeux pour tout le Canada
 
Lorsque l’aéronef Polaris des Forces canadiennes transportant la flamme olympique 
a touché le sol canadien le 30 octobre 2009 à Victoria, en Colombie-Britannique, 
il a donné le coup d’envoi à une célébration nationale ne ressemblant à pratiquement 
aucune autre célébration connue dans l’histoire du Canada.

De ce jour d’octobre 2009 jusqu’à l’extinction de la flamme dans la vasque 
paralympique à Whistler (C.-B.) le 21 mars 2010, les Canadiens des quatre coins 
du pays ont été unis, inspirés et exaltés par la tenue des Jeux olympiques et 
paralympiques d’hiver de 2010 à Vancouver.

Bien entendu, ces Jeux n’étaient pas qu’un événement national pour le Canada. 
Pendant ces quelques semaines de février et de mars, l’attention du monde entier 
a été tournée vers le Canada. Nous avons accueilli à Vancouver et à Whistler quelque 
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6 850 athlètes olympiques et paralympiques provenant de 82 pays. Pendant plus 
de 17 jours de compétitions olympiques et de 10 jours de compétitions paralympiques, 
ces athlètes ont donné au monde entier une démonstration stupéfiante de l’excellence 
dans le sport, ont fait preuve de beaucoup de courage et de persévérance et nous ont fait 
vivre des moments touchants d’humanité, d’humour et d’humilité qui resteront gravés 
dans notre mémoire collective pendant de nombreuses années à venir.

Au-delà de la simple joie de voir les athlètes performer, les Jeux olympiques et 
paralympiques font partie des plus grands événements internationaux au monde – compte 
tenu de leur envergure et de leur complexité.

Organiser des Jeux olympiques et paralympiques réussis nécessite la contribution et les 
efforts de nombreux partenaires de même qu’une bonne coordination et une excellente 
communication entre ces derniers. Pour le Canada, il était clair dès le début que la réussite 
de l’événement serait évaluée non seulement en fonction de la qualité des Jeux, mais 
aussi pour les legs qu’ils laisseraient derrière.

Par conséquent, alors que le Comité d’organisation des Jeux olympiques et paralympiques 
d’hiver de 2010 à Vancouver (COVAN) se concentrait sur sa mission très importante 
d’organiser des Jeux de grande qualité pour les athlètes aussi bien que pour les 
spectateurs, les partenaires publics – tous les ordres de gouvernement, les quatre 
Premières nations hôtes, le Comité olympique canadien, le Comité paralympique canadien, 
tous les athlètes de sports d’hiver et leurs organisations nationales – n’ont jamais perdu 
de vue l’importance de laisser des legs inestimables qui profiteront à tous les Canadiens.

Rôle du gouvernement du Canada

À titre de collaborateur fier et dévoué et de partenaire important dans le cadre de la 
tenue des XXIes Jeux olympiques et des Xes Jeux paralympiques d’hiver, le gouvernement 
du Canada (ci après le « gouvernement ») s’est fixé comme priorité clé de veiller à ce 
que les Jeux favorisent la participation de tous les Canadiens et offrent à tous des 
avantages durables. Il a reconnu l’occasion sans précédent qu’offraient les Jeux de célébrer 
l’excellence canadienne et de présenter le pays au monde entier et s’est engagé à profiter 
au maximum de cette occasion.

Les investissements ciblés du gouvernement ont aidé à faire en sorte que les exemples 
canadiens de réussite dans le domaine des sports, des arts, de la culture, des affaires 
ou du tourisme soient partagés avec un vaste auditoire partout dans le monde afin de 
promouvoir le Canada en tant que destination touristique de choix et en tant qu’endroit 
intéressant où vivre et faire des affaires.
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Les objectifs du gouvernement du Canada

Les Jeux d’hiver de 2010 représentaient une occasion unique de promouvoir le Canada 
en tant que pays novateur, inclusif et évolué, fier d’offrir un des niveaux de vie les plus 
élevés dans le monde. Les objectifs du gouvernement en ce qui a trait à la tenue des Jeux 
d’hiver de 2010 à Vancouver et à Whistler étaient les suivants :

•	 Favoriser la participation des Canadiens pour que ceux-ci soient « des Jeux pour tout 
le  Canada » et veiller à ce que tous profitent de cette expérience d’un océan à l’autre.

•	 Utiliser les Jeux d’hiver de 2010 afin de faire avancer les priorités actuelles du 
gouvernement fédéral, ainsi que de promouvoir les avantages et les legs durables sur 
les plans sportif, social, culturel et économique pour l’ensemble des Canadiens.

•	 Promouvoir l’excellence et les valeurs du Canada à l’échelle nationale et internationale 
afin de stimuler la croissance du commerce extérieur, des investissements de 
l’étranger et du tourisme; ce qui permettra, en retour, de renforcer la stabilité 
économique du pays.

•	 Contribuer à l’organisation de Jeux de grande qualité grâce à une planification 
effectuée tôt dans le processus et à la prestation efficiente et continue des services 
fédéraux essentiels.

•	 Collaborer à l’approche délibérée adoptée en vue de la construction opportune des 
installations sportives de façon à ce que le système sportif et les athlètes canadiens 
puissent profiter très tôt de séances d’entraînement améliorées.

•	 Atteindre un niveau de participation significative sans précédent des Premières 
nations et d’autres peuples autochtones dans le cadre de la planification et de 
l’organisation des Jeux de façon à maximiser les legs et les avantages sur les plans 
social et économique.

•	 Renforcer le Mouvement paralympique au Canada et dans le monde entier en veillant à 
ce que les Jeux d’hiver de 2010 soient un modèle à suivre – en en faisant la promotion 
auprès du public et en faisant preuve d’innovation dans l’organisation des activités 
– dans le but de mieux faire connaître les athlètes paralympiques et de favoriser un 
aménagement à accès facile.
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Les investissements réalisés par le gouvernement dans divers projets publics en vue 
de respecter son engagement à l’égard des Jeux permettront de renforcer les assises 
culturelles, sociales et économiques des collectivités hôtes, notamment des collectivités 
autochtones, au cours de nombreuses années à venir. D’autres investissements 
importants effectués ont permis de soutenir la construction des sites des Jeux olympiques 
et paralympiques qui fournissent maintenant à une nouvelle génération d’athlètes 
canadiens des installations d’entraînement de calibre mondial et aux Canadiens en 
général, de nouvelles possibilités récréatives des plus excitantes, et qui donnent au 
monde entier une autre raison de venir visiter le Canada.

Très peu de personnes connaissent l’ampleur du travail et la complexité des efforts exigés 
pour organiser un événement international de l’envergure des Jeux olympiques ou encore 
le temps nécessaire pour mettre en place tous les éléments requis. Les efforts déployés 
par le gouvernement pour respecter son engagement à soutenir des Jeux de qualité qui 
favorisent la participation de tous les Canadiens et créent des legs durables ont commencé 
en 2001, soit neuf années complètes avant l’ouverture des Jeux.

Ultimement, ces efforts ont nécessité la participation de milliers d’employés de 
46 ministères, organismes et sociétés d’État différents qui ont été appelés à collaborer 
avec leurs partenaires au sein des autres gouvernements du Canada, du secteur privé, 
des organismes internationaux et du COVAN dans le but de créer des possibilités pour 
les Canadiens et d’offrir les services qui ont fait en grande partie la réussite des Jeux.

Bien que des études visant à mesurer les avantages sociaux et économiques des Jeux 
soient déjà en cours, il est déjà clair que le gouvernement a atteint son objectif de tenir 
des « Jeux pour tout le Canada », quel que soit le résultat de ces études.

Concernant le présent rapport

Le présent rapport a pour but de présenter un résumé des Jeux d’hiver de 2010 à 
Vancouver du point de vue du gouvernement du Canada. Il vise à fournir aux Canadiens 
un aperçu du rôle joué par le gouvernement en tant qu’organisme ayant grandement 
contribué à la réussite des Jeux, en décrivant ses principales activités de sensibilisation, 
de soutien et de mise en valeur.

Il n’a pas pour but de remplacer ni de contourner l’obligation des ministres individuels 
de présenter un rapport au Parlement en vue de rendre compte des activités de leurs 
ministères et organismes. D’importants travaux horizontaux sont en cours au sein 
du gouvernement en vue d’évaluer sa contribution et d’étudier et de mesurer les 
répercussions des Jeux. Les résultats de ces études seront rendus publics en temps voulu.
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L’Anneau olympique de Richmond.
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SE PRÉPARER EN VUE  
DES JEUX
La Politique d’accueil 
 
Les manifestations sportives internationales peuvent présenter de nombreux avantages 
au pays hôte. Elles peuvent être un puissant stimulant pour atteindre des objectifs 
stratégiques nationaux et internationaux en matière de développement du sport et agir 
à titre de catalyseur du développement économique, social et culturel des villes et des 
régions. Investir dans la tenue d’un événement d’envergure internationale comme les Jeux 
d’hiver de 2010 peut contribuer à répandre ces avantages dans tout un pays. 

La Politique fédérale concernant l’accueil de manifestations sportives internationales 
(la Politique d’accueil) reconnaît la valeur de l’organisation de manifestations sportives 
internationales au Canada. Ces manifestations offrent à nos athlètes et à nos entraîneurs 

En 2003, les partenaires des Jeux des 
aînés célèbrent l’acceptation de la 

candidature de Vancouver.
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l’occasion d’acquérir une expérience précieuse en entraînement et en compétition, 
et contribue à l’atteinte de l’objectif du Canada de devenir une nation sportive de 
premier rang. La Politique d’accueil reconnaît également que la mise en œuvre d’une 
démarche stratégique et coordonnée pour l’accueil des manifestations sportives 
permettra au pays de maximiser les bénéfices sportifs, culturels et économiques 
pour les collectivités canadiennes. 

La Politique d’accueil décrit les avantages que doit apporter la tenue d’une manifestation, 
de même que les conditions auxquelles doivent se conformer les organisateurs en 
tant que bénéficiaires d’investissements fédéraux. Des aspects importants, comme 
les dispositions sur le financement équitable dans la politique, établissent des limites 
aux investissements fédéraux et veillent à ce que les coûts associés à l’accueil de 
manifestations sportives internationales soient partagés de façon appropriée entre les 
intervenants. La Politique d’accueil prévoit également que le gouvernement n’assumera 
pas la responsabilité des déficits enregistrés par les organisateurs de l’événement. 

Les mises en candidature pour Toronto 2008 et Vancouver 2010

Ayant compris les avantages potentiels de la tenue de Jeux olympiques, en 2000, 
le premier ministre a demandé au ministre de Patrimoine canadien de coordonner la 
participation du gouvernement du Canada dans le processus de mise en candidature 
de la ville de Toronto pour accueillir les Jeux olympiques et paralympiques d’été en 2008.  

Bien que le Comité international olympique (CIO) ait accordé les Jeux olympiques d’été 
de 2008 à Beijing, l’expérience acquise dans le cadre de sa participation au processus 
de mise en candidature de Toronto a bien positionné le gouvernement pour contribuer 
aux efforts de la Province de la Colombie-Britannique et de la Société de la candidature 
de Vancouver 2010 en vue de la tenue des Jeux d’hiver de 2010. Les leçons tirées de 
l’expérience de la candidature de Toronto ont rapidement été mises en pratique et les 
processus existants ont été appliqués de nouveau afin d’appuyer une candidature qui 
présentait déjà des signes indéniables de réussite. 

Secrétariat fédéral des Jeux olympiques et paralympiques d’hiver de 2010

Le Secrétariat fédéral, qui fait partie de Patrimoine canadien, a été mis sur pied la 
première fois en 2000 pour coordonner et appuyer la participation du gouvernement 
du Canada dans le processus de mise en candidature pour Toronto 2008, puis, au début 
du mois de juillet 2001, pour Vancouver 2010.   
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Athlète paralympique et fonctionnaire

Karolina Wisniewska a remporté huit médailles aux Jeux paralympiques, un championnat 
du monde et un championnat de la Coupe du monde. Karolina a été l’athlète canadienne 
la plus décorée lors des Jeux olympiques et paralympiques d’hiver de 2002; elle est 
la première athlète paralympique à être intronisée au Temple de la renommée du ski 
canadien; et elle est double médaillée de bronze aux Jeux paralympiques d’hiver de 2010.  

Née à Varsovie (Pologne), Karolina déménage au Canada avec sa famille à l’âge de cinq ans 
et grandit à Calgary (Alberta). Atteinte d’une légère paralysie cérébrale qui se manifeste 
par des troubles de coordination, de force et de flexibilité aux muscles de ses jambes et 
par des troubles de l’équilibre, Karolina commence à l’âge de six ans à faire de la course  
de ski comme forme de physiothérapie. En 1995, à l’âge de 19 ans, elle devient membre 
de l’Équipe canadienne de ski para-alpin, puis elle prend sa retraite de la compétition en 
2004 après une brillante carrière sur le circuit compétitif. 

En 2006, elle est recrutée par Patrimoine canadien pour mettre à profit son expérience 
au sein du Secrétariat fédéral des Jeux olympiques et paralympiques d’hiver de 2010. 
Mais l’esprit de compétition brûle toujours en elle et, en 2007, Karolina décide de renouer 
avec la compétition, déterminée à monter sur le podium en 2010. Elle réussit à concilier 
son horaire d’entraînement et de compétitions avec son travail au sein du Secrétariat 
fédéral 2010, jusqu’en octobre 2009, moment où elle décide de consacrer toutes ses 
énergies à l’entraînement. 

Sa préparation est bien récompensée, car Karolina gagne une médaille de bronze au slalom 
féminin au début des Jeux, puis termine trois fois dans les sept premières positions avant 
de terminer les Jeux en remportant une autre médaille de bronze, cette fois au super 
combiné le dernier jour de la compétition de ski alpin. 
 
Karolina reconnaît sa chance d’avoir travaillé pour le Secrétariat fédéral 2010, où elle 
a pu combiner son travail et sa passion pour le sport. Quant à la compétition : « Je suis 
enchantée de mes résultats aux Jeux paralympiques d’hiver de 2010 et de tout le soutien 
que j’ai reçu de ma famille, de mes amis, de mes collègues et de tous mes partisans 
canadiens. » [traduction]



| 10 Des Jeux pour tout le Canada

Le Secrétariat fédéral a exercé un leadership, donné des conseils et joué un rôle de 
coordination pour le compte du gouvernement tout au long de la phase de candidature 
et a continué à jouer son rôle pendant et après les Jeux d’hiver de 2010.   

Le Secrétariat fédéral 2010 a joué un rôle clé dans la promotion et la protection de l’intérêt 
public, le maintien des relations de partenariat avec les organisateurs et tous les autres 
intervenants, le soutien de la coordination fédérale horizontale, et la mise en œuvre de 
mesures visant à assurer la conformité, la responsabilisation et l’évaluation. 

Les leçons tirées des Jeux précédents

En plus de tirer des leçons de son expérience acquise dans le cadre du processus de mise 
en candidature de Toronto, le gouvernement du Canada a également examiné le rôle 
des gouvernements nationaux d’autres pays dans la présentation d’une candidature en 
vue d’accueillir des Jeux olympiques et dans la tenue d’un tel événement. L’expérience 
australienne des Jeux de Sydney en 2000 a été particulièrement instructive. En s’appuyant 
sur l’approche australienne, le gouvernement du Canada a déterminé qu’il était nécessaire 
de signer des ententes générales avec des partenaires lors de la phase de candidature, de 
tirer profit des Jeux à un niveau sans précédent pour atteindre les objectifs stratégiques 
à l’échelle des gouvernements national et régionaux et d’optimiser le rendement du capital 
investi, ainsi que d’adopter une approche pangouvernementale horizontale en matière 
de planification et d’organisation en vue de fournir efficacement les services essentiels 
et de tirer profit des Jeux.
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L’Engagement du gouvernement fédéral

Dans le cadre du processus de candidature, le CIO exige que les divers ordres de 
gouvernement fournissent l’assurance qu’ils s’acquitteront de leurs responsabilités 
liées aux Jeux, conformément aux conditions établies par le CIO. Ces assurances doivent 
apparaître dans le cahier de candidature sous la forme d’un engagement de la part de 
chaque ordre de gouvernement.  

Patrimoine canadien a coordonné des efforts considérables de planification horizontale 
dans le cadre de la préparation de l’engagement du gouvernement du Canada. Grâce à ces 
efforts, tous les ministères et organismes fédéraux qui seraient sollicités pour appuyer les 
Jeux d’hiver de 2010 ont été informés du rôle qu’ils devaient jouer, ce qui leur a permis de 
planifier et d’établir leur budget en conséquence.   

Les engagements pris par le Canada et d’autres gouvernements concernés – le 
gouvernement de la Colombie-Britannique, la Ville de Vancouver et la Municipalité de 
villégiature de Whistler – ont été joints en annexe à l’Entente multipartite de 2010.

L’Entente multipartite

Les partenaires de la candidature de Vancouver pour la tenue des Jeux olympiques 
et paralympiques d’hiver de 2010 ont signé une entente multipartite détaillée le 
14 novembre 2002. Cette entente est la première à faire partie d’une candidature pour 
les Jeux et à être conclue avant que les Jeux olympiques et paralympiques ne soient 
même octroyés à la ville hôte. 

Entente multipartite du Canada 
 – un modèle international

Le CIO, d’abord sceptique quant à la valeur de cette entente novatrice, a vite reconnu 
que l’Entente multipartite constituait un élément fondamental de la réussite de la 
candidature du Canada en vue d’obtenir les Jeux d’hiver de 2010. En fait, depuis 
ce temps, disposer d’un cadre législatif aussi exhaustif pour gérer les attentes et 
assurer la transparence pendant la phase de candidature est reconnu comme une 
pratique exemplaire par le CIO, et d’autres villes désireuses d’ accueillir les Jeux 
olympiques et paralympiques dans l’avenir utilisent ce cadre. 
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Cette entente prévoyait, pour les sept années du projet des Jeux olympiques et 
paralympiques d’hiver de Vancouver, l’affectation, l’acceptation et la prise en compte, dans 
la candidature, de tous les secteurs de responsabilité par les partenaires des Jeux de 2010 :
 
•	 le gouvernement du Canada;
•	 la Province de la Colombie-Britannique;
•	 la Ville de Vancouver;
•	 la Municipalité de villégiature de Whistler;
•	 le Comité olympique canadien;
•	 le Comité paralympique canadien; 
•	 la Société de la candidature de Vancouver 2010 (qui est devenue le Comité 	

d’organisation des Jeux olympiques et paralympiques d’hiver de 2010 à  
Vancouver – COVAN).

L’Entente multipartite s’est révélée une composante essentielle de la réussite de 
la candidature de Vancouver et a été d’une aide précieuse pour appuyer les efforts 
des organisateurs en vue de respecter les délais critiques essentiels pour achever la 
construction d’un certain nombre de sites à temps pour les Jeux. L’Entente a également 
permis d’assurer une présentation des Jeux d’hiver de 2010 des plus professionnelles, 
responsables et conformes à la vision originale. Elle a permis de bien comprendre les 
rôles et les relations de travail de tous les signataires, de même que les ententes 
contractuelles entre eux. Elle aborde divers enjeux comme les contributions financières, 
les responsabilités légales et les legs des Jeux en matière de sport. 

Bien qu’il ait été important de décrire en détail toutes les responsabilités légales et 
financières liées à la candidature et à la tenue des Jeux, l’Entente représentait également 
une promesse envers les Canadiens et les Canadiennes. Dès le début, les partenaires ont 
reconnu dans l’Entente multipartite que les Jeux devaient exalter l’âme de la nation grâce 
à l’inclusion et à la représentation, être organisés conformément aux valeurs canadiennes 
et laisser d’importants legs positifs pour tous les Canadiens.   

L’Entente a établi la façon dont chaque signataire allait contribuer à la réussite des Jeux 
d’hiver. Elle est devenue un instrument clé pour : 

•	 définir une vision commune pour les Jeux qui s’appuie sur des principes et des valeurs;
•	 assurer la clarté et la compréhension des contributions et des attentes des  

partenaires concernés; 
•	 établir les buts de la Politique d’accueil dans le contexte des Jeux d’hiver de 2010;
•	 établir les lignes directrices qui permettraient d’offrir des Jeux de façon responsable 

et transparente, de respecter l’utilisation des fonds publics et d’appuyer les priorités 
des partenaires gouvernementaux et non gouvernementaux; 
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•	 énoncer précisément les investissements financiers et les engagements des 
gouvernements en matière de prestation des services essentiels;

•	 tenir compte des facteurs importants de la transition vers la phase d’organisation 
des Jeux, si les Jeux étaient attribués à Vancouver. 

Les défis et les réalisations

Pendant la période de candidature, un des défis les plus importants auxquels faisait face 
le gouvernement du Canada consistait à trouver un moyen de synchroniser les calendriers 
de deux processus distincts : soit celui de la présentation de la candidature à l’échelle 
internationale et celui du cycle budgétaire et décisionnel du gouvernement.  

Les ministères et organismes fédéraux ont dû déployer d’importants efforts de diligence 
raisonnable pour préparer les estimations des coûts supplémentaires des services 
fédéraux essentiels. Parallèlement, le gouvernement a dû examiner attentivement et 
rapidement les plans et les budgets de construction des immobilisations de la Société 
de la candidature de Vancouver 2010. Ces étapes et d’autres étapes importantes étaient 
nécessaires afin de formuler des recommandations adéquates à l’intention des ministres 
qui devaient prendre des décisions quant au fait d’appuyer ou non les Jeux et à la façon 
de les soutenir.     

Ce défi a été relevé, et toutes les assurances gouvernementales essentielles à la réussite 
de la candidature ont été intégrées au dossier ou au cahier de candidature à temps pour 
respecter les délais de présentation du processus de sélection du CIO.  

2 juillet 2003 – Vancouver l’emporte! 

Parmi d’autres sujets abordés lors de la 115e Session du CIO à Prague figurait le choix 
de la ville hôte pour les Jeux olympiques et paralympiques d’hiver de 2010. Trois villes 
étaient en lice : Salzbourg (Autriche), PyeongChang (Corée) et Vancouver.

Les délibérations étaient diffusées en direct sur des écrans géants à GM Place de 
Vancouver et à Whistler. Après le troisième tour de scrutin, 14 000 amateurs à Vancouver 
et des milliers d’autres à Whistler ont explosé de joie lorsque le président du CIO,  
Jacques Rogge, a annoncé les résultats du vote – le compte à rebours avant les Jeux  
d’hiver de 2010 venait de commencer.
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Comme autre réalisation importante pendant cette période, le gouvernement a réussi 
à assurer la représentation des principaux intervenants nationaux.   

Bon nombre des intervenants qui ont joué un rôle essentiel dans le soutien des Jeux 
d’hiver de 2010 n’allaient pas être signataires du contrat de la ville hôte qui serait 
signé avec le CIO une fois les Jeux attribués à Vancouver. Ainsi, il fallait trouver une 
autre façon de protéger les intérêts du gouvernement du Canada, de la Province de la 
Colombie-Britannique, du Comité paralympique canadien et les Quatre Premières nations 
hôtes. Cette protection s’est matérialisée en novembre 2002 dans l’Entente multipartite 
de 2010.  

La principale réalisation du gouvernement et de tous les intervenants participant à la 
préparation de la candidature s’est concrétisée le 2 juillet 2003, lorsque le CIO a attribué 
les Jeux olympiques et paralympiques d’hiver de 2010 à Vancouver.  

Il importe de mentionner que le CIO a admis l’importance des partenariats fructueux 
qui ont été établis en vue d’appuyer la candidature de Vancouver, reconnaissant que 
de nombreux aspects du solide appui que le gouvernement a offert dans le cadre du 
processus de candidature constituent une condition préalable à une organisation réussie 
des Jeux. Outre l’Entente multipartite, le CIO a réagi plutôt favorablement au rôle essentiel 
qu’ont joué les Premières nations dans la préparation et la présentation de la candidature; 
il est évident que cet aspect a également contribué considérablement à la réussite de la 
candidature de Vancouver. 

Investissement du gouvernement du Canada dans la candidature de Vancouver 
pour les Jeux d’hiver de 2010 (en millions de dollars), Montants totaux sur trois 
exercices financiers, de 2001-2002 à 2003-2004

Investissement du gouvernement du Canada dans la  
candidature de Vancouver pour les Jeux d’hiver de 2010

TOTAL  
(en millions de $)

Commission canadienne du tourisme 2,5 $

Patrimoine canadien 6,6 $

Total 9,1 $

Budget de fonctionnement du Secrétariat fédéral 2010
TOTAL  

(en millions de $)

2005-
2006

2006-
2007

2007-
2008

2008-
2009

2009-
2010

2010-
2011

2011-
2012

4,0 $ 5,4 $ 5,8 $ 7,5 $ 9,8 $ 1,9 $ 0,6 $ 35,0 $
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Les villes désireuses d’accueillir les Jeux olympiques et paralympiques à venir ont pris acte 
des raisons de la réussite de la candidature de Vancouver et adaptent des innovations 
introduites par le Canada dans leur propre candidature. 

L’horloge du compte à rebours à l’Infocentre de la 
capitale à Ottawa, le 12 février 2009.
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L’APPROCHE 
PANGOUVERNEMENTALE
Le cadre de coordination fédérale
 
Il va presque sans dire qu’un événement de l’envergure et de la complexité des Jeux 
d’hiver de 2010 nécessite une planification considérable pour veiller à ce que tout se 
déroule comme il se doit. Les nombreuses tâches du gouvernement, dont la prestation des 
services essentiels, le soutien au COVAN, la collaboration avec les partenaires des Jeux, 
l’accueil des dignitaires et des visiteurs étrangers, et surtout, la création d’avantages et de 
legs pour l’ensemble des Canadiens, ont nécessité une organisation sans pareille 
à l’échelle du gouvernement; en d’autres mots, une approche pangouvernementale.

Patrimoine canadien a géré l’ensemble des activités de coordination horizontale pour 
le compte du gouvernement du Canada pendant la période de candidature qui s’est 

Des cadres supérieurs du gouvernement 
du Canada participent à des réunions  

de coordination fédérale.
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déroulée de 2001 à 2003. En 2004, Patrimoine canadien a dirigé la création du Cadre 
de coordination fédérale. Ce cadre a fait office de mécanisme permettant d’assurer 
la bonne coordination des efforts déployés par les divers ministères et organismes 
du gouvernement du Canada participant à la phase de planification et de préparation 
opérationnelle de 2004 à 2010, et pendant les Jeux qui se sont déroulés aux mois de 
février et de mars 2010.

Le Cadre de coordination fédérale a joué un rôle déterminant dans la mise en place de la 
structure organisationnelle qui a permis de garantir :

•	 la collaboration harmonieuse et horizontale de 46 sociétés d’État, organismes 
et ministères fédéraux à la tenue des Jeux d’hiver de 2010 (dont 25 ministères 
responsables de la prestation des services essentiels);

•	 la gestion efficace de tâches très complexes se rattachant à divers domaines d’intérêt 
au cours d’une période de neuf ans;

•	 la définition de l’ensemble des possibilités, nouvelles et existantes, offertes en tant 
que pays hôte dont ont pu tirer profit les Canadiens;

•	 des legs en matière de partenariats solides et d’un savoir collectif permettant de 
renforcer les activités et les investissements futurs du gouvernement fédéral;

•	 l’avancement des politiques gouvernementales;
•	 la reconnaissance appropriée du gouvernement du Canada en tant que principal 

partenaire des Jeux d’hiver de 2010.

Le Cadre visait les trois niveaux suivants :

Comité des sous-ministres et des chefs d’organisme

Ce comité, présidé par la sous-ministre de Patrimoine canadien, a assuré l’orientation 
globale de haut niveau nécessaire à l’optimisation des investissements considérables 
versés par le gouvernement du Canada pour la tenue de Jeux.

Groupe de travail représentatif

Les sous-ministres de chacun des ministères ont nommé un sous-ministre adjoint 
(SMA) pour faire partie, à titre de principale personne-ressource, du Groupe de travail 
représentatif, présidé par la SMA, Affaires internationales et intergouvernementales 
et du sport, de Patrimoine canadien.

Les membres du Groupe de travail ont fait en sorte que tous les secteurs de leur propre 
ministère participent activement, au besoin, au dossier des Jeux d’hiver de 2010. 
Ensemble, les membres ont surveillé les activités aux niveaux opérationnels, et ont rendu 
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compte des progrès réalisés aux cadres supérieurs. Les membres du Groupe de travail 
représentatif se sont également penchés sur les questions et les défis posant problème 
aux ministères d’une façon générale, et ont fourni une orientation relativement aux 
approches courantes à employer au Comité des sous-ministres et des chefs d’organisme 
ou ont formulé des recommandations aux fins de décision par ce dernier, au besoin.

Groupes thématiques

Des représentants de divers ministères et organismes ont été réunis en groupes 
thématiques, selon leurs domaines de compétences partagées. La création des groupes 
thématiques, qui relevaient du Groupe de travail représentatif, a permis la coordination 
interministérielle de pratiquement tous les aspects de la responsabilité du gouvernement 
relativement au respect de ses engagements à l’égard des Jeux d’hiver de 2010 en vertu 
de l’Entente multipartite, et l’échange de renseignements à cet égard. Au nombre de ces 
engagements figuraient l’intégration et la coordination appropriées des efforts déployés 
par les divers ministères en vue de miser sur les Jeux pour réaliser des avantages et des 
legs durables sur le plan sportif, culturel, social et économique.

Chacun des groupes thématiques était coprésidé par un représentant de Patrimoine 
canadien et du Ministère possédant une expertise particulière dans le domaine visé :

•	 Participation des Autochtones (Affaires indiennes et du Nord Canada) 
•	 Gestion des urgences (Sécurité publique Canada) 
•	 Environnement et durabilité (Environnement Canada) 
•	 Réseau des agents de communication fédéraux (Patrimoine canadien) 
•	 International (Affaires étrangères)  
•	 Développement économique (Industrie Canada)
•	 Langues officielles (Patrimoine canadien)  
•	 Recherche (Patrimoine canadien, Projet de recherche sur les politiques) 
•	 Développement social (Ressources humaines et  

Développement des compétences Canada)
•	 Culture et diversité (Patrimoine canadien) 
•	 Service de police et sécurité (Sécurité publique Canada,  

Gendarmerie royale du Canada)
•	 Sécurité et santé publique (Agence de la santé publique du Canada)

Répondre aux besoins changeants

Au fur et à mesure que les Jeux approchaient et que les exigences opérationnelles 
évoluaient, plusieurs groupes thématiques ont été fusionnés, tandis que d’autres se sont 
dissous ou se sont joints à de nouveaux comités.
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En 2007, par exemple, le premier ministre a annoncé la nomination du coordonnateur 
de la sécurité des Jeux olympiques de 2010 et du G8 auprès du Bureau du Conseil privé. 
Le coordonnateur a dirigé un cadre nouvellement créé pour les besoins des ministères et 
des organismes dont les activités sont axées sur la sécurité. Ce cadre a permis de jeter un 
nouveau regard sur le domaine de la planification de la sécurité, qui revêt une importance 
considérable, tout en maintenant les liens établis avec le Cadre de coordination fédérale, 
préservant ainsi l’approche pangouvernementale à l’égard de la coordination horizontale.

Le Comité sur les services fédéraux essentiels a été mis sur pied en 2007, au moment où 
le COVAN et les ministères du gouvernement du Canada ont fait la transition vers un mode 
plus opérationnel. Ce comité était chargé d’offrir des services de soutien coordonné et de 
gestion coordonnée des enjeux aux ministères responsables de la prestation des services 
fédéraux essentiels.

Le Réseau de la justice a été établi pour assurer la prestation de conseils juridiques et 
d’autres services juridiques de manière soutenue et opportune à l’ensemble des ministères 
fédéraux participant à l’organisation des Jeux d’hiver de 2010.

Le Réseau des agents de communication fédéraux a été créé pour veiller à ce que 
l’ensemble des ministères possède des messages exacts et cohérents et à ce qu’ils soient 
en mesure d’intervenir de manière opportune et intégrée au fur et à mesure que des 
problèmes de communication se présentaient.

La sous-ministre du Patrimoine canadien, Judith A. LaRocque, 
préside une réunion du Comité des sous-ministres.
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Le Groupe de travail sur le Cadre de gestion et de responsabilisation axé sur les résultats 
et le Cadre de vérification axé sur les risques (CGRR/CVAR) a été mis sur pied dans le 
cadre de la responsabilité du gouvernement d’assurer la surveillance et la comptabilisation 
appropriées de ses investissements de fonds publics en lien avec les Jeux. Ce groupe 
de travail a assuré la mesure de l’efficacité et de l’efficience des activités et des 
investissements réalisés par les ministères et les organismes ayant reçu un financement 
sur plusieurs exercices en lien avec leur rôle à jouer dans le soutien des Jeux, de même 
que la production de rapports à cet égard.

Protection de l’intérêt public
 
Le Groupe de travail sur le CGRR/CVAR figurait au nombre des outils, des modèles et des 
organismes créés ou utilisés par le gouvernement pour servir et protéger l’intérêt public 
depuis la période de candidature jusqu’à la fin des Jeux, notamment faire en sorte que les 
fonds publics soient utilisés de façon appropriée; assurer la responsabilisation de tous 
ceux ayant reçu des fonds gouvernementaux; accroître la compréhension de l’incidence 
des Jeux; et préserver le contenu en ligne relatif aux Jeux.

Parmi les mécanismes, les politiques, les ententes, les organismes et d’autres mesures 
employés pour protéger et servir l’intérêt public on compte notamment :

•	 la Politique fédérale concernant l’accueil de manifestations sportives internationales; 
•	 l’Entente multipartite pour les Jeux d’hiver de 2010;
•	 les organismes centraux fédéraux;
•	 les représentants du gouvernement du Canada auprès du conseil d’administration  

du COVAN;
•	 les accords de contribution et les vérifications de la conformité des bénéficiaires;
•	 les évaluations environnementales;
•	 la gestion axée sur les résultats et les risques (CGRR/CVAR);
•	 la recherche sur l’opinion publique;
•	 l’Étude conjointe Canada/Colombie-Britannique sur l’incidence socioéconomique des 

Jeux d’hiver de 2010;
•	 l’examen par un tiers indépendant;
•	 l’archivage des Jeux d’hiver de 2010.

Pour obtenir de plus amples renseignements, veuillez consulter le site Web de Patrimoine 
canadien, à www.pch.gc.ca, lequel contient l’ensemble des ententes et des rapports 
mentionnés dans la présente section. Certains rapports sont toujours en cours de 
rédaction, et seront affichés sur le site Web dès qu’ils seront prêts.



| 22 Des Jeux pour tout le Canada

Politique fédérale concernant l’accueil de manifestations sportives internationales 
(Politique d’accueil)

La Politique d’accueil constitue le fondement du processus décisionnel fédéral lié aux 
contributions financières versées dans le cadre du Programme d’accueil de Sport Canada, 
qui fait partie du ministère du Patrimoine canadien. La Politique permet au gouvernement 
fédéral de soutenir les événements pouvant procurer des avantages importants pour 
les Canadiens sur le plan sportif, économique, social et culturel. Elle fait également état 
des principales conditions favorisant le financement fédéral, ainsi que des mécanismes 
de responsabilisation devant être mis en œuvre. Chaque fois que le gouvernement du 
Canada reçoit une demande de soutien en vue de la tenue d’une manifestation sportive 
internationale, il prend ses décisions en fonction de la Politique d’accueil.

Entente multipartite pour les Jeux d’hiver de 2010

Cette entente créée en 2002 et conclue entre les premiers partenaires des Jeux de 2010 
a protégé les investissements et les intérêts du gouvernement du Canada. Elle a défini la 
portée de la contribution fédérale aux Jeux d’hiver de 2010, y compris la responsabilité 
de fournir des services essentiels relevant de la compétence fédérale. Elle a également 
renforcé la position du gouvernement en tant que partenaire clé dans la planification 
et la tenue des Jeux de 2010. Toutes les obligations du gouvernement aux termes de 
l’Entente multipartite étaient assujetties à la Politique fédérale concernant l’accueil de 
manifestations sportives internationales.

Organismes centraux fédéraux

Les organismes centraux fédéraux – le Bureau du Conseil privé, le ministère des 
Finances et le Secrétariat du Conseil du Trésor – jouent un rôle essentiel dans le 
processus décisionnel du gouvernement. Il leur incombe de veiller à ce que les initiatives 
recommandées et exécutées au nom du gouvernement du Canada soient conformes aux 

Le saviez-vous?

La Politique fédérale concernant l’accueil de manifestations sportives internationales 
limite la participation financière maximale du gouvernement du Canada à 35 % du coût 
total de la manifestation, et ne doit pas dépasser 50 % des contributions totales du 
secteur public à la manifestation.
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priorités globales de ce dernier, et à ce qu’elles soient conçues et gérées de la manière 
la plus pertinente et appropriée qui soit. Patrimoine canadien a établi des relations 
de travail étroites avec les organismes centraux au cours de la période de candidature, 
les a consultés et a communiqué avec eux régulièrement jusqu’à la fin des Jeux.

Représentants nommés par le gouvernement du Canada au conseil d’administration  
du COVAN 

Trois représentants du gouvernement du Canada ont été membres du conseil 
d’administration du COVAN de 2003 à 2010. Le gouvernement compte également des 
représentants au sein de la Société du legs des Jeux de 2010, qui supervise le Fonds de 
dotation des Jeux de 2010. De plus, un représentant de Patrimoine canadien assiste aux 
réunions du comité des finances et de vérification du conseil d’administration du COVAN.

Accords de contribution et vérifications de la conformité des bénéficiaires

Les accords de contribution et les directives en vigueur du gouvernement du Canada sur 
les paiements de transfert ont régi l’ensemble des contributions financières versées par 
le gouvernement du Canada aux Jeux d’hiver de 2010. Ces directives assurent la mise en 
place des modalités nécessaires à la gestion réussie et prudente des fonds publics avant 
le versement des fonds du gouvernement du Canada. Entre autres, ces directives exigent 
que tout le financement sous forme de contribution fasse l’objet de vérifications et 
d’examens réguliers pour veiller à ce que les fonds aient été utilisés aux fins prévues.

En date de février 2010, Patrimoine canadien avait réalisé deux vérifications de la 
conformité des bénéficiaires axées sur les fonds versés en vue de la construction des sites 
olympiques et paralympiques. La première, portant sur le financement versé de l’exercice 
2003-2004 à l’exercice 2005-2006, a été réalisée pendant l’exercice 2007-2008. La 
seconde vérification englobait le financement versé de l’exercice 2006-2007 à l’exercice 
2008-2009, et a été effectuée en 2009-2010.

Une vérification préalable a été menée en 2009-2010 pour examiner les contrôles 
de gestion du COVAN régissant son budget de fonctionnement. Les résultats de cette 
vérification préalable seront joints aux résultats de la vérification finale des contributions 
supplémentaires versées pour les besoins du Relais de la flamme, des Jeux paralympiques 
et de la cérémonie d’ouverture, ainsi que des contributions finales en vue de la 
construction des sites. Les résultats de la vérification finale devraient être présentés au 
Comité ministériel de vérification de Patrimoine canadien avant la fin de 2010. 
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Évaluations environnementales

Dès le départ, la candidature du Canada en vue d’obtenir les Jeux d’hiver de 2010 a mis 
l’accent sur la création de legs durables à long terme. Pour ce qui est de la construction 
et de la rénovation de sites des Jeux olympiques de 2010 à Vancouver qui devaient 
recevoir du financement fédéral, le gouvernement a collaboré avec le COVAN pour assurer 
l’évaluation des répercussions environnementales éventuelles des travaux, de même que 
la prise des mesures qui s’imposent pour réduire les conséquences négatives éventuelles 
avant la réalisation des projets.

Les évaluations environnementales figuraient parmi l’une des conditions de l’entente de 
contribution pour dépenses en capital, et ont été réalisées dans les délais prévus pour 
l’ensemble des sites. Entre autres choses, les évaluations environnementales ont permis 
d’assurer l’examen des projets dans un contexte général, en tenant compte de l’ancienne 
utilisation du secteur, des répercussions potentielles durant les phases de construction 
et de compétition, et de l’héritage laissé après les Jeux. Par conséquent, les installations 
destinées aux compétitions des Jeux d’hiver de 2010 étaient un exemple de durabilité, 
et les collectivités au sein desquelles elles sont situées pourront en profiter pendant de 
nombreuses années.

CGRR et CVAR intégrés et horizontaux

Le CGRR et le CVAR sont des outils de gestion utilisés pour veiller à ce que les résultats 
soient clairement définis et conformes au budget. Ces outils, et d’autres mécanismes 
permettant de mesurer les résultats de façon globale, ont été mis au point pour la 
première fois en 2005 dans le but d’assurer la conformité avec la Politique d’accueil, ainsi 
qu’avec la politique du Secrétariat du Conseil du Trésor sur les paiements de transfert.

En plus de surveiller continuellement le rôle du gouvernement du Canada dans le cadre 
des Jeux et de son engagement à cet égard, le CGRR et le CVAR horizontaux pour les Jeux 
de 2010 ont offert ce qui suit aux gestionnaires :

•	 un plan détaillé afin de les aider à planifier, à mesurer et à évaluer les résultats 
horizontaux du gouvernement du Canada, et à produire des rapports à cet égard;

•	 une façon de mettre en œuvre des stratégies visant à réduire les risques financiers 
associés aux efforts déployés en lien avec les Jeux de 2010, et d’en surveiller 
l’efficacité;

•	 un fondement pouvant servir à évaluer l’efficacité de la contribution globale du 
gouvernement du Canada aux Jeux.
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Patrimoine canadien a utilisé le CGRR et le CVAR horizontaux comme principaux outils 
pour gérer chacun des volets des contributions du gouvernement du Canada, et les  
résultats ont été communiqués régulièrement aux Canadiens dans les rapports sur le 
rendement de Patrimoine canadien, les rapports sur le rendement du Canada et les 
rapports publics annuels.

Une vérification interne et une évaluation formative conjointe du Secrétariat fédéral 2010 
ont été réalisées à l’automne 2007 par le Bureau du dirigeant principal de la vérification 
et de l’évaluation du ministère du Patrimoine canadien. Selon les conclusions de l’étude 
préliminaire, le Secrétariat fédéral s’acquittait de sa mission de manière efficace.

Maintenant que les Jeux ont pris fin, deux évaluations sommatives ou finales seront 
réalisées. La première, effectuée par Patrimoine canadien, visera à évaluer l’incidence 
de l’investissement global du gouvernement du Canada dans les Jeux. Cette évaluation 
tentera de mesurer les résultats réalisés par les ministères et les organismes chargés 
de tirer parti des Jeux ou d’assurer la prestation des services fédéraux essentiels. 
La seconde évaluation, dirigée par la Gendarmerie royale du Canada, évaluera 
l’investissement consacré à la sécurité.

Recherche sur l’opinion publique 

La recherche sur l’opinion publique a été une façon importante pour le gouvernement 
de mesurer l’efficacité des efforts qu’il a déployés dans le but de solliciter la participation 
des Canadiens aux Jeux d’hiver de 2010.

Le Secrétariat fédéral 2010 a commandé la réalisation de quatre recherches sur l’opinion 
publique. La première recherche, qui a eu lieu en 2007, visait à déterminer le niveau 
global de sensibilisation des Canadiens aux Jeux d’hiver de 2010. La deuxième, réalisée 
en 2009, avait pour but d’étudier la perception des Canadiens relativement aux avantages 
économiques, sociaux et culturels associés à la tenue des Jeux au Canada.

L’information recueillie dans le cadre de ces sondages a aidé le Secrétariat fédéral 2010 
à rendre compte de l’atteinte des objectifs du gouvernement du Canada se rattachant 
aux Jeux d’hiver de 2010. Ces renseignements ont également permis d’améliorer le 
soutien et les conseils stratégiques offerts à divers groupes de travail, partenaires, 
comités et intervenants participant à la planification, à l’organisation et à la tenue 
des Jeux d’hiver de 2010.

En outre, deux autres sondages ont été réalisés; l’un immédiatement avant la tenue des 
Jeux et l’autre, tout de suite après. Ces recherches fourniront les données nécessaires à la 
réalisation de l’évaluation horizontale finale de la contribution du gouvernement aux Jeux. 
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Étude conjointe Canada/Colombie-Britannique sur l’incidence socioéconomique des 
Jeux d’hiver de 2010 

Les gouvernements du Canada et de la Colombie-Britannique ont commandé une étude sur 
l’incidence socioéconomique de la tenue des Jeux d’hiver de 2010. Cette étude aidera les 
deux gouvernements à évaluer l’incidence des Jeux, ainsi que la réussite des efforts qu’ils 
ont respectivement déployés en vue de miser sur les Jeux pour appuyer d’autres objectifs, 
tels que le développement économique et social des collectivités.

Cette étude de six ans est la première du genre. Huit thèmes seront examinés dans le 
cadre de cette étude : le développement économique, le développement des entreprises, 
l’emploi, le développement social, la viabilité environnementale, les arts et la culture, 
le développement du sport et le tourisme. La participation autochtone sera également 
examinée en tant que domaine d’intérêt spécial. La firme PricewaterhouseCoopers a été 
embauchée pour mener l’étude. Le premier rapport annuel a été publié en novembre 2009, 
et se trouve sur le site Web de Patrimoine canadien. On continuera de publier des rapports 
annuels, de même qu’un rapport cumulatif final prévu pour le printemps 2013. Le rapport 
final portera sur les répercussions des Jeux d’hiver de 2010 au cours de la période de deux 
ans suivant la fin des Jeux.

Examen par un tiers indépendant

Le gouvernement a eu recours, au besoin, aux servies de tiers indépendants possédant 
les connaissances et l’expérience appropriées pour s’assurer du respect de l’ensemble des 
processus de gestion pertinents. En 2006, Pacific Liaicon a été embauché à forfait pour 
évaluer une demande formulée par le COVAN en vue d’obtenir des fonds supplémentaires 
pour les dépenses en capital de l’ordre de 55 millions de dollars. Pacific Liaicon and 
Associates a précisé sans équivoque que le COVAN ne serait pas en mesure de mener 
à bien son projet de construction de sites, prévu dans son plan d’immobilisations révisé, 
sans un soutien financier supplémentaire du gouvernement. Le rapport a également 
souligné les exigences auxquelles le COVAN devait satisfaire afin d’assurer la réussite du 
projet de construction des sites. Le gouvernement s’est engagé à verser le financement 
supplémentaire si le COVAN se conformait à ces conditions.

Archivage des Jeux pour les générations futures

Les Jeux olympiques et paralympiques d’hiver de 2010 ne sont pas qu’une grande réussite;  
ils représentent un moment important dans l’histoire canadienne.

Bibliothèque et Archives Canada et le ministère du Patrimoine canadien se sont unis pour 
veiller à ce que les générations de Canadiens à venir puissent partager le souvenir des 
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Jeux de 2010. Ensemble, ils ont choisi, archivé et mis à la disposition du public des sites 
Web importants associés aux Jeux d’hiver de 2010.

Le projet d’archives nationales en ligne pour les Jeux olympiques et paralympiques 
de 2010 a permis de recueillir et de conserver plus de 250 sites Web, dont d’importantes 
publications régionales canadiennes et des échantillons représentatifs de sites Web 
canadiens axés sur des thèmes clés comme le tourisme, les sites et la durabilité. 
Ces renseignements seront bientôt accessibles au public dans des archives nationales 
en ligne.





| 29Des Jeux pour tout le Canada

PRÉPARATION DES  
ATHLÈTES CANADIENS
À nous le podium 2010
 
Aider les athlètes canadiens à donner le meilleur d’eux-mêmes!

Tous les athlètes vous le diront, rien n’est comparable à ce qu’ils ressentent lorsqu’ils 
montent sur le podium, une médaille olympique ou paralympique au cou, et peu de choses 
procurent autant de fierté que de voir un de ses compatriotes couronné champion.

En tant que pays hôte des Jeux olympiques et paralympiques d’hiver de 2010, le Canada 
était bien décidé à ce que le plus d’athlètes canadiens possible vivent cette expérience, 
tout en s’assurant que les Canadiens avaient toutes les occasions possibles de célébrer 
avec eux.

Célébration d'une médaille 
d'or remportée par le Canada.
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À nous le podium

Voilà ce qui a motivé la création de l’initiative 
À nous le podium 2010, un partenariat 
sans précédent entre 13 organisations 
canadiennes de sports d’hiver, le Comité 
olympique canadien, le Comité paralympique 
canadien, le gouvernement du Canada et 
le COVAN. Le soutien financier accordé aux 
athlètes a été également sans précédent. 
Au total, un montant de 110 millions de 
dollars répartis sur une période de 5 ans a 
été alloué, du lancement de l’initiative en 
2005 à la période des Jeux en 2010.

Le financement du gouvernement du 
Canada a été distribué par Sport Canada et 
était destiné directement aux organisations 
sportives nationales et aux centres sportifs 
canadiens. Les fonds ont été investis pour 
soutenir les athlètes ayant des chances de 
remporter des médailles, verser les salaires 
des entraîneurs et assumer les coûts liés 
à l’équipement, aux sciences du sport et 

Les mitaines rouges font un bout de chemin en 
soutien aux athlètes canadiens

Les célèbres mitaines rouges ornées d’une feuille d’érable blanche, que l’on voyait partout 
durant les Jeux, ont permis d’encourager nos athlètes de plus d’une façon. En effet,  
le produit net issu de la vente de chaque paire de mitaines rouges a contribué au 
financement de l’initiative À nous le podium. Les ventes de mitaines, soit plus de  
2 millions de paires avant la tenue des Jeux, combinées aux dons du public dans le cadre de 
l’initiative, ont représenté une contribution importante au succès des athlètes canadiens.

La médaillée d’or Maëlle Ricker parle aux 
journalistes après son parcours historique 

en surf des neiges.
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aux services médicaux destinés aux athlètes, en vue de soutenir l’entraînement et de 
permettre aux athlètes de participer à des compétitions.

Depuis le lancement de l’initiative À nous le podium 2010, les athlètes des sports d’hiver 
du Canada ont obtenu des résultats incroyables dans des compétitions internationales et, 
comme nous l’avons constaté, lors des Jeux olympiques et paralympiques d’hiver de 2010. 

Résultats records

Le gouvernement du Canada est fier d’avoir été le principal partenaire à soutenir cette 
initiative, qui a joué un rôle central en aidant les athlètes canadiens à atteindre leurs 
objectifs de performance. À Vancouver et à Whistler, les athlètes olympiques canadiens 
ont remporté 26 médailles, notamment 14 médailles d’or, établissant ainsi le record du 
plus grand nombre de médailles d’or remportées par un seul pays durant les Jeux d’hiver. 
Les athlètes paralympiques canadiens se sont également démarqués en remportant au 
total 19 médailles, notamment 10 médailles d’or.

Les Compétitions sportives préparatoires

Au cours des années précédant les Jeux d’hiver de 2010, le COVAN a organisé une série 
de compétitions olympiques et paralympiques préparatoires de haut niveau pour préparer 
les sites en vue des Jeux et permettre aux officiels et aux bénévoles de s’adapter. 
Ces championnats tenus à l’échelle nationale et mondiale ont attiré les meilleurs 
athlètes au monde, de même que d’importantes foules et un nombre impressionnant 
de spectateurs. En plus de donner l’occasion aux athlètes de concourir sur les sites 
olympiques, ces compétitions ont donné l’occasion au COVAN de vérifier sa préparation 
opérationnelle avant les Jeux. 

Fait

Selon les agents responsables de l’initiative À nous le podium, les athlètes canadiens 
n’auraient pu obtenir le même succès lors des Jeux d’hiver de 2010 sans la mise en place 
de cette initiative et l’aide des partenaires financiers. Sport Canada a assuré 56 % du 
financement; le COVAN ainsi que les partenaires ministériels, provinciaux, et territoriaux 
ont fourni le reste des fonds nécessaires. 
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Le gouvernement du Canada, par l’intermédiaire du ministère du Patrimoine canadien, 
a fourni un financement de 730 000 $ pour soutenir au total 15 événements organisés 
par le COVAN en collaboration avec les organisations sportives nationales et les 
fédérations internationales.

En plus d’attirer des milliers de spectateurs, ces compétitions internationales ont suscité 
beaucoup d’attention de la part des médias, ce qui a permis d’offrir une tribune nationale 
et internationale plus importante à nos athlètes et à leur discipline sportive respective, 
tout en assurant la promotion du développement des sports d’hiver au Canada.

Les compétitions ont également apporté des avantages aux collectivités qui les ont 
accueillies, allant des retombées économiques immédiates à l’accroissement de leur 
visibilité à l’échelle nationale et internationale comme destinations touristiques. 
Les compétitions ont aussi joué un rôle important en permettant la formation des 
bénévoles locaux en vue des Jeux de 2010, en plus d’accroître la sensibilisation 
aux problèmes relatifs à l’accessibilité.

Reconnaissance des athlètes canadiens

Pour faire écho aux acclamations retentissantes des Canadiens lors des Jeux olympiques, 
la Chambre des communes a rendu hommage aux athlètes olympiques et paralympiques 
canadiens le 22 avril 2010. Alors que des dizaines d’athlètes étaient massés dans 
la Chambre, les membres du Parlement leur ont fait une ovation prolongée avant 
d’interpréter de façon spontanée et sentie l’hymne national canadien.

Le premier ministre Stephen Harper a remis un drapeau canadien ayant flotté sur la Colline 
du Parlement à chaque athlète qui a remporté une médaille, et il leur a dit à quel point 
c’était fantastique de les voir défiler en Chambre. En les félicitant pour ce succès sans 
précédent, il a déclaré ce qui suit : « Vous avez démontré non seulement ce dont vous 

L’avantage des championnats

Toutes les disciplines des Jeux olympiques et paralympiques d’hiver de 2010 ont fait 
l’objet d’un championnat majeur au Canada avant la tenue des Jeux d’hiver de 2010, un 
an à l’avance pour la plupart. Cela a donné l’occasion aux athlètes canadiens et étrangers, 
ainsi qu’à leur équipe d’entraînement, de visiter plusieurs des sites olympiques, en plus 
d’accroître les avantages économiques de la tenue des Jeux.
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étiez capables et ce dont votre génération était capable, mais également ce dont notre 
pays sera capable au cours des années à venir. » [Traduction]
 
En parlant au nom de tous les athlètes présents, Clara Hughes, qui a remporté six 
médailles aux Jeux olympiques, a remercié les membres de la Chambre des communes 
de cet honneur. Elle a conclu avec brio en déclarant ce qui suit : « Beaucoup de personnes 
m’ont remerciée et ont remercié les autres athlètes pour avoir inspiré la nation. Je crois 
toutefois que c’est la nation qui nous a menés à l’excellence! » [Traduction]

Investissements du gouvernement du Canada dans le sport

Investissements du gouvernement du Canada dans le sport
TOTAL  

(en millions de $)

À nous le podium 66,0 $

Compétitions sportives préparatoires 0,7 $

Reconnaissance des athlètes 0,4 $

Total 67,1 $ 1

1. 	0,7 million de dollars d’investissement pour les compétitions sportives préparatoires 
proviennent du budget ministériel existant.

Les athlètes paralympiques prennent part à une 
épreuve préparatoire à l'aréna UBC Thunderbird.
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LES SITES DE COMPÉTITION – 
LA CONSTRUCTION POUR LES 
JEUX ET LES ANNÉES À VENIR
Les dépenses en immobilisations liées aux sites de compétition et aux sites non 
destinés à la compétition pour les Jeux d’hiver de 2010
 
Accueillir les meilleurs athlètes au monde à l’occasion de la principale compétition 
à l’échelle planétaire nécessite des sites qui satisfont aux normes internationales 
les plus strictes pour veiller à ce que les athlètes disposent d’installations appropriées afin 
de s’entraîner et de prendre part aux épreuves, ainsi que d’un endroit confortable 
et sécuritaire où séjourner pendant l’événement.
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Les sites des Jeux de 2010 ont permis la tenue de compétitions spectaculaires et offert 
une expérience formidable aux spectateurs. Vancouver, Whistler, Richmond et d’autres 
collectivités pourront tirer parti de ces sites pendant de longues années.

En tout, cinq nouveaux sites de compétition ultramodernes ont été construits : l’Anneau 
olympique de Richmond; le Parc olympique et paralympique de Whistler; le Centre des 
sports de glisse de Whistler; le Centre olympique et paralympique de Vancouver; le UBC 
Thunderbird Arena. De plus, quatre installations déjà en place ont fait l’objet d’importants 
travaux d’amélioration : le site de Cypress Mountain, le Pacific Coliseum, le site de Whistler 
Creekside et le stade BC Place.

En outre, cinq nouveaux sites non destinés à la compétition ont été construits, soit les 
villages olympiques et paralympiques de Vancouver et de Whistler, le Centre des athlètes 
de Whistler, ainsi que deux nouveaux centres communautaires ayant servi d’installations 
d’entraînement lors des Jeux.

En plus de veiller à ce qu’ils répondent aux besoins des athlètes et des spectateurs, tous 
les sites ont été conçus en s’appuyant sur une évaluation environnementale et un examen 
de l’accessibilité approfondis.

Le gouvernement du Canada et la province de la Colombie-Britannique ont contribué dans 
une mesure égale au plan d’immobilisations du Comité d’organisation des Jeux olympiques 
et paralympiques d’hiver de 2010 à Vancouver (COVAN) en vue de la construction ou de la 
rénovation des principaux sites des Jeux; chaque gouvernement a versé 290 millions  
de dollars.

Nouveaux sites de compétition

L’Anneau olympique de Richmond abritait une piste de patinage de vitesse de 400 mètres 
et 8 000 sièges pour les spectateurs pendant les Jeux. Conçu pour permettre une grande 

Un autre record olympique

Pour la première fois dans l’histoire des Jeux olympiques, tous les sites de compétition ont 
été achevés bien avant la tenue de la cérémonie d’ouverture, ce qui a permis aux athlètes 
canadiens de s’entraîner et de prendre part à des épreuves sur les sites de compétition des 
Jeux olympiques et paralympiques dès la saison hivernale 2008-2009.



| 37Des Jeux pour tout le Canada          

souplesse, l’Anneau sera transformé en une 
installation sportive et de conditionnement 
physique communautaire multifonctionnelle 
de trois étages, avec 2 patinoires aux 
dimensions internationales, 8 gymnases, 
une piste de course de 200 mètres et un 
centre de conditionnement physique de  
2 100 mètres carrés. L’Anneau de Richmond 
deviendra la pièce maîtresse d’un tout 
nouveau quartier riverain regroupant des 
aménagements résidentiels et commerciaux 
ainsi que des commodités publiques.

Les épreuves de ski de fond et de 
biathlon, ainsi que les compétitions 
olympiques de saut à ski et de combiné 
nordique se sont déroulées aux 3 sites de 
compétition distincts du Parc olympique et 
paralympique de Whistler. Comptant plus 
de 50 kilomètres de pistes de ski de fond, 
le parc est maintenant ouvert au public à 
des fins récréatives.

Le Centre des sports de glisse de Whistler, 
une piste située sur le mont Blackcomb 
et aménagée pour le bobsleigh, la luge 
et le skeleton, figure parmi les 15 centres 
de glisse au monde. Maintenant que les Jeux 
sont passés à l’histoire, le Centre servira 
d’installation d’entraînement de premier plan 
aux athlètes canadiens et étrangers pratiquant 
des sports de glisse, en plus d’être mis à la disposition des clubs de 
jeunes et des cercles de loisirs. Le Centre des sports de glisse de Whistler sera également 
ouvert au public, ce qui complétera l’offre d‘activités de type aventure dans la région.

Le Centre olympique et paralympique de Vancouver, hôte des compétitions de 
curling pendant les Jeux, sera transformé en un centre de loisirs communautaire  
à usages multiples, qui comprendra une patinoire de hockey sur glace, un gymnase, 
une bibliothèque, des installations sportives diverses et six pistes de curling.

L’Anneau olympique de Richmond 
presque achevé.
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Les deux nouveaux anneaux au UBC Thunderbird Arena ont accueilli des compétitions 
de hockey sur glace masculin et féminin ainsi que de hockey sur luge pendant les Jeux. 
Construite autour d’un aréna déjà en place ayant ouvert ses portes en 1963 et conçue de 
manière à être facilement accessible, la nouvelle installation compte un aréna pouvant 
accueillir 7 500 spectateurs de même qu’une patinoire destinée à l’entraînement.

Nouveaux sites non destinés à la compétition

Le village olympique et paralympique de Vancouver a offert aux 2 730 officiels et athlètes 
olympiques de même qu’aux 350 officiels et athlètes paralympiques du Canada et de 
l’étranger un logement à la fois confortable et chaleureux pendant les Jeux. Maintenant 
que les Jeux sont terminés, le village hébergera environ 3 000 personnes dans 
1 100 unités, dont des unités de logement abordables et des logements locatifs. 
Le site deviendra une communauté à part entière pourvue de magasins et de services, 
de parcs, d’un centre communautaire muni d’une installation pour embarcations non 
motorisées, ainsi que d’un édifice patrimonial restauré. 

Le village olympique et paralympique de Whistler, un pavillon des athlètes de 4 étages 
assorti de 20 maisons en rangée, a fourni aux athlètes environ 330 lits pendant les Jeux. 
En tant que modèle de mode de vie durable, ce site fournira désormais des appartements 
abordables, lesquels font l’objet d’une forte demande. Les logements temporaires du 
village seront réinstallés dans plusieurs collectivités en Colombie-Britannique, ce qui 
constituera pour la province un legs social sous forme de logements abordables. 

Responsabilité sociale et aménagement à  
accès facile

Le UBC Thunderbird Arena a été conçu de manière à ce que les athlètes et les spectateurs 
handicapés puissent y accéder facilement. Tous les vestiaires de l’installation ont été 
entièrement équipés de commodités à accès facile, notamment des étagères et des 
crochets plus bas que ce que l’on voit habituellement. L’atelier de fabrication RONA de 
Vancouver 2010 a fabriqué toutes ces commodités adaptées; il s’agit d’un programme 
de formation communautaire destiné aux personnes ayant de la difficulté à s’intégrer 
au marché du travail. L’atelier a assuré la construction de 11 000 articles, dont des rampes 
d’accès pour fauteuils roulants, des abris, des podiums et de la signalisation.
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Parmi les nouvelles installations à Whistler, on compte également un centre d’entraînement 
de haut niveau de 1 800 mètres carrés destiné aux athlètes de premier plan. Le centre 
abrite une salle de musculation et de conditionnement de 370 mètres carrés, un gymnase 
de 500 mètres carrés, des salles à usages thérapeutique et médical, des vestiaires, une 
salle d’examen, des bureaux et une salle de réunions à usages multiples.

Rénovation des sites existants

Le site de Cypress Mountain, situé dans le parc provincial Cypress, a été l’hôte des 
compétitions de ski acrobatique, de surf des neiges et de ski cross pendant les Jeux 
olympiques. Les installations rénovées pour les besoins des Jeux permettront de veiller à ce 
que le site de Cypress demeure l’un des endroits les plus populaires en Colombie-Britannique 
pour le ski alpin, le ski de fond, le tube, le surf des neiges et la raquette.

Durabilité de pointe

Le village olympique et paralympique de Whistler est le fruit d’un choix éclairé, ayant 
été construit près d’une zone déjà perturbée anciennement utilisée comme site 
d’enfouissement municipal. Sa construction a été réalisée dans le cadre d’un projet pilote 
mené conjointement avec le Conseil du bâtiment durable du Canada afin de mettre à 
l’essai la nouvelle norme LEED en matière de développement local écologique. Le village 
comprend une installation de chauffage centralisé, qui utilise la chaleur résiduaire du 
système de traitement des eaux usées de la municipalité comme principale source 
de chaleur. Un milieu de marécages a été créé sur le site aux fins de rétention et de 
traitement des eaux d’orage, ainsi que d’aménagement de l’habitat. En ce qui touche 
la gestion des eaux d’orage, on vise également à éviter que le drainage ait quelque 
répercussion que ce soit sur la rivière Cheakamus, laquelle est située à proximité.

Responsabilité environnementale

Au cours de l’été 2007, des membres du COVAN, des partenaires de la collectivité de 
Cypress Mountain et d’autres intervenants se sont réunis afin de recueillir des espèces 
végétales de milieu humide d’importance situées autour du nouveau site du réservoir 
pour l’enneigement artificiel. Ces espèces végétales ont été déplacées vers des zones 
humides situées à proximité qui demeureraient non touchées par la construction liée aux 
Jeux. Une surveillance continue a démontré que les plantes sont non seulement en bonne 
santé, mais qu’elles contribuent au développement d’un habitat pour des insectes rares 
et d’autres espèces sauvages.
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Au site de Whistler Creekside, on a retracé et réaménagé les parcours pour hommes 
et pour femmes afin de veiller à ce qu’ils soient conformes aux normes olympiques et 
paralympiques. Une gestion proactive de la construction sur place a permis de réduire au 
minimum les répercussions éventuelles sur les habitats faunique, aquatique et terrestre. 
Le site de Whistler Creekside continuera d’offrir une station de ski récréatif de calibre 
mondial à la population, accueillera des compétitions canadiennes et internationales 
et servira de principal lieu d’entraînement à l’équipe canadienne de ski alpin.

Pour la première fois dans l’histoire des Jeux 
d’hiver, les cérémonies d’ouverture et de 
clôture se sont déroulées à l’intérieur, 
au stade BC Place. Avant la tenue des 
Jeux, le stade de 55 000 places a fait 
l’objet d’importants travaux de rénovation, 
à l’intérieur comme à l’extérieur. 
L’aménagement à accès facile était une 
priorité dans le cadre des travaux de 
rénovation, le but étant de permettre 
à tous de vivre pleinement l’expérience 
des Jeux. Ainsi, les comptoirs ont été 
abaissés, les toilettes ont été modifiées 
pour permettre l’accessibilité en fauteuil 
roulant, de nouveaux emplacements 
permanents pour les spectateurs en 
fauteuil roulant ont été ajoutés, et des 
sas à portes coulissantes ont été installés 
à toutes les entrées du stade. 

Responsabilité environnementale

On a mis en place un plan de gestion relatif aux grenouilles-à-queue pendant la phase 
de construction du site de Whistler Creekside. Ce plan a permis d’organiser le sauvetage 
manuel et le déplacement de centaines de têtards et de grenouilles adultes dans le but 
de les protéger contre les répercussions potentielles de la construction. 

Saut à ski au Parc olympique de Whistler.
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Parmi les rénovations dont a fait l’objet le Pacific Coliseum figurent des améliorations du 
système de réfrigération, des toilettes, des espaces réservés aux commerces, ainsi que 
des systèmes de déshumidification, de chauffage, de ventilation et de climatisation, en 
plus du remplacement des sièges. Les plans de rénovation de l’aréna ont été élaborés de 
manière à éviter l’augmentation de l’empreinte écologique de l’installation.

Sites d’entraînement

Le Killarney Centre, situé au centre de Vancouver, a servi de site d’entraînement pour 
le patinage de vitesse sur courte piste, hommes et femmes. La patinoire en place a été 
retirée et remplacée par une nouvelle patinoire aux dimensions internationales.
 
Le Trout Lake Centre a servi de site d’entraînement pour le patinage artistique. 
La patinoire en place a été remplacée par une nouvelle patinoire aux dimensions 
internationales, laquelle sera convertie en une patinoire aux dimensions  
nord-américaines standards pour les besoins du hockey sur glace communautaire.

Le Fond de dotation des Jeux de 2010

Le Fonds de dotation des Jeux de 2010 a été créé par le gouvernement du Canada et les 
autres signataires de l’Entente multipartite pour :

•	 assurer le financement de divers sites de compétition avant et après la tenue des Jeux 
d’hiver de 2010;

•	 créer un incitatif pour faciliter l’achèvement rapide des sites dans l’intérêt des athlètes 
canadiens;

•	 financer les programmes de sport amateur et de perfectionnement des entraîneurs, 
si les ressources le permettaient, après l’atteinte des objectifs principaux. 

Dépenses en immobilisations du gouvernement du Canada consacrées à la 
construction des sites

Dépenses en immobilisations du gouvernement du Canada 
consacrées à la construction des sites

TOTAL  
(en millions 

de $)

2003-
2004

2004-
2005

2005-
2006

2006-
2007

2007-
2008

2008-
2009

2009-
2010

3,6 3,7 32,0 106,9 108,2 24,8 10,8 290,0
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Le gouvernement du Canada et la Province de la Colombie-Britannique ont chacun versé 
une contribution de 55 millions de dollars au Fonds de dotation des Jeux de 2010. Trois 
sites des Jeux de 2010 sont admissibles au soutien continu offert par le Fonds : l’Anneau 
de Richmond; le Parc olympique et paralympique de Whistler; le Centre des sports de 
glisse de Whistler. Les recettes du Fonds servent à acquitter les coûts d’entretien et de 
fonctionnement des trois installations.

Les investissements du gouvernement du Canada dans les Jeux et les sites s’y rattachant, 
par l’intermédiaire du Fonds de dotation des Jeux de 2010, continueront de procurer des 
avantages aux Canadiens bien au-delà de 2010.

Le Fonds est régi par la Société du legs des Jeux de 2010, comme convenu pendant la 
période de candidature et intégré à l’Entente multipartite. 

Fait

Le Fonds a été établi en 2004, soit six ans avant l’ouverture des Jeux. Il s’agissait de la 
première fois qu’un fonds de dotation était créé aussi longtemps avant la tenue  
de l’événement.

Fait

Le gouvernement du Canada et la Province de la Colombie-Britannique ont chacun versé 
une contribution de 55 millions de dollars au Fonds de dotation des Jeux de 2010. En 
2005, les intérêts générés par ces investissements ont servi à reconstituer le capital 
du Fonds. Au moment où on a commencé à accorder des sommes pour les besoins de 
l’exploitation des sites en 2007, le Fonds s’élevait à plus de 133 millions de dollars.
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Des athlètes prennent part à une épreuve préparatoire 
au Centre des sports de glisse de Whistler.
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DES JEUX POUR TOUT  
LE CANADA –  
STIMULER L’ENGAGEMENT  
DES CANADIENS
Les célébrations du compte à rebours et les initiatives de sensibilisation
 
Au cours des années, des mois, des semaines et des jours qui ont précédé les Jeux d’hiver 
de 2010 à Vancouver, le Secrétariat fédéral 2010 a organisé un éventail de célébrations, 
de promotions et d’autres activités de sensibilisation. Par conséquent, des dizaines de 
milliers de Canadiens ont été en mesure de vivre l’énergie et la fièvre des Jeux dans leur 
propre collectivité. La couverture médiatique générale de ces événements a permis à des 
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millions de gens de se mettre dans l’esprit des Jeux. Ce fut sans aucun doute des Jeux pour 
tout le Canada.

Célébrations du compte à rebours

Deux ans jour pour jour avant la cérémonie d’ouverture des Jeux, le Secrétariat fédéral 
2010 dévoilait l’horloge du compte à rebours au cœur de la capitale du pays, directement 
en face des édifices du Parlement. Grâce au soutien et à la collaboration de la Commission 
canadienne du tourisme (CCT), de la Commission de la capitale nationale ainsi que des 
commanditaires des Jeux, Omega et Bell, l’horloge du compte à rebours et les expositions 
illustrant les réalisations canadiennes dans le cadre de jeux antérieurs et des faits 
intéressants en lien avec les Jeux d’hiver de 2010 ont été vus par des milliers de visiteurs 
nationaux et internationaux au cours de la période de deux ans. Au même moment, la CCT 
a également présenté une nouvelle marque touristique du Canada afin de compléter ses 
activités existantes et d’autres à venir.

Un an avant la tenue de la cérémonie d’ouverture, le Secrétariat fédéral a été l’hôte de 
divers événements organisés à Rideau Hall et sur la Colline du Parlement. À Rideau Hall, 
la gouverneure générale Michaëlle Jean a accueilli des centaines d’écoliers pour participer 
à des activités amusantes et éducatives, et rencontrer des athlètes olympiques et 
paralympiques canadiens ainsi que les mascottes des Jeux de 2010. Le début du compte 
à rebours d’un an a été diffusé à l’échelle nationale depuis Ottawa, Vancouver et Whistler, 
et a réuni près de 13 millions d’auditeurs et de téléspectateurs.

Des événements spéciaux ont également marqué le début du compte à rebours d’un an 
avant les Jeux paralympiques de 2010. Plusieurs dignitaires se sont joints à de nombreux 
athlètes paralympiques canadiens pour regarder le drapeau paralympique se faire hisser à 
un endroit prestigieux sur l’allée centrale de la Colline du Parlement où il a flotté aux côtés 
des anneaux olympiques jusqu’à la fin des Jeux d’hiver de 2010. Des dizaines de milliers 
de visiteurs sur la Colline ont pu constater la démonstration manifeste de l’engagement 
du Canada à assurer une place importante et égale au Mouvement paralympique.

Conformément au rôle joué par l’armée dans le développement hâtif du Mouvement 
paralympique, certaines des activités du compte à rebours se sont également déroulées 
à la Base des Forces canadiennes Valcartier. La célébration du compte à rebours a 
été organisée en partenariat avec le programme Soldat en mouvement des Forces 
canadiennes, qui aide les membres blessés et malades des Forces canadiennes à se tenir 
en bonne condition physique, à promouvoir la santé et à pratiquer des sports. Les histoires 
inspirantes des athlètes paralympiques Benoit St-Amand et Steve Daniels furent le clou 
de l’événement, qui a fait l’objet d’une large couverture médiatique ayant attiré plus de 
8 millions de téléspectateurs partout au pays.
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Initiatives, événements et activités de sensibilisation

Une exposition itinérante du Pavillon du Canada prend la route chaque année dans le but 
de fournir des renseignements au sujet du gouvernement et de ses services dans le cadre 
de nombreux événements, festivals et célébrations communautaires partout au pays. Au 
cours de l’été et de l’automne 2009, le Secrétariat fédéral 2010 s’est joint à la tournée du 
Pavillon le temps de visiter 9 villes en vue de promouvoir les Jeux d’hiver de 2010 auprès 
des Canadiens. En tout, quelque 80 000 Canadiens ont discuté avec l’équipe du Secrétariat 
au sujet des Jeux, du rôle du gouvernement du Canada, ainsi que des avantages et des 
opportunités d’être le pays hôte des Jeux. Les visiteurs du Pavillon du Canada ont pu voir 
la flamme olympique de près, et essayer un bobsleigh et un ski en luge (utilisé pour le 
sport paralympique).

Au mois de mai chaque année, la Commission de la capitale nationale lance son initiative 
annuelle des bannières affichées le long du boulevard de la Confédération à Ottawa. 
En 2009, les bannières présentaient des images associées aux sports olympiques et 
paralympiques. À la fin de l’été, la Commission a fait don des bannières aux capitales 
provinciales et territoriales du Canada aux fins d’utilisation lors du relais des flammes 
olympique et paralympique des Jeux de 2010 et pendant les Jeux eux-mêmes.

Les Jeux d’hiver de 2010 à Vancouver furent le principal thème du spectacle du midi à 
l’occasion des célébrations de la fête du Canada 2009 sur la Colline du Parlement. Les 
anciens athlètes et les espoirs olympiques et paralympiques ont participé à la célébration, 
ainsi que les mascottes des Jeux de 2010, Quatchi, Miga et Sumi. La foule, évaluée à 
50 000 personnes, pouvait interagir avec les athlètes, visiter un kiosque d’information 
et recueillir du matériel promotionnel.

Le Programme des expositions du Canada de 2009 
faisant la promotion des Jeux d’hiver de 2010.
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Défi de l’affiche de la fête du Canada 

Tous les ans, dans le cadre de sa commémoration de la fête du Canada, le gouvernement, 
par l’entremise de Patrimoine canadien, invite les élèves canadiens à participer au Défi de 
l’affiche de la fête du Canada. En 2009, le Défi avait pour thème les Jeux olympiques, 
et les participants ont été invités à établir un lien entre leurs affiches et la devise des Jeux 
de 2010 : « Des plus brillants exploits ».

Près de 24 000 affiches de partout au pays ont été reçues dans le cadre du Défi, et  
Allison Forseille, 15 ans, a été déclarée gagnante du concours. Grâce à son affiche 
illustrant des images représentant le mieux le Canada – des feuilles d’érable, une oie 
canadienne, les édifices du Parlement à Ottawa, des montagnes, de l’eau, un phare, 
les mascottes des Jeux d’hiver de 2010 et les partisans canadiens – Allison a remporté 
le grand prix : un voyage tous frais compris pour assister aux Jeux d’hiver de 2010 à 
Vancouver pour elle et sa famille, offert par le Secrétariat fédéral.

L’élève de 11e année raconte ceci au sujet de son expérience : « Assister aux Jeux 
olympiques à Vancouver, dans notre pays hôte, fut une expérience que nous n’oublierons 
jamais! Il est difficile de trouver les mots pour exprimer à quel point nous étions FIERS 

d’être Canadiens. L’ambiance à Vancouver était 
électrique et empreinte de fierté. Ce fut une 

expérience réellement intéressante de 
voir des gens du monde entier se réunir. 
Les gens d’autres pays nous ont souvent 
dit à quel point nous devrions être 
fiers d’être Canadiens. À leur avis, nous 
nous étions réellement surpassés, et ils 
n’arrivaient pas à croire à quel point les 
Canadiens étaient accueillants. »

Le Défi de l’affiche de la fête du Canada 
est remporté par Allison Forseille.
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Plus d’un demi-million de personnes – dont 
40 % qui provenaient d’autres pays – 
ont visité le site Web Canada 2010 
développé par le Secrétariat fédéral. 
Le site Web a donné un visage humain 
aux investissements du gouvernement 
liés aux Jeux et a permis d’accroître 
la sensibilisation aux priorités du 
Canada relativement aux Jeux de 2010 
de même qu’à accroître le niveau de 
compréhension de celles-ci. Le site 
comprenait des exemples de l’incidence 
des services fédéraux essentiels 
offerts au public et aux médias ainsi 
que des précisions à ce sujet. Ce site 
Web a été archivé par Bibliothèque 
et Archives Canada pour veiller à ce 
qu’il demeure gravé dans la mémoire 
nationale des Jeux.

Parmi tous les articles utilisés par le 
Secrétariat fédéral pour promouvoir 
les Jeux lors de la tenue de ses divers 
événements, le plus populaire était également le plus 
petit : l’épinglette, portant le logo du pays hôte, a connu un succès immédiat et un élément 
essentiel de la tradition de collecte et d’échange d’épinglettes des Jeux olympiques.

Le Secrétariat fédéral a également appuyé la tenue d’une tournée pancanadienne des 
mascottes des Jeux d’hiver de 2010. Les trois personnages plus grands que nature se sont 
présentés à des centaines de lieux différents où des milliers de Canadiens de tous âges ont 
profité de l’occasion pour dire bonjour à Miga, à Quatchi et à Sumi, des mascottes inspirées 
de légendes des Premières nations de la côte Ouest, et se faire prendre en photo avec ces 
dernières. Les mascottes ont également fait plus de 50 apparitions internationales lors 
d’événements diplomatiques, touristiques et publics en Chine, au Japon, en Corée du Sud 
et en Australie, engendrant une importante couverture médiatique, une sensibilisation 
et un enthousiasme à l’échelle internationale. Cette initiative a été gérée et coparrainée par 
la Commission canadienne du tourisme en collaboration avec le ministère des Affaires 
étrangères et du Commerce international. 

 

Les mascottes des Jeux d’hiver de 
2010 : Sumi, Miga et Quatchi.
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Les mascottes : une véritable source de joie

Dans le cadre de leur tournée pancanadienne, Miga, Quatchi et Sumi ont visité de 
nombreuses écoles. Ces visites furent inévitablement une expérience mémorable, plus 
particulièrement pour les jeunes élèves. 

À l’école primaire St. Mary’s à Terre-Neuve-et-Labrador, par exemple, les enfants étudiaient 
les Jeux d’hiver de 2010 depuis une semaine, le programme s’étant terminé par une 
présentation spéciale du médaillé olympique Mark Nichols. Au moment où la présentation 
de Mark se terminait, le directeur annonça qu’il croyait avoir entendu des bruits étranges 
dans le couloir. Au même moment où le silence se fut dans le gymnase, les portes 
s’ouvrirent violemment et les mascottes firent leur entrée accompagnées de leur chanson 
thème bien-aimée jouant à plein volume. Les élèves se levèrent et les acclamèrent tout au 
long de leur prestation; l’école n’avait jamais connu pareille exaltation.

Une enseignante a plus tard mentionné à l’équipe de mascottes que l’un de ses élèves, 
placé en famille d’accueil, avait dit : « Mademoiselle, j’ai pleuré tellement j’étais heureux. 
» Un autre élève, un réfugié du Darfour qui avait perdu ses deux parents à la suite de la 
guerre là-bas, était si follement heureux qu’il s’est levé d’un bond et a proclamé : « C’est le 
plus beau jour de ma vie ! »  

Les relais des flammes olympique et paralympique des Jeux de 2010 

Le 29 octobre 2009, à Athènes en Grèce, à l’occasion d’une cérémonie évoquant l’esprit 
des Jeux des temps anciens, la flamme olympique fut transmise au Canada. Depuis 
la cérémonie, la flamme, transportée dans une lanterne de mineur, entreprit un vol 
transatlantique à bord d’un aéronef du ministère de la Défense nationale – dont le fuselage 
était orné d’un autocollant géant du relais de la flamme – et est arrivée le jour suivant à 
Victoria en Colombie-Britannique, où le premier ministre et d’autres dignitaires attendaient 
son arrivée.

Le relais de la flamme olympique

L’arrivée de la flamme à Victoria a donné le coup d’envoi au relais de la flamme olympique 
des Jeux de 2010 d’une distance de 45 000 kilomètres, le plus long parcours national du 
relais de la flamme dans l’histoire olympique. La flamme a parcouru le pays d’un océan 
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à l’autre pendant 106 jours, et le flambeau a été porté avec fierté par plus de 12 000 
personnes. La flamme a été accueillie dans plus de 1 000 collectivités et lieux d’intérêt, et 
s’est arrêtée dans chaque province et territoire du Canada. Le relais épique s’est terminé 
de façon spectaculaire lors de la cérémonie d’ouverture au BC Place Stadium à Vancouver 
par l’allumage de la vasque olympique, marquant ainsi le début des Jeux d’hiver de 2010.

Pour maximiser la couverture internationale de l’expérience touristique au Canada par 
le biais de la promotion du relais de la flamme olympique, 15 places internationales de 
porteurs de flambeau ont été attribuées à la Commission canadienne du tourisme (CCT). 
Ces porteurs, qui ont été sélectionnés et invités par la CCT, comprenaient d’anciens 
athlètes olympiques, des artistes et des célébrités des médias de renom puisés depuis 
les marchés internationaux de la CCT. Avant le relais, chacun d’entre eux bénéficiait d’une 
expérience touristique au Canada, dans la région qui leur était affectée pour le relais de 
la flamme. Leurs voyages ont été filmés et ensuite diffusés dans leur pays d’origine afin 
de promouvoir le Canada et ses offres touristiques. Ces enregistrements ont également 
été diffusés par des détenteurs de droits de diffusion à l’étranger comme support pour 
promouvoir le Canada et les Jeux. 
 
Contributions du gouvernement du Canada

Dans le cadre de ses efforts visant à solliciter la participation des Canadiens, le ministère 
du Patrimoine canadien, par l’entremise de la Direction générale des événements majeurs 
et des célébrations, a versé des subventions à 189 collectivités à l’appui des célébrations 
communautaires locales. 

Les collectivités, grâce aux efforts de bénévoles locaux, étaient chargées de planifier 
et d’exécuter le volet artistique et culturel des célébrations qui ont mis en vedette 
des artistes et des interprètes locaux ainsi que le riche talent artistique, les traditions 
autochtones, les langues officielles et la diversité ethnique du Canada.

D’un océan à l’autre, à l’occasion de 181 célébrations communautaires, plus de 10 000 
voix canadiennes ont interprété la chanson thématique du relais de la flamme olympique 
intitulé « Cette flamme » (There is a light), composée par l’artiste exécutant et maître 
de chapelle Gregory Charles. Cette chanson a servi d’important catalyseur pour unir les 
Canadiens et permettre à des milliers de choristes de se tremper dans l’esprit olympique.

Les célébrations communautaires ont réuni des dirigeants, des athlètes, des artistes 
et l’ensemble de la population pour célébrer une aventure commune transcanadienne et 
en faire partie. Les représentants du gouvernement fédéral assistant à chaque célébration 
locale ont présenté aux 189 villes hôtes une plaque commémorative du relais de la flamme 
olympique en tant que souvenir durable du passage de la flamme dans leur collectivité.
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Aussi, les capitales et les anciennes villes hôtes des Jeux (Montréal et Calgary) ont 
organisé des célébrations d’envergure. Le 12 décembre 2009, la Direction générale des 
événements majeurs et des célébrations, en collaboration avec le Comité d’organisation 
des Jeux olympiques et paralympiques d’hiver de 2010 à Vancouver (COVAN) et la 
Commission de la capitale nationale, a organisé une célébration nationale d’envergure sur 
la Colline du Parlement. Une foule évaluée à 23 000 personnes a assisté à la cérémonie 
pour encourager les athlètes canadiens et célébrer le passage de la flamme à Ottawa.

Au fur et à mesure que la flamme poursuivait son voyage transcanadien, la fièvre 
olympique continuait de monter en flèche. Le relais de la flamme olympique a réussi 
à saisir l’occasion unique de réunir les Canadiens d’un océan à l’autre dans la lueur 
de l’esprit olympique. Près de 700 000 drapeaux canadiens à main en papier ont été 
distribués et agités avec enthousiasme au passage des porteurs de flambeau dans 
les collectivités. La Direction générale des événements majeurs et des célébrations a 
également distribué des épinglettes des Jeux olympiques et des drapeaux à main en 
papier du relais de la flamme olympique, ce qui a été grandement apprécié par les enfants 
d’âge scolaire et les collectionneurs d’épinglettes. 

En vue d’accroître la sensibilisation au relais de la flamme et de complémenter la 
participation à l’événement, un financement a également été versé pour appuyer 96 

projets ciblant les jeunes afin de donner aux jeunes Canadiens l’occasion d’exprimer 
leurs créativité et énergie autour du thème olympique.

La flamme paralympique

Le 3 mars 2010, trois jours après que la flamme 
olympique ait été éteinte à la fin des Jeux de 2010, 
la flamme paralympique a été créée et allumée par les 
aînés des communautés locales des Premières nations 
des Algonquins de Pikwàkanagàn et de Kitigan Zibi 
Anishinabeg lors d’une cérémonie à Ottawa.

La flamme a par la suite été transportée à la Colline du 
Parlement où des ambassadeurs choisis de chacune 
des provinces et de chacun des territoires ont porté 
la flamme pendant les 13 premières étapes du relais. 
Plus de 600 personnes ont porté la flamme dans 
les 10 collectivités visitées d’un océan à l’autre du 
pays, faisant ainsi la lumière sur les réalisations 
extraordinaires des athlètes paralympiques et célébrant 
les possibilités infinies de l’esprit humain. La flamme a 
terminé son parcours au centreville de Vancouver par 

Célébration communautaire du relais de la flamme 
à Coquitlam, en Colombie-Britannique.
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un relais de 24 heures, avant d’entrer au BC Place Stadium à l’occasion de la cérémonie 
d’ouverture des Jeux paralympiques d’hiver de 2010.

Le relais des flammes olympique et paralympique a permis à des centaines de collectivités 
canadiennes de vivre l’expérience des Jeux, suscitant un sentiment profond de fierté à 
la fois communautaire et nationale qui se perpétuera bien longtemps après que l’on aura 
éteint les flammes. 

 

Une grande journée à Nunavik

« C’est une journée spéciale pour nous ici », a déclaré Pita Aatami, réitérant une phrase 
prononcée à pratiquement tous les arrêts du relais de la flamme. « Nous reconnaissons 
que la flamme aurait pu s’arrêter dans bien des endroits différents. Nous sommes l’une des 
14 collectivités du Nord du Québec et pour que le relais s’arrête ici, eh bien, tout le monde 
s’est senti bien. (…) On se sent fier de son pays, fier d’être Canadien, quoi dire d’autre?  
Il s’agit du plus grand événement s’étant jamais déroulé à Kuujuaq. Il fait partie  
de l’histoire. » 

Lorsque Anthony Arreak, 15 ans, est monté sur scène en courant avec la flamme, les 
larmes coulaient sur le visage de bon nombre de personnes dans la foule. Après les 
festivités, une foule s’est pressée autour d’Anthony, un athlète local populaire, pour 
se faire prendre en photo à ses côtés. Ses amis étaient également de la partie, voulant 
toucher le flambeau.

Les Forces canadiennes et le relais des flammes 
olympique et paralympique

Comme des millions d’autres Canadiens, les membres des Forces canadiennes ont soutenu 
de façon enthousiaste le relais des flammes. Ils ont non seulement transporté la flamme 
de la Grèce au Canada, mais ont également fait partie de l’équipe responsable de la 
sécurité pendant toute la durée des deux relais. De plus, 200 membres de l’équipe du MDN 
ou membres de leur famille ont porté le flambeau qui a serpenté à travers 14 bases des 
Forces canadiennes d’un océan à l’autre.
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Faits en bref sur le relais de la flamme olympique  
et la flamme olympique

•	 La flamme a parcouru 45 000 kilomètres d’un océan à l’autre du Canada, soit la 
distance la plus longue jamais parcourue par un relais de la flamme olympique dans 
un seul pays.

•	 La flamme a voyagé par voie terrestre, aérienne et maritime et par divers modes de 
transport, notamment en canoë des Premières nations, en véhicule hippomobile, en 
skis de fond, en kayak, en motoneige, en tracteur et en traversier.

•	 Dans le cadre de la tournée complète du Nord du Canada, la flamme s’est arrêtée à 
Alert au Nunavut, la collectivité habitée en permanence la plus au nord du monde 
et la ville la plus au nord où la flamme olympique ne s’est jamais rendue.

•	 Elle s’est rendue dans 1 000 collectivités, dont 123 collectivités autochtones, et 
s’est retrouvée au centre de près de 200 célébrations communautaires dans chaque 
province et territoire du Canada.

•	 La flamme a attiré de nombreux partisans partout où elle est passée, dont 23 000 
sur la Colline du Parlement, 12 000 à Moncton et 20 000 à Calgary.

•	 Environ 90 % de la population canadienne était à une heure de voiture d’un 
événement célébrant le passage du relais de la flamme.

Faits en bref sur le relais de la flamme paralympique 

•	 Le flambeau paralympique était bleu tandis que le flambeau olympique était blanc; 
cependant, leur conception était identique, inspirée des immenses terres du Canada, 
du vaste potentiel du pays et des lignes fluides laissées dans la neige et sur la glace 
par les sports hivernaux.

•	 Pour la première fois dans son histoire, le relais de la flamme paralympique a suivi 
un parcours non linéaire et est passé par 10 collectivités célébrant son passage au 
Québec, en Ontario et en Colombie-Britannique.

•	 Chaque jour pendant le relais, les Premières nations locales ont créé une nouvelle 
flamme paralympique pour chacune des 10 collectivités où se déroulaient des 
célébrations. Les cendres des 10 feux cérémoniels ont servi à alimenter le dernier 
feu, qui a été allumé par un gardien du feu de la Première nation Musqueam. 
C’est cette flamme qui a ensuite été utilisée pour allumer la vasque paralympique 
lors de la cérémonie d’ouverture.
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La participation des Autochtones 

Les Jeux d’hiver de 2010 étaient uniques sur de nombreux plans, notamment grâce à la 
contribution et à la participation considérables des peuples autochtones.

Les quatre Premières nations hôtes – les Premières nations Squamish, Musqueam, 
Tsleil-Waututh et Lil’wat – ont joué un rôle sans précédent dans l’accueil du monde entier 
au Canada et sur les territoires ancestraux traditionnels partagés où les Jeux ont eu lieu. 
Les communautés des quatre Premières nations hôtes étaient des partenaires à part 
entière des Jeux d’hiver de 2010, aux côtés du gouvernement du Canada, de la Province 
de la Colombie-Britannique, de la Ville de Vancouver, de la Ville de Richmond, 
de la Municipalité de villégiature de Whistler et du COVAN.

Par l’entremise d’Affaires indiennes et du Nord Canada (AINC), de Patrimoine canadien 
et de plusieurs autres ministères, le gouvernement du Canada a veillé à ce que les peuples 
autochtones jouent un rôle significatif dans les Jeux d’hiver de 2010, et qu’ils bénéficient, 
eux aussi, des avantages économiques, sociaux et culturels découlant de la tenue des Jeux.

La période de candidature

Lorsque la candidature de Vancouver a été retenue en 2003 pour la tenue des Jeux, 
le CIO a reconnu que la participation des Premières nations locales à la proposition 
de candidature était l’un des éléments clés nécessaires à la réussite de la candidature 
de Vancouver. En novembre 2004, ces quatre Premières nations ont signé un accord 
historique dans le cadre duquel elles ont accepté de coordonner leurs efforts collectifs 
en vue de tenir et d’appuyer les Jeux d’hiver de 2010. Cet accord était la première étape 
de la création de la Société des quatre Premières nations hôtes, un important partenaire 
des Jeux d’hiver de 2010. 
 

Le saviez-vous ?

Jamais auparavant dans l’histoire des Jeux olympiques le Comité international olympique 
(CIO) et le COVAN n’avaient reconnu les peuples autochtones comme des partenaires 
officiels des Jeux.
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Jalons : assurer des legs et la participation des Autochtones

Patrimoine canadien s’est assuré que la Société des quatre Premières nations hôtes 
disposait de 2 millions de dollars de financement nécessaire pour travailler en étroite 
collaboration avec le COVAN au cours des cinq années précédant les Jeux, et que les 
langues, les traditions, les protocoles et les cultures des Premières nations soient 
reconnus, respectés et représentés dans tous les aspects des Jeux.

La Société des quatre Premières nations hôtes s’était également engagée à collaborer 
avec d’autres partenaires autochtones pour veiller à ce que les possibilités de participer 
aux Jeux soient offertes à d’autres Inuits, Métis et Premières nations partout au Canada. 

Partager les avantages économiques et sociaux

Le Partenariat triennal pour les compétences 
et l’emploi des Autochtones à Vancouver 
(VanASEP), financé par Ressources humaines 
et Développement des compétences Canada, 
a aidé à améliorer les possibilités d’emploi des 
Autochtones pendant la période précédant les 
Jeux et après ceux-ci en offrant une formation 
préalable à l’emploi, en créant des postes de 
formation d’apprentis, de même que des  
possibilités d’emploi.

AINC a commandité en 2007 le Sommet des 
entreprises autochtones lié aux Jeux d’hiver. À 

l’occasion de la tenue de ce sommet, près de 500 gens 
d’affaires et entrepreneurs autochtones de partout 

au Canada se sont réunis à Vancouver afin de discuter des 
occasions d’affaires et d’approvisionnement créées par les Jeux, comme la construction, 
l’octroi de permis de vente au détail, le tourisme, les arts et la culture. 

En s’appuyant sur les ententes de 2002 sur les legs partagés conclues entre le COVAN, 
la Province de la Colombie-Britannique et les Premières nations Squamish et Lil’wat, le 
gouvernement a conclu en 2008 des ententes sur les legs des Jeux olympiques avec 
les Premières nations Musqueam et Tseil-Waututh. Des fonds ont été versés aux deux 
Premières nations en vue de l’acquisition de terres ainsi que de la création d’entreprises 
et d’autres possibilités.

La stratégie d’approvisionnement et de développement des entreprises autochtones 
du COVAN, lancée grâce au soutien financier d’AINC, était axée sur l’optimisation des 

Le dévoilement de la pièce de monnaie 
commémorative des quatre Premières 

nations hôtes d’une valeur de 75 dollars.
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possibilités permettant aux entreprises autochtones de tirer parti des Jeux. Un volet de 
cette stratégie a permis aux sociétés commanditaires et aux fournisseurs des Jeux d’hiver 
de 2010 d’adopter des pratiques d’approvisionnement et d’emploi autochtones ou d’en 
accroître l’efficacité.

Célébrer le sport et la culture

Afin d’accroître la sensibilisation aux réalisations sportives des jeunes Inuits, Métis 
et des Premières nations du Canada et d’inspirer les jeunes par le pouvoir du sport, 
le gouvernement du Canada a versé une aide financière pour les besoins de la série 
d’affiches Vis tes passions dans le sport du COVAN. Les affiches distribuées à grande 
échelle célébraient les réalisations de jeunes espoirs autochtones de partout au pays.

Les Premières nations Squamish et Lil’wat ont célébré leur histoire conjointe dans le cadre 
d’un projet de legs, le Squamish Lil’wat Cultural Centre à Whistler. Grâce au soutien financier 
du gouvernement du Canada, le centre spectaculaire de 3 étages et de 2 800 mètres 
carrés a ouvert ses portes en 2008 pour présenter les histoires, les œuvres d’art et les 
cultures de ces deux distinctes Premières nations. Le centre met également en valeur des 
menus traditionnels et un sentier en forêt où les visiteurs peuvent se renseigner sur où et 
comment ces deux Premières nations obtenaient ce dont ils avaient besoin pour satisfaire 
leurs besoins quotidiens, notamment en médicaments et en matériaux de construction. 

Le programme autochtone du relais de la flamme du COVAN a permis à plus de 600 jeunes, 
aînés et athlètes autochtones d’assumer le rôle de porteurs de flambeau, de responsables 
de la flamme et de gardiens aînés honoraires de la flamme pendant le parcours de la 
flamme d’un océan à l’autre. Le flambeau a fait son dernier arrêt, avant la cérémonie 
d’ouverture des Jeux olympiques, au Pavillon autochtone 2010, où il a été porté par 
Malcolm Crawford, un jeune athlète de la Première nation Musqueam.

Grâce au soutien du gouvernement, plus de 300 jeunes Autochtones de partout au Canada 
ont assisté au Rassemblement des jeunes Autochtones de 2010 près de Vancouver. Les 
participants ont assisté à divers ateliers sur le perfectionnement en matière de leadership 
et l’adoption d’un mode de vie sain, ont visité les sites des Jeux olympiques et ont assisté 
à des compétitions. Les participants ont convenu que le clou du Rassemblement avait 
été d’avoir pu prendre part à la cérémonie d’ouverture des Jeux olympiques, où ils ont 
interprété des danses autochtones traditionnelles pendant le défilé des athlètes.

Au nombre des initiatives appuyées par AINC visant à présenter les œuvres d’artistes 
autochtones figure le Programme d’arts autochtones aux sites de Vancouver 2010, dans le 
cadre duquel on a monté des expositions d’œuvres d’art inuites, métisses et des Premières 
nations sur plusieurs sites de premier plan pendant les Jeux. Cinq de ces expositions sont 
devenues permanentes.  
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Le Pavillon autochtone 2010, une autre initiative appuyée par AINC, s’est avéré des plus 
populaires tant auprès des visiteurs que des médias. Ce site unique mettait en valeur une 
représentation d’une longue maison des Salish du littoral et projetait des présentations 
audiovisuelles sur un dôme gonflé de 65 pieds de haut. La CTC, en partenariat avec 
la Société des quatre Premières nations hôtes, a participé à la promotion du tourisme 
autochtone au Canada en élaborant un programme unique visant à faire connaître l’histoire, 
la culture, le commerce et le tourisme autochtones au Pavillon. Ce programme comprenait un 
système interactif d’affichage médiatique et des présentations créatives et médiatiques de 
la CCT qui étaient projetées sur le dôme le soir pendant les Jeux. De plus, la CCT et la Société 
des quatre Premières nations hôtes ont produit une cérémonie publique unique pour 
accueillir la flamme olympique à son arrivée au Pavillon le 12 février 2010. Cette cérémonie 
a été caractérisée par une bénédiction des Premières nations, un mot de bienvenue spécial 
des chefs de la Société des quatre Premières nations hôtes et Buffy Sainte Marie, et des 
prestations de percussionnistes, de danseurs et de chanteurs autochtones pendant  
l’après-midi. Grâce à la CCT, des millions de gens de partout dans le monde ont pu regarder la 
cérémonie à la télévision. Il s’agissait de la dernière apparition publique de la flamme avant 
les cérémonies d’ouverture des Jeux. Situé au cœur du centreville de Vancouver, le Pavillon 
a attiré plus de 240 000 visiteurs, offrant un véritable aperçu des cultures, des traditions 
et de l’art métis, inuits et des Premières nations, et ces visiteurs ont pu goûter à la cuisine 
traditionnelle et contemporaine préparée par des chefs autochtones de renom.

La maison longue de cèdre de 3 000 pieds carrés qui a fait partie du Pavillon s’est 
transformée en un centre des arts, de l’éducation et de la culture destiné à la Première 
nation Musqueam, un legs symbolique pour les générations à venir.

Plus de 8 000 personnes par jour ont visité le Village des artisans et le Salon des 
entreprises autochtones des Jeux de 2010 au centreville de Vancouver. Le Salon a servi de 
marché à plus de 200 artisans et entreprises autochtones, et leur a offert des possibilités 
de promotion.

Un partenariat réussi

« Nous étions fiers d’organiser les meilleurs Jeux olympiques et paralympiques d’hiver 
jamais vus aux côtés de nos partenaires du gouvernement du Canada. Sans ces 
investissements, nous n’aurions jamais été en mesure de tirer parti de plus de 200 
initiatives en lien avec les Jeux, de faire l’objet de 10 000 articles et reportages dans les 
médias et de réaliser une activité économique de plus de 200 millions de dollars, dont plus 
de 4 000 emplois. »

Tewanee Joseph, président-directeur général,  
Société des quatre Premières nations hôtes.
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Des médailles bien uniques pour chacun des 
champions des Jeux d’hiver de 2010

La tradition veut maintenant que les médailles olympiques portent un symbole du pays 
hôte. Avec l’aide de Corrine Hunt, membre du clan Raven Gwa’wina (de Ts’akis, un village 
komoyue sur l’île de Vancouver), le Canada a remis aux meilleurs athlètes des médailles 
qui sont non seulement ornées d’un puissant symbole du Canada, mais qui sont également 
de vraies œuvres d’art tout à fait uniques.

Le paysage diversifié et le riche patrimoine culturel du Canada sont dépeints par la 
surface ondulée des médailles et leurs représentations d’art autochtone. Corrine a choisi 
l’épaulard comme design des médailles olympiques, en raison du lien entre la baleine et sa 
communauté, et le corbeau comme design des médailles paralympiques, car  
celui-ci symbolise la guérison, la transformation, une grande détermination, la créativité 
et la sagesse.

À l’aide du recadrage numérique, l’artiste a produit 1 014 versions différentes de ses 
designs, afin que chacune des médailles remises aux athlètes soit réellement unique. 
Chacun des designs a ensuite été gravé au laser dans chacune des médailles par la 
Monnaie royale canadienne grâce à une technologie de pointe.

Au sujet de son expérience olympique, 
Corrine affirme que « le COVAN a 
fait un excellent travail pour ce qui 
est de solliciter la participation des 
Autochtones à divers aspects des Jeux 
et de présenter l’art autochtone dans  
le cadre des Jeux d’hiver de 2010.  
Je suis fière que ma culture et  
moi-même ayons pu faire partie de 
cette merveilleuse expérience ».
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Les langues officielles 

Bienvenue au Canada ! - Welcome to Canada! 

L’anglais et le français sont à la fois les langues officielles du Canada et du Mouvement 
olympique, faisant du Canada le pays idéal, sur le plan linguistique, pour accueillir les 
Jeux d’hiver de 2010. La province de la Colombie-Britannique elle-même compte une 
communauté francophone prospère et forte de plus de 62 000 personnes.    

Veiller à la dualité linguistique dès le départ

Les Jeux d’hiver de 2010 ont reflété fidèlement la dualité linguistique du pays. Les 
deux langues officielles ont été intégrées de manière exhaustive à la planification, 
à l’organisation et à la tenue des Jeux, et le gouvernement canadien a travaillé en 
étroite collaboration avec le COVAN pour veiller à ce que la dualité linguistique du pays 
soit toujours au cœur des Jeux olympiques et paralympiques. Ainsi, les Jeux ont été 
entièrement bilingues, et les visiteurs de l’ensemble du pays et du monde entier ont pu 
découvrir la culture et le patrimoine franco-canadiens, et en profiter pleinement.        

La longue marche vers cet objectif a débuté dès 2001, lorsque la promotion du français 
et de l’anglais a été intégrée aux engagements mis de l’avant dans la candidature de 
Vancouver en vue des Jeux de 2010. Le même principe a été prévu dans l’Entente 
multipartite signée en 2002, de concert avec d’autres efforts visant à garantir la 
participation du gouvernement du Canada et de partenaires importants à la mise en place 
et à l’application de dispositions propres aux langues officielles dans le cadre des Jeux.   

Un accord de collaboration a été conclu en 2006 entre le COVAN, la Fondation Dialogue 
et la Fédération des francophones de la Colombie-Britannique afin de s’assurer de leur 
collaboration de tous les instants à l’inclusion, à la participation et à la contribution des 
communautés francophones et acadiennes du Canada aux Jeux de 2010, notamment 
lors du relais de la flamme, des rassemblements publics et du recrutement de bénévoles 
bilingues.  

Ainsi, non seulement l’utilisation des deux langues officielles du pays a été accentuée, 
mais en plus les minorités francophones du Canada ont été mises en valeur et ont 
participé tout au long des Jeux.    

Communications publiques en français and in English 

Qu’il s’agisse de l’orientation des visiteurs pendant les Jeux, de la signalisation bilingue 
permanente, de l’interaction avec des bénévoles bilingues ou des annonces publiques, 
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le gouvernement du Canada a travaillé en étroite collaboration avec les organisateurs des 
Jeux pour veiller à ce que toutes les communications avec le public se déroulent en anglais 
et en français.    

Afin de gérer la présentation d’information publique sur une telle échelle et à un nombre 
sans précédent de visiteurs à Vancouver et à Whistler dans le cadre des Jeux de 2010, 
le Bureau de la traduction de Travaux publics et Services gouvernementaux Canada a 
offert des services de traduction d’une qualité et d’une rapidité supérieures, tant avant 
que pendant les Jeux, en y affectant une centaine de traducteurs professionnels. Afin 
de rendre la tâche la plus efficace et efficiente possible, trois centres de traduction ont 
été mis sur pied : un à Gatineau, se consacrant exclusivement à la traduction et à la 
mise à jour des fiches biographiques officielles de plus de 5 000 athlètes olympiques et 
paralympiques, affichées sur le site du COVAN et destinées aux représentants des médias 
et au grand public; un autre à Vancouver, à l’administration centrale du COVAN et au Centre 
des médias, responsable de la traduction et de la révision de publications, de communiqués 
de presse, etc.; et un dernier à Québec, qui répondait aux besoins plus généraux du 
COVAN en matière de traduction et de révision.    
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Employés fédéraux bilingues 

Les institutions fédérales responsables de la prestation des services fédéraux essentiels, 
surtout en ce qui a trait à la santé, à la sécurité et aux touristes, ont mis en œuvre et 
géré de nombreuses initiatives avant et pendant les Jeux. Afin d’assurer une présence 
linguistique adéquate, le nombre d’employés et de bénévoles bilingues présents sur  
place a été accru, et ces derniers ont été encouragés à offrir des services bilingues de 
manière proactive.   

Ce type d’initiative a été répété à maintes reprises pendant les Jeux. L’aéroport 
international de Vancouver, par exemple, a déployé plus de 100 employés bilingues 
supplémentaires pour offrir des services de première ligne dans les 2 langues officielles, 
en plus d’installer de nombreuses affiches bilingues. La Gendarmerie royale du Canada, 
très présente tout au long des Jeux, a veillé à ce que ses services soient offerts en anglais 
et en français en affectant des agents bilingues provenant d’autres régions pour répondre 
à la demande.   

La francophonie du Canada sous les projecteurs

Les éléments des Jeux olympiques d’hiver de 2010 se rapportant à la culture et 
aux célébrations ont également fait la promotion de la culture et de l’identité des 
communautés francophones et acadiennes du pays. Sur environ 200 événements 
artistiques distincts présentés dans le cadre de l’Olympiade culturelle de 2010, 

Un travail de traduction enrichissant et amusant

« J’ai toujours été une grande amatrice de sports, ma discipline de prédilection étant le 
hockey sur glace. J’étais donc enchantée à la perspective de traduire des biographies 
d’athlètes. J’ai pu en apprendre énormément sur la vie de personnalités que j’admire 
beaucoup. Il est rare de pouvoir s’amuser en travaillant, et par conséquent je me considère 
chanceuse d’avoir pu participer à un tel projet. Mon séjour au sein de l’équipe de 
traduction assignée aux Jeux olympiques d’hiver constitue l’une des expériences les 
plus enrichissantes et intéressantes que j’ai eu la chance de vivre depuis mon arrivée  
au Bureau. »  

Geneviève Chênevert faisait partie de l’équipe de traducteurs des bureaux de Gatineau 
responsables de la traduction des biographies des athlètes.  
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plus du quart mettait en vedette des artistes des différentes communautés francophones 
du Canada. On a notamment présenté dans le cadre de ces événements la production de 
la pièce Le Dragon Bleu, de l’homme de théâtre de renommée mondiale Robert Lepage, 
originaire de Montréal, les prestations magiques du Cirque Éloize, récipiendaire de 
nombreux prix et des spectacles du groupe hip hop acadien Radio Radio.       

Les spectacles qui précédaient les cérémonies de remise des médailles, qui se déroulaient 
en soirée à Vancouver et à Whistler, étaient réalisés par chaque province et territoire 
du pays et mettaient en vedette des artistes de leur région respective. Grâce au soutien 
et aux encouragements du gouvernement du Canada, une programmation francophone 
a fait partie intégrante de ces cérémonies. Par exemple, la production manitobaine 
comprenait un spectacle du groupe Chic Gamine, le compositeur franco-ontarien  
Damien Robitaille a participé au spectacle de l’Ontario, le groupe Allez Ouest a fait partie 
des faits saillants de la soirée de l’Alberta, et le groupe Karkwa a veillé à ce que les 
amateurs de rock soient bien servis lors de la soirée consacrée au Québec.    

De nombreux autres artistes francophones sont montés sur les planches aux sites de 
célébration, dans les pavillons provinciaux et, bien entendu, à la Maison du Québec.    

La Place de la francophonie était la vitrine principale sur la francophonie aux Jeux d’hiver 
de 2010. Située sur Granville Island, à Vancouver, un des quartiers les plus populaires et 
les plus animés de la ville, la Place de la Francophonie a permis à la langue et à la culture 
francophone d’occuper toute la place qui leur revenait pendant les Jeux. La contribution 
financière du gouvernement du Canada a assuré la réussite de cette initiative.    

La Place de la Francophonie offrait chaque jour une myriade d’activités, de spectacles 
et d’événements variés, donnant aux visiteurs la possibilité de vivre une authentique 
expérience culturelle francophone. Chaque jour, pendant 18 jours, la Place a présenté 
plusieurs spectacles représentant 10 pays faisant partie de la Francophonie. Toutes ces 
prestations ont été offertes gratuitement, et ont fréquemment mis en vedette des artistes 
franco-canadiens, dont plus d’une centaine de la Colombie-Britannique. Des émissions 
télévisées spéciales ont été produites pendant toute la durée des Jeux, en collaboration 
avec les artistes de la Place de la Francophonie, et ont été diffusées sur les ondes de 
Radio-Canada et de TV5. Une vidéo intitulée « Les accents de la Francophonie canadienne », 
et qui présente diverses communautés francophones du Canada, a été produite par la CCT 
et la Société de développement économique de la Colombie-Britannique pour diffusion 
à la Place de la Francophonie.  
 
Plus d’un million de personnes ont visité Granville Island pendant les Jeux, des foules 
importantes envahissant fréquemment la Place de la Francophonie, destination sûrement 
popularisée par le Vancouver Sun, qui lui a décernée la médaille d’or dans la catégorie 
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« Olympics of Party » pour sa programmation, son ambiance et son originalité. Des 
bénévoles bilingues ont consacré près de 7 000 heures aux activités de la Place de  
la Francophonie.      

Le gouvernement a également donné son appui à Franco Médias 2010, un projet de 
l’Alliance des radios communautaires du Canada qui a permis à 23 jeunes journalistes âgés 
de 18 à 25 ans de faire des reportages sur les Jeux olympiques de 2010 et autres sujets 
connexes. Grâce à la collaboration de nombreux partenaires, dont l’Association de la presse 
francophone, ces reporters en herbe, de tous les horizons, ont produit 210 articles de 
journaux et 145 reportages radiophoniques sur une variété de sujets, dont les athlètes, 
les artistes, les bénévoles et la passion pour le sport de personnalités publiques. Le projet 
Franco Médias a permis la production de contenu francophone se rapportant aux Jeux à la 
fois original et de haute qualité, à l’intention des collectivités francophones de l’ensemble 
du pays. De plus, des jeunes rêvant d’être journalistes ont pu profiter de l’occasion 
unique qui leur a été offerte pour s’adonner à leur passion dans le cadre d’un événement 
international de très grande envergure.     

L’Anneau olymique de Richmond.
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Le saviez-vous?

Une des principales annexes de l’Entente multipartite définissait les obligations en 
matière de langues officielles devant être remplies par le COVAN pour obtenir un 
financement à cet égard de la part du gouvernement fédéral. Patrimoine canadien a été 
chargé de veiller à ce que le COVAN respecte ces exigences, le travail  
« sur le terrain » étant effectué par le Secrétariat fédéral des Jeux olympiques et 
paralympiques d’hiver de 2010 (SF 2010).   

Le gouvernement et le COVAN ont collaboré à la mise en œuvre de plusieurs mécanismes 
destinés à assurer le respect des exigences et des objectifs fédéraux en matière de 
langues officielles :   

•	 création d’une unité des langues officielles au sein du SF 2010 et du COVAN;  
•	 prestation de conseils et de soutien au COVAN afin de lui donner les outils nécessaires 

pour planifier ses activités ainsi que mesurer et évaluer les résultats;  
•	 rapports trimestriels sur la conformité, soumis par le COVAN, faisant état des progrès 

réalisés et décrivant les enjeux;   
•	 animation, par le SF 2010, des discussions entre le COVAN, la Fondation Dialogue et la 

Fédération des francophones de la Colombie-Britannique, qui ont mené à l’accord de 
coopération conclu en 2006;  

•	 prestation de conseils et de savoir-faire au COVAN au sujet de l’élaboration et de la 
mise en œuvre de sa politique interne sur les langues officielles; 

•	 réunions trimestrielles regroupant tous les signataires de l’accord de coopération 
conclu en 2006;  

•	 inclusion de clauses linguistiques dans les accords de contribution relatifs à 
l’Olympiade culturelle, au relais de la flamme, aux sites de célébration et à la 
cérémonie d’ouverture;  

•	 établissement, en 2009, d’un comité consultatif sur les langues officielles afin de 
formuler des conseils stratégiques à l’intention du COVAN sur les questions de mise 
en œuvre de ses obligations de langues officielles et de la présentation de la culture 
francophone dans le cadre des Jeux. Ce comité était formé de cadres supérieurs 
représentant tous les partenaires de l’accord de coopération, ainsi que Patrimoine 
canadien et le Grand Témoin de la Francophonie des Jeux de 2008, tenus à Beijing;   

•	 inclusion des langues officielles à titre de point de discussion permanent de toutes les 
réunions des différents comités de gestion du COVAN et de Patrimoine canadien; 

•	 affectation de fonds supplémentaires par le gouvernement du Canada pour offrir 
des services de traduction et d’interprétation avant et pendant les Jeux; installation 
de signalisation bilingue permanent à tous les sites de compétition financés par le 
gouvernement fédéral; intégration de la langue française et de la culture francophone 
aux cérémonies quotidiennes de remise des médailles.  
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Franco Médias : La voix de la jeunesse francophone 
du Canada aux Jeux

« Jamais je n’aurais cru me retrouver un jour aux Jeux olympiques. Toute petite, je 
rêvais d’aller aux Olympiques en patinage artistique, … (mais) apparemment, j’étais la 
seule à penser que j’avais assez de talent pour y arriver(!) Lorsque mon avion a atterri 
à Vancouver, en février, j’ai réalisé que j’y étais enfin… même si c’était en tant que 
journaliste. Je suis alors passée par toute la gamme des émotions : joie, nervosité, peur, 
anxiété, la fatigue et l’adrénaline me frappant de plein fouet dès le premier jour.    

« Il s’agissait donc du début d’une merveilleuse aventure qui allait durer trois semaines. 
Il est difficile de coucher une telle expérience sur papier, et je vais donc m’en tenir à 
quelques faits saillants. J’ai eu la chance de participer à de nombreuses conférences de 
presse, dont une avec Nathalie Lambert, la chef de mission de l’équipe canadienne, qui 
nous a parlé de l’initiative “À nous le podium”! J’ai pu rencontrer Tessa Virtue et Scott Moir, 
les plus jeunes champions olympiques en danse sur glace de l’histoire de cette discipline. 
J’ai également rencontré des jeunes issus de milieux défavorisés, qui ont quitté la rue pour 
apprendre la charpenterie et ont ainsi pu construire les podiums utilisés lors des Jeux.  

J’ai aussi pu voir Zachary Richard, Ode à l’Acadie et de nombreux autres artistes et 
musiciens formidables, qui ont offert des prestations mémorables à la Place de la 
Francophonie. La rédaction de mes articles sur les Olympiques ne fut pas toujours une 
mince tâche, puisqu’il nous fallait aussi participer à des chroniques radiophoniques 
quotidiennes en direct et animer nos émissions de radio, entendues à Vancouver et à 
Whistler. Nous devions souvent réussir à faire tenir 3 jours de boulot dans une seule 
journée de 24 heures. Cependant, nous sommes depuis ce temps très fiers de notre 
pays et de nos athlètes. La fièvre olympique est hautement contagieuse, et tout le 
monde devrait pouvoir assister aux Jeux, se plonger dans l’ambiance qui y règne, être sur 
place pour voir des prouesses athlétiques absolument incroyables, ou tout simplement 
rencontrer des gens de partout dans le monde. J’y ai enfin rencontré 22 de mes 
compatriotes, avec qui j’ai tissé des liens d’amitié qui dureront toute une vie. »     

Natalie Melanson, Acadienne et journaliste invitée à Franco Médias 2010, un projet 
spécial réalisé dans le cadre des Jeux olympiques d’hiver de 2010, avec le soutien du 
gouvernement du Canada.
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« Lorsque le Secrétaire général de la Francophonie m’a nommé Grand Témoin de la 
Francophonie pour les Jeux olympiques et paralympiques de Vancouver, plusieurs de mes 
interlocuteurs m’avaient prédit que ce serait “ plus difficile à Vancouver qu’à Pékin! ” 
Une fois sur place, lors de nos rencontres préparatoires comme durant les Jeux, j’ai vu  
John Furlong et ses collaborateurs du COVAN répondre avec élégance aux questions 
légitimes des autorités fédérales et provinciales canadiennes, des médias et des 
associations francophones du Canada et d’ailleurs. Ils leur ont donné satisfaction tout 
en plaçant chacun devant ses responsabilités financières et politiques pour nouer les 
meilleurs partenariats possibles.

Dans ce contexte, j’ai choisi d’apporter au COVAN le soutien et la confiance de la 
communauté francophone internationale et d’accompagner leurs remarquables efforts, 
tant dans la préparation des Jeux de Vancouver, qu’à l’issue de ceux-ci.

Le résultat fut à la mesure de nos attentes. Non seulement les Jeux de Vancouver, dont 
plusieurs responsables du Mouvement olympique disent qu’ils furent les “ meilleurs 
Jeux d’hiver ”, se sont avérés exemplaires et innovants en matière de bilinguisme. Mais 
ils ont également offert une place inédite à la francophonie culturelle canadienne et 
internationale particulièrement sur la Place de la Francophonie au cœur de Vancouver. 
Ils ont également permis à l’OIF et à ses États et gouvernements de convier et de valoriser, 
pendant toute la durée des Jeux, une quinzaine de lauréats des concours sportifs et 
culturels des Jeux de la Francophonie de Beyrouth.

Enfin, j’ai tenu à travailler en étroite collaboration avec les membres francophones du CIO 
que j’ai rencontrés et réunis très régulièrement pendant les Jeux, et je me réjouis d’avoir pu 
ainsi tisser avec eux une réelle relation de confiance qu’il faut désormais faire perdurer.

L’héritage de Vancouver ne s’arrête pas là. Nous poursuivons notre collaboration avec 
d’anciens collaborateurs du COVAN, d’une part en préparant un “ Guide des bonnes 
pratiques linguistiques ” qui sera légué au Mouvement olympique. D’autre part, en 
établissant ensemble les contacts nécessaires avec les organisateurs des Jeux de Londres. 
À Vancouver, la langue française a indéniablement remporté la médaille d’or! À qui 
le tour? »

Pascal Couchepin, Grand Témoin de La Francophonie lors des Jeux de 2010, au sujet du 
bilinguisme aux Jeux de Vancouver.
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Le saviez-vous?

Les Jeux olympiques d’hiver ont connu un succès retentissant à de nombreux égards, 
notamment pour ce qui est de l’utilisation et de l’application des langues officielles du 
Canada et du Mouvement olympique. Cette réalisation a été rendue possible grâce à 
différents partenaires, dont le COVAN, Patrimoine canadien, la Fondation Dialogue, la 
Fédération des francophones de la Colombie-Britannique, et les villes de Vancouver et de 
Whistler. Leurs efforts concertés ont permis d’assurer non seulement la présence des deux 
langues officielles aux Jeux, mais la mise en valeur du riche patrimoine culturel du Canada, 
et ce, tant à l’échelle nationale qu’internationale.      

Les exemples de l’application du bilinguisme aux Jeux sont nombreux :  

Communications avec le public 

•	 la signalisation était entièrement offerte en français et en anglais; 
•	 les communications destinées au public étaient effectuées dans les deux  

langues officielles; 
•	 les documents fournis au public, aux représentants des médias, aux athlètes, aux 

entraîneurs, aux officiels techniques, aux membres des délégations et aux dignitaires 
étaient offerts dans les deux langues officielles;  

•	 les cartes d’accréditation, les laissez-passer et les billets étaient en anglais et 
en français;

•	 le site Web officiel du COVAN était disponible dans les deux langues officielles; 
•	 plus de 5 000 fiches biographiques d’athlètes, ainsi que leurs mises à jour 

quotidiennes (près de 15 000 au total) ont été traduites vers le français et affichées 
sur le site Web du COVAN, afin de permettre aux représentants des médias et à la 
population de les consulter dans les deux langues officielles;

•	 des bénévoles bilingues étaient toujours présents en nombre suffisant, et facilement 
reconnaissables à leur épinglette « Bonjour! ».
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Participation des communautés francophones

Un accord de collaboration a été conclu en 2006 entre le COVAN, la Fondation Dialogue 
et la Fédération des francophones de la Colombie-Britannique afin de s’assurer de leur 
collaboration de tous les instants en ce qui a trait à l’inclusion, à la participation et à la 
contribution des communautés francophones et acadiennes du Canada aux Jeux de 2010, 
notamment lors du relais de la flamme, des rassemblements publics et du recrutement de 
bénévoles bilingues. Voici quelques exemples d’initiatives mises en œuvre lors des Jeux 
pour encourager l’inclusion et la participation active des communautés francophones : 

•	 la Place de la Francophonie, à Granville Island, a permis aux visiteurs de se rassembler 
pour y découvrir la richesse des arts et de la culture francophones au Canada et ailleurs 
dans le monde, ce qui constitue une première dans l’histoire des Jeux olympiques;   

•	 le projet Franco Médias 2010, réalisé avec le concours de plusieurs partenaires, 
dont l’Association de la presse francophone et l’Alliance des radios communautaires 
du Canada, a réuni 23 jeunes journalistes âgés de 18 à 25 ans pour offrir une 
programmation spéciale aux collectivités francophones du pays. Ces journalistes ont 
produit 210 articles de journaux et 145 reportages radiophoniques sur une variété 
de sujets liés de près ou de loin aux Jeux. De plus, l’équipe a produit et diffusé des 
émissions sur les ondes de stations de radio FM locales de Vancouver et de Whistler, 
en plus de concevoir un site Web pour héberger et faire rayonner leur programmation 
olympique francophone;  

•	 onze des douze spectacles tenus avant les cérémonies de remise de médailles, 
organisés par les provinces et les territoires, comportaient des éléments de 
programmation en français;  

•	 la programmation de l’Olympiade culturelle a réservé une place (environ 27 %) aux 
prestations d’artistes issus de diverses communautés francophones  
du Canada; 

•	 la signalisation, de même qu’une partie de la programmation des sites de célébration 
de Vancouver et de Whistler, était bilingue.   
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L’Olympiade culturelle

L’Olympiade culturelle est un événement qui avait pour mission de célébrer l’imagination 
et qui constituait la pierre angulaire du COVAN visant à honorer son engagement à l’égard 
du « pilier culturel » du Mouvement olympique. L’événement a donné la chance au Canada 
de célébrer et de présenter au monde entier la créativité et le sens de l’innovation de ses 
artistes les plus talentueux.

Par l’entremise du Fonds du Canada pour la présentation des arts, Patrimoine canadien, 
appuyé par les organismes de son portefeuille (le Conseil des Arts du Canada, Téléfilm 
Canada et l’Office national du film du Canada) a fourni une aide financière pour couvrir tout 
un éventail de dépenses associées à l’Olympiade culturelle, donnant ainsi aux collectivités 
du Canada de toutes origines l’occasion de prendre part à des expériences artistiques des 
plus variées et d’en tirer profit.

L’Olympiade culturelle comportait trois volets :

Trois festivals multidisciplinaires étaient présentés lors de l’Olympiade culturelle sur une 
période de trois ans entre 2008 et 2010. Les festivals ont permis à plus de trois millions 
de Canadiens et de visiteurs étrangers d’avoir accès aux arts de la scène, aux arts visuels 
et aux arts médiatiques dans divers sites du corridor « Sea-to-Sky » (entre terre et mer) 
entre Vancouver et Whistler.

L’édition numérique de l’Olympiade culturelle (CODE) constituait un carrefour en ligne 
où l’on pouvait trouver une programmation numérique distinctive et intéressante 
comprenant des expositions d’art numérique, des courts métrages numériques réalisés 
par des cinéastes canadiens, ainsi qu’un portail dans lequel les visiteurs pouvaient 
faire l’expérience de l’art en direct et de la musique actuelle qui avaient lieu lors de 
l’Olympiade culturelle. Une autre initiative de l’édition numérique de l’Olympiade culturelle 
appelée CODE Canada, et qui représente une première dans l’histoire du Canada et des 
Jeux olympiques, a permis aux Canadiens de participer en ligne à un projet collectif de 
création, en téléchargeant eux-même les photos et anecdotes racontant leur quotidien. La 
Commission canadienne du tourisme (CCT) a utilisé les technologies des médias sociaux 
afin de présenter le Canada au monde entier dans le cadre de CODE. En partenariat avec le 
COVAN, la CCT a créé deux initiatives numériques qui ont permis au public de découvrir les 
arts et la culture au Canada. La première s’agissait d’un souvenir virtuel de la cérémonie 
d’ouverture et la seconde, d’un collage virtuel reconstituant une sorte de stade virtuel 
composé de partisans du monde entier. 

Le Programme de tournée et de spectacles nationaux faisait partie de la stratégie 
pancanadienne d’engagement de l’Olympiade culturelle. Le programme a notamment 
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facilité les tournées régionales et nationales de musiciens, de danseurs et de comédiens 
dans le cadre de l’Olympiade culturelle. Le projet CODE Canada, appuyé par le ministère du 
Patrimoine canadien, a également relié les Canadiens d’un océan à l’autre durant les relais. 
Les différentes collectivités ont eu l’occasion de partager leurs expériences et  
leur enthousiasme. 

L’Olympiade culturelle de 2010, du 22 janvier au 21 mars 2010

La programmation du dernier des trois festivals de l’Olympiade culturelle était un 
événement grandiose de 60 jours qui s’est tenu durant les Jeux olympiques et 
paralympiques d’hiver de 2010 et dans les semaines qui précédaient. L’Olympiade 
culturelle 2010 comprenait 193 projets artistiques différents, dont des spectacles de 
musique, de danse et de théâtre, des événements littéraires, ainsi que des expositions d’art 
visuel et médiatique. Des projets innovateurs CODE ont animé les rues de Vancouver et ont 
rejoint un auditoire mondial par l’entremise d’une programmation numérique en ligne.

Pour un artiste, une excellente occasion  
de se faire connaître

Dans sa localité de Fort Macleod, en Alberta, le musicien John Wort Hannam travaille depuis 
huit ans à se bâtir un public friand du style narratif des chansons qu’il compose, souvent en 
s’inspirant des expériences de vie de Canadiens ordinaires. Ce fut donc avec un mélange de 
satisfaction et d’appréhension qu’il a accepté l’invitation à prendre part au Programme de 
tournée et de spectacles nationaux de l’Olympiade culturelle.

Selon John Wort Hannam, la tournée de sept jours, au cours de laquelle il partageait l’affiche 
avec le duo de musique folklorique du Yukon, Spring Breakup, « a été une excellente 
occasion sur plusieurs plans, car elle lui a permis de jouer dans des villes où il n’avait jamais 
joué avant, comme Yellowknife, Winnipeg et Whitehorse. »

La tournée de John Wort Hannam s’est terminée par une prestation lors du festival de 
l’Olympiade culturelle à Vancouver pendant les Jeux. À la fin des Jeux, en se préparant 
pour une série de concerts d’une durée d’un mois dans des villages de la Saskatchewan et 
du Manitoba, John croyait que « dans l’ensemble, l’événement avait été une réussite, une 
expérience très positive qui lui a permis de se faire connaître en tant qu’artiste canadien. » 
Il a ajouté : « Je félicite le COVAN pour avoir si bien fait les choses, et je remercie l’Olympiade 
culturelle et Patrimoine canadien pour la place qu’ils m’ont faite au sein cet événement. »
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La cérémonie d’ouverture des Jeux olympiques d’hiver de 2010

Le 12 février 2010, le Canada accueillait le monde entier avec l’ouverture des Jeux 
olympiques d’hiver de 2010. Plus de 3 milliards de personnes dans le monde et 
60 000 spectateurs en liesse sur place au BC Place Stadium ont assisté à une cérémonie 
à couper le souffle en l’honneur des athlètes olympiques du monde entier et qui visait 
à promouvoir la compréhension et la paix dans le monde, célébrait le meilleur côté de 
l’humain et mettait en scène le meilleur de ce que le Canada a à offrir au monde entier.

Le gouvernement du Canada, qui travaillait en étroite collaboration avec le COVAN lors  
des étapes de planification, a joué un rôle essentiel en s’assurant que la cérémonie 
d’ouverture des Jeux olympiques d’hiver de 2010 reflète l’image d’une nation animée, 
solide, innovante et créative. La cérémonie mettait en scène tous les éléments qui 
constituent le Canada au moyen de tableaux visuels et musicaux à couper le souffle.  
Elle mettait notamment en évidence les valeurs, la diversité culturelle les peuples 
autochtones du Canada. La cérémonie présentait également la diversité et la richesse  
des artistes et des interprètes canadiens aux yeux du monde entier.

Faits saillants de la cérémonie d’ouverture.

Le thème de la cérémonie se voulait « une source d’inspiration pour le monde entier ». 
Elle a en effet électrisé la foule grâce à des systèmes d’éclairage à la fine pointe de la 
technologie, des projections hautes en couleur et des prestations inspirantes d’artistes 
canadiens au nombre desquels figuraient Measha Brueggergosman, Bryan Adams,  
Nelly Furtado, Sarah McLachlan, Ashley MacIsaac, k.d.lang et Garou. Voici quelques-uns des 
faits saillants de cette cérémonie : 

Le saviez-vous ?

L’Olympiade culturelle des Jeux d’hiver de 2010 comprenait :

•	 900 prestations et expositions dans 60 sites partout à Vancouver et à Whistler; 
•	 CODE Canada, un portrait en ligne typiquement canadien sous forme de paroles et 

d’images proposées par des centaines de citoyens canadiens;
•	 le Programme de tournée et de spectacles nationaux, offrant 35 tournées régionales 

et nationales, et mettant en vedette des artistes de la scène dans 156 collectivités 
canadiennes de 12 provinces et territoires.  
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•	 le drapeau canadien faisant son entrée au BC Place Staduim porté par huit membres 
de la Gendarmerie royale du Canada;

•	 les pôles de bienvenue représentant les quatre Premières nations hôtes et mettaient 
en vedette les langues des Premières nations;

•	 un volet consacré aux magnifiques couleurs de l’automne canadien mettait en vedette 
des centaines de violoneux, de danseurs folkloriques et de danseurs à claquettes en 
hommage aux légendes et au folklore canadiens-français ainsi qu’aux racines celtiques 
et à la richesse de l’histoire musicale des provinces maritimes;

•	 une prestation de poésie « slam » (création orale) de Shane Koyczan appelée  
We are More;

•	 un volet appelé Peaks of Endeavour mettait en vedette des athlètes de planches 
à neige et des skieurs descendant du toit du BC Place Stadium, le tout en hommage 
à l’Ouest canadien et aux montagnes Rocheuses.

Les jeunes Autochtones de partout au Canada ont accueilli le monde entier 

Les jeunes Autochtones ont accueilli le monde entier et les athlètes des Jeux à Vancouver 
lors d’un volet de la cérémonie d’ouverture de plus de 90 minutes, offrant une rare occasion 
aux spectateurs de découvrir la diversité de la culture des Premières nations, des Inuits 
et des Métis au Canada. Dans ce chef d’œuvre visuel étonnant, rendu possible grâce 
au financement d’AINC, de jeunes Autochtones portant des tenues et des ornements 
traditionnels ont fait leur entrée dans le stade en exécutant des danses traditionnelles, 
représentant le patrimoine de chacun. 

Canadiens remarquables

La cérémonie a également mis d’autres Canadiens remarquables au-devant de la scène. 
Le drapeau olympique a fait son entrée dans le BC Place Stadium porté par Betty Fox 
(la mère de Terry Fox), Donald Sutherland, Anne Murray, Roméo Dallaire, Bobby Orr et  
Julie Payette. Les athlètes canadiens, dont Jacques Villeneuve et Barbara Ann Scott, étaient 

Le saviez-vous?

La chorégraphie de la cérémonie d’ouverture de Jeux olympiques de Vancouver a été 
créée par Jean Grand-Maître, le directeur artistique du Alberta Ballet. Pour la première fois 
dans l’histoire des Jeux olympiques, la cérémonie était présentée à l’extérieur. Elle a été 
diffusée en 11 langues au Canada et a été vue par près de 3 milliards de personnes.
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aussi bien représentés. La joueuse canadienne de hockey Hayley Wickenheiser a prononcé  
le serment olympique au nom des athlètes, et Rick Hansen, Catriona Le May Doan,  
Steve Nash, Nancy Greene et Wayne Gretzky ont pris part à l’allumage de la vasque olympique.

Les ambassadeurs des Jeux olympiques et paralympiques du Canada

Compte tenu de leur dévouement à l’égard des aspirations olympiques et paralympiques 
et du Canada, le premier ministre Stephen Harper a demandé à l’honorable Nancy Greene 
Raine, sénatrice (Thompson-Okanagan-Kootenay), et à l’ancien maire de Vancouver, 
M. Sam Sullivan, de jouer un rôle symbolique en tant qu’ambassadeurs olympiques et 
paralympiques du Canada.

La sénatrice Nancy Greene Raine et M. Sullivan ont rappelé par leur présence l’engagement 
et l’appui du gouvernement fédéral tout au long des Jeux, notamment en rencontrant des 
publics internationaux, en mettant en évidence le leadership et l’excellence du Canada, 
en démontrant aux athlètes la fierté que les Canadiens ressentaient tous face à leurs 
réalisations et, en faisant la promotion du Mouvement paralympique.

Trois vasques aux Jeux de 2010

Il y avait trois vasques aux Jeux d’hiver de 2010. Une première, située au BC Place 
Stadium, a été allumée durant la cérémonie d’ouverture; une deuxième, située à l’extérieur 
à la place Jack Poole sur les quais de Vancouver, a été allumée par « la Merveille »  
Wayne Gretzky.

La place Jack Poole rend hommage à la mémoire de Jack Poole, le président fondateur 
du Comité d’organisation des Jeux olympiques, qui a joué un si grand rôle dans la venue 
des Jeux d’hiver de 2010 à Vancouver. M. Poole est décédé du cancer du pancréas le 
23 octobre 2009, le lendemain du jour où la flamme olympique a été allumée en Grèce.

Une autre cérémonie pour allumer la troisième vasque s’est tenue lors de la première 
cérémonie de la victoire à Whistler, le 13 février. Devant une foule en liesse, la vasque 
de la place des médailles à Whistler a été allumée par Rob Boyd, skieur alpin et membre 
du Temple de la renommée du ski du Canada.
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Le Pavillon du Canada aux Jeux d’hiver de 2010

Plus de 137 000 visiteurs au Pavillon du Canada aux Jeux d’hiver de 2010

À la fin du parcours du relais de la flamme olympique, le premier ministre Stephen Harper, 
en compagnie d’écoliers de la région, a accueilli la flamme olympique au Pavillon du Canada 
dans le centre ville de Vancouver. Le jour suivant, dans le cadre de sa participation à une 
cérémonie autochtone traditionnelle, l’honorable James Moore, ministre du Patrimoine 
canadien et des Langues officielles, a ouvert officiellement les portes du Pavillon du 
Canada au public. Au cours des Jeux olympiques et paralympiques d’hiver, le très populaire 
Pavillon du Canada a accueilli 137 163 visiteurs.

Un pavillon vraiment passionnant et actif…

À l’intérieur du Pavillon, des expositions interactives, des jeux-questionnaires, des 
présentations vidéo et d’autres moyens d’expression mettaient en lumière la participation 
canadienne au monde du sport, la quête de l’excellence sportive du pays et la contribution 
du Canada aux Jeux d’hiver de 2010. Le Pavillon, une structure temporaire sur deux 
étages préfabriquée située sur le site de célébration Ville Vivante au centre-ville de 
Vancouver, illustre la diversité géographique époustouflante du Canada, notamment ses 
parcs nationaux et ses destinations touristiques incontournables; sa dualité linguistique 
dynamique, et sa riche mosaïque culturelle.

L’ouverture officielle du Pavillon du Canada.
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Parmi les nombreuses activités offertes au Pavillon du Canada, les visiteurs pouvaient 
tenter un tir contre un gardien de but étoile pendant un jeu de hockey interactif; faire une 
descente simulée de compétition de planche à neige avec un ami; visionner des vidéos de 
légendes canadiennes du sport; et regarder des démonstrations faites par des scientifiques 
du Conseil national de recherches sur le concept d’entraînement dans un tunnel 
aérodynamique pour les athlètes canadiens. Les visiteurs pouvaient aussi se faire prendre 
en photo avec un vrai bobsleigh ou encore avec un flambeau olympique ou paralympique.

Voici quelques-unes des autres attractions et activités populaires : les expositions de la 
Coupe Stanley et la Coupe Canada; la présence quotidienne des agents de la GRC vêtus 
de leur tunique rouge emblématique; les mascottes de 2010, Quatchi, Miga et Sumi, qui 
faisaient régulièrement leur apparition; ainsi que les visites d’athlètes olympiques et 
paralympiques canadiens qui racontaient au public leur cheminement personnel inspirant 
et offraient des séances d’autographes. Les activités extérieures organisées au Pavillon 
comprenaient notamment des parties de hockey-balle et des démonstrations de sports 
paralympiques tels que le curling ou le rugby en fauteuil roulant. 

Chaque fois qu’un athlète canadien gagnait une médaille, une sonnerie d’alarme 
retentissait et les écrans dans l’ensemble du Pavillon affichaient le message clignotant 
« Alerte médaille! », ce qui déclenchait les cris d’enthousiasme et les applaudissements 
généraux à tout coup.

Le Pavillon servait également de lieu de rassemblement central impressionnant à des gens 
d’affaires canadiens qui désiraient entretenir et rencontrer des collègues et des clients du 
monde entier.

Le saviez-vous?

Le Pavillon du Canada a ouvert ses portes officiellement au site de célébration Ville 
Vivante Vancouver le samedi 13 février 2010, à 11 h, où une file d’attente qui s’étendait 
déjà sur plusieurs pâtés de maisons s’était formée.

Même en sachant que le temps d’attente minimum pour entrer était de deux heures, les 
gens dans la foule patientaient debout malgré le mauvais temps. Cette patience était sans 
doute motivée par la possibilité de regarder les événements olympiques en direct sur les 
écrans géants extérieurs du site Ville Vivante.
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Les sites de célébration de Vancouver 
et de Whistler 

Afin de veiller à ce que le plus grand 
nombre possible de gens puissent 
profiter de l’expérience des Jeux, 
le gouvernement a participé à la 
construction et à la programmation de 
trois sites de célébration gérés par les 
municipalités – deux à Vancouver et un 
à Whistler – qui ont offert gratuitement 
aux résidents et aux visiteurs des 
activités familiales et divertissantes.

Adaptés d’un programme semblable 
couronné de succès lors des Jeux de 2000 à Sydney, les sites de 
célébration ont fait partie intégrante de la candidature de Vancouver en vue des Jeux de 
2010. L’idée a vraiment commencé à se concrétiser en 2005, lorsque le Secrétariat fédéral 
2010 a créé un document de travail visionnaire sur les lieux de rassemblement publics lors 
des Jeux d’hiver de 2010 et a invité les partenaires de l’Entente multipartite à se joindre 
au dialogue. Ces discussions ont favorisé l’élaboration d’un plan concerté visant à améliorer 
l’expérience des Jeux pour l’ensemble des spectateurs. Le ministère du Patrimoine canadien 
a travaillé en étroite collaboration avec les partenaires pour veiller à ce que les spectacles 
se déroulant sur les sites viennent complémenter l’ensemble de la programmation 
culturelle des Jeux de 2010 et s’y intègrent de façon harmonieuse. 

Les deux sites à Vancouver – Ville Vivante centreville et Ville Vivante Yaletown – ainsi 
que Whistler Live!, ont été des centres d’activité animés et captivants pendant les Jeux 
olympiques et paralympiques. Grâce à des écrans géants extérieurs, à des scènes et à des 
places publiques, les visiteurs ont eu l’impression de faire réellement partie de l’expérience : 
ils ont regardé les compétitions des Jeux ainsi que les cérémonies d’ouverture et de clôture 
en direct sur des écrans géants; rencontré des athlètes des quatre coins de la planète; 
participé à des festivités et à des activités culturelles et récréatives; et assisté à plus de 
80 spectacles multiculturels d’artistes à l’avenir prometteur et de renommée internationale 
du Canada et de l’étranger. Du contenu vidéo captivant sur le Canada a été diffusé par la 
Commission canadienne du tourisme sur les écrans extérieurs.

Plus de 420 heures de programmation bilingue gratuite ont été diffusées sur les écrans 
géants des sites de célébration. D’autres collectivités de la vallée du Bas-Fraser de la 
Colombie-Britannique ont organisé des activités populaires semblables, telles que  
l’« O Zone », un lieu de célébration public situé près de l’Anneau olympique de Richmond.

Le village de Whistler la nuit.
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Le saviez-vous?

Imitant ce modèle réussi, la chaîne CTV – le diffuseur national des Jeux du Canada – 
a fait découvrir les sites de célébration olympiques aux Canadiens d’un océan à l’autre. 
La caravane mobile de célébration de CTV a visité de nombreuses villes canadiennes, 
attirant des milliers de personnes à chacun de ses arrêts.

Le saviez-vous?

Les organisateurs des Jeux de 2012 à Londres ont tellement été impressionnés par les 
sites de célébration des Jeux de 2010 qu’ils envisagent déjà la façon dont ils pourront 
mettre en place des sites semblables afin d’accroître l’expérience des Jeux pour les 
visiteurs lors des prochains Jeux d’été.

Plus de 1 million de Canadiens et de visiteurs étrangers se sont réunis gratuitement aux 
sites de célébration pour partager l’expérience des Jeux olympiques et paralympiques 
d’hiver. Ces espaces publics ont également contribué aux legs laissés par les Jeux en créant 
de nouveaux espaces communautaires permanents où se tiendront divers rassemblements 
et spectacles.

Les activités de relations et de service externes durant les Jeux 

Pendant les Jeux d’hiver de 2010, des milliers de visiteurs, de délégués et de touristes  
de partout au Canada et du monde entier se sont rendus dans la région de Vancouver  
et Whistler.
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Afin d’assurer une expérience agréable et sans danger autant aux visiteurs canadiens 
qu’aux visiteurs internationaux, Service Canada a mis en place dans le village de Whistler, 
une unité mobile de services et de promotion au sein de laquelle 32 employés ont 
travaillé ainsi qu’un centre temporaire de Service Canada. Ces deux initiatives ont fourni 
aux citoyens des renseignements sur les produits et services publics du gouvernement 
du Canada qui sont offerts par Service Canada et, par conséquent, ont joué le rôle 
d’ambassadeurs officieux auprès des visiteurs.

Pendant le déroulement des Jeux olympiques et paralympiques, Service Canada a fourni 
des renseignements et de l’aide à plus de 40 000 personnes en anglais, en français, 
et dans 9 autres langues. 
 

Mon incroyable parcours

Service Canada a créé un blogue pour ses employés où ils pouvaient partager leurs 
expériences et leurs récits sur les Jeux olympiques avec d’autres collègues de partout 
au pays. Le blogue est rapidement devenu très apprécié chez les employés de Service 
Canada.

Alicja Krysiak a, comme bien d’autres, partagé son expérience olympique en ligne. 
Voici quelques extraits des entrées du 5 février 2010 dans son blogue, quelques jours 
seulement avant l’ouverture des Jeux :

« Le parcours qui m’a menée jusqu’aux Jeux olympiques et paralympiques d’hiver de 
2010 a été incroyable. Je me souviens encore très bien où j’étais lorsque Jacques Rogge, 
président du CIO, a annoncé que la candidature de Vancouver avait été retenue. C’est là 
que mon rêve de participer à une expérience unique en son genre a pris forme. Comme 
je suis ce que l’on pourrait appeler une “ experte ” dans mon domaine, je partage mes 
connaissances auprès du personnel partout dans la région de la Colombie-Britannique,  
de l’Alberta et des territoires; c’est l’un des aspects que j’apprécie le plus de mon travail [...] 
Pour couronner le tout, on m’a invitée à devenir chef d’équipe auprès des services 
aux événements à l’Université de la Colombie-Britannique, où vont avoir lieu les 
compétitions de hockey féminin et de hockey masculin sur luge.

Incroyable! L’occasion d’une vie de réunir ma passion pour le hockey et le bénévolat… 
que demander de mieux! Ça c’est ma médaille d’or ! Même si je sais que les journées 
seront longues et les horaires exigeants, je sais que je n’oublierai jamais cette expérience! 
Go Canada Go! » [traduction]

Alicja Krysiak
Conseillère en expertise opérationnelle, Programmes du marché du travail et du 
développement social pour la région de la Colombie-Britannique, de l’Alberta et des 
territoires, Service Canada
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Le déroulement des Jeux paralympiques et diffusion de ces derniers 

Tout comme ce fut le cas pour les Jeux olympiques d’hiver, les Canadiens d’un océan à 
l’autre ont adopté le sens de l’esprit olympique à l’occasion des Jeux paralympiques d’hiver 
de 2010, plaçant la barre très haute et montrant au reste du monde à quel point nous 
étions fiers de tous nos athlètes, quels qu’ils soient. Grâce au succès obtenu par les Jeux 
de 2010, le Canada a une fois de plus joué un rôle de premier plan dans les progrès réalisés 
par le Mouvement paralympique à l’échelle mondiale.   

Afin de souligner son engagement envers les athlètes handicapés de haut niveau, 
le gouvernement du Canada a accordé 30 millions de dollars au COVAN pour compenser 
les coûts liés à la planification et à la tenue des Jeux paralympiques d’hiver de 2010,  
2 millions de dollars supplémentaires étant versés pour aider à obtenir les droits de 
diffusion de cet événement. 

Ces mesures, de concert avec les autres efforts déployés à cet égard, ont donné des 
résultats probants, au Canada comme à l’étranger : les Jeux paralympiques d’hiver de 
2010 sont devenus un événement sportif aussi populaire que tout autre; la preuve : 
230 000 billets ont été vendus, un record, et 34 détenteurs de droits de diffusion ont 
diffusé les Jeux partout dans le monde. Au pays, malgré 57 heures de couverture télévisée 
en anglais et en français, un autre record, le Consortium de diffusion CTV a été inondé 
de demandes de téléspectateurs canadiens qui voulaient en voir davantage.

« Nous avons atteint un tournant décisif. Ce que ça signifie concrètement pour le 
Mouvement paralympique, c’est qu’il vient de passer à un niveau supérieur. »  

Blair McIntosh, chef de mission pour le Comité paralympique canadien, lorsqu’interrogé 
sur les incidences du succès du COVAN pour mettre les Jeux paralympiques de 2010 sur 
un pied d’égalité.

Le saviez-vous?

Avec une récolte de 10 médailles d’or, pour un total de 19 médailles, le Canada a connu les 
meilleurs Jeux paralympiques de son histoire.  
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Legs des Jeux paralympiques d’hiver de 2010

Les Jeux paralympiques d’hiver de 2010, les premiers à être tenus en sol canadien, ont 
créé de nombreux précédents dignes de mention, et ont légué des legs importants au 
mouvement paralympique : 

•	 ces jeux ont réuni 1 350 athlètes et officiels provenant de plus de 40 pays, ce qui 
constitue un record; 

•	 de leur propre chef, le COVAN et les partenaires des Jeux ont été les premiers 
organisateurs à faire la promotion des Jeux olympiques et paralympiques de manière 
concertée, comme s’il s’agissait d’un seul et même événement;  

•	 un total de 85 % de tous les billets donnant accès aux événements sportifs ont été 
vendus, ce qui constitue un record; 

•	 les Jeux paralympiques de 2010 ont suscité un engouement jamais vu à l’échelle 
mondiale, le nombre de spectateurs qui ont regardé des compétitions à la télévision 
nationale et des diffusions par Internet atteignant le plus haut niveau jamais 
enregistré pour des Jeux paralympiques, d’hiver comme d’été;  

•	 le site Web officiel des Jeux paralympiques de 2010 a reçu en moyenne 50 000 
visites par jour pendant la durée des Jeux, soit 20 000 de plus que lors des Jeux 
paralympiques de Beijing; 

•	 sur la quantité record de 230 000 billets vendus, 30 200 ont été distribués à des 
élèves du primaire et du secondaire qui, pour la modique somme de 5 dollars, ont ainsi 
pu assister à des compétitions paralympiques.  

 

Une vitrine sur l’accessibilité

Partage des pratiques exemplaires en matière d’accessibilité

Le Bureau de la condition des personnes handicapées, de Ressources humaines 
et Développement des compétences Canada, de concert avec ses partenaires, le 

« Tellement de gens m’ont parlé de cet incroyable sentiment d’appartenance. Des athlètes 
m’ont confié qu’ils ne voulaient plus partir [...]. Les Jeux de Vancouver-Whistler ont été 
vraiment magiques, les meilleurs Jeux paralympiques de l’histoire. »  

Sir Philip Craven, président du Comité international paralympique, lors de son allocution 
prononcée lors de la cérémonie de clôture des Jeux paralympiques. 
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gouvernement de la Colombie-Britannique, le Comité paralympique canadien, 2010 
Legacies Now, et l’Alliance de vie active des Canadiens/Canadiennes ayant un handicap, 
ont organisé la Vitrine sur l’accessibilité 2010, du 8 au 10 mars 2010, tout juste avant 
l’ouverture des Jeux paralympiques.  

La Vitrine a permis de mettre en valeur les réalisations du Canada pour ce qui est de 
l’élimination des obstacles à l’accessibilité, et de partager des pratiques exemplaires et des 
leçons apprises à cet égard dans divers secteurs, dont les sports et les loisirs, le tourisme, 
les transports, le logement et l’emploi. En établissant des liens entre la Vitrine et les Jeux 
paralympiques de 2010, l’événement a attiré d’éminents conférenciers, dont Rick Hansen, 
Catherine Frazee, Al Etmanski, Carla Qualtrough, Sam Sullivan, l’honorable Steven L. Point, 
lieutenant-gouverneur de la Colombie-Britannique, l’honorable David C. Onley,  
lieutenant-gouverneur de l’Ontario, l’ancien premier ministre de la Colombie-Britannique, 
Mike Harcourt, et le sénateur Vim Kochhar.  

Pour compléter la Vitrine, une exposition de trois jours sur les innovations dans le domaine 
de la gestion des limitations fonctionnelles, de la technologie, de la culture et des sports 
a été organisée. Cette exposition était ouverte à tous, et a permis de démontrer les 
innovations présentées lors de la Vitrine de manière plus détaillée. Bon nombre de ceux 
qui ont assisté à la Vitrine on fait remarquer que des événements de ce genre 
représentaient d’excellentes occasions de se renseigner au sujet des pratiques exemplaires 
en matière d’accessibilité et d’inclusion, et de leur intégration à leurs politiques et  
directives organisationnelles.  

Le saviez-vous? 

Des aires de démonstration du Programme « Jouer comme un paralympien » ont permis 
à 30 000 personnes d’essayer de l’équipement sportif employé dans le cadre des Jeux 
paralympiques, dont des skis adaptés, leur permettant de se mettre dans la peau d’un 
athlète paralympique. 
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Le saviez-vous?

Les Jeux paralympiques d’hiver de 2010, qui en étaient à leur dixième édition, ont permis 
pour la première fois aux athlètes paralympiques canadiens de participer à des Jeux 
paralympiques d’hiver dans leur pays.  

 
Le Musée du portrait du Canada

Pendant les Jeux d’hiver de 2010, le Musée du portrait du Canada, un programme 
de Bibliothèque et Archives Canada, a célébré l’esprit olympique avec deux installations 
extérieures, l’une à Vancouver, et l’autre sur l’historique canal Rideau à Ottawa.

À l’occasion de l’exposition Portraits dans la rue, à Granville Island à Vancouver, 
23 reproductions encadrées d’athlètes olympiques et paralympiques canadiens, ainsi que 
d’hommes et de femmes ayant contribué de façon importante au patrimoine des sports 
d’hiver du Canada ont été présentées. À Ottawa, dans le cadre de l’exposition Portraits sur 
la glace, 10 des portraits les plus emblématiques de l’installation de Vancouver, ont été 
présentés le long de la patinoire du canal Rideau. L’exposition était également accessible 
à tous les Canadiens de partout au pays grâce au site web du Musée du portrait. 

Parmi les œuvres présentées à l’occasion de ces expositions figuraient le portrait de 
Gaétan Boucher, gagnant de quatre médailles olympiques en patinage de vitesse, peint 
par David C. Paterson, celui de Wayne Gretzky par Andy Warhol, ainsi que les portraits de la 
sénatrice Nancy Greene Raine, qui a gagné des médailles d’or et d’argent en ski alpin pour 
le Canada aux Jeux d’hiver de 1968 à Grenoble, en France, et de Brian McKeever, sept fois 
gagnant d’une médaille paralympique.

Les installations ont été possibles grâce à un partenariat entre le Musée du portrait du 
Canada, la Société canadienne d’hypothèques et de logement à Vancouver et la Commission 
de la capitale nationale à Ottawa.

La Monnaie royale canadienne 

Programme des pièces de Vancouver 2010

En tant que promoteur officiel des Jeux olympiques et paralympiques d’hiver de 2010 à 
Vancouver, le Programme de pièces de circulation de la Monnaie royale canadienne était le 
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plus vaste projet de ce genre jamais entrepris par un organisme de frappe de la monnaie. 
La Monnaie a créé un total de dix-sept pièces présentant des motifs liés aux Jeux d’hiver 
de 2010 : dix pièces de 25 cents célébrant des sports présents aux Jeux olympiques 
d’hiver de 2010 à Vancouver, deux autres pièces de 25 cents honorant des sports des Jeux 
paralympiques d’hiver de 2010 à Vancouver, ainsi que deux pièces d’un dollar (« dollar 
portebonheur ») et trois pièces de 25 cents célébrant les moments préférés du Canada de 
tous les Jeux olympiques d’hiver. 

La première pièce de circulation, représentant le curling, a été lancée le 23 février 2007. 
Dans le cadre du Programme des pièces de Vancouver 2010, la Monnaie a aussi émis  
79 pièces de collection célébrant des thèmes tels que les sports, les athlètes, la collectivité, 
les Premières nations, Canadiana et les Jeux d’hiver de 2010 à Vancouver, 6 milliards de 
pièces d’investissement et 53 produits-cadeaux.  

Médailles des athlètes de Vancouver 2010

Véritables réalisations canadiennes, les médailles des athlètes des Jeux olympiques d’hiver 
de 2010 à Vancouver sont le produit de la collaboration étroite de la Monnaie royale 
canadienne avec le COVAN et le fournisseur de métaux Teck Resources Limited. 

Trente-quatre ingénieurs, graveurs, techniciens-outilleurs, machinistes et spécialistes de 
la production de la Monnaie ont joint leurs efforts pour créer 699 médailles olympiques 
et 399 médailles paralympiques. En tant que puissants hommages à la performance 

des athlètes qui les ont reçues, les médailles de 
Vancouver 2010 ont créé plusieurs jalons : 

•	 pesant jusqu’à 576 grammes chacune, 
	 elles étaient parmi les plus lourdes  
	 médailles de l’histoire des Jeux; 
•	 chaque médaille avait un motif unique,  
	 aucune médaille n’était exactement  
	 identique à une autre (lisez davantage  
	 sur leur histoire à la page 71); 
•	 la technique de la gravure au laser  
	 a été utilisée pour obtenir une  
	 reproduction parfaite des motifs des  
	 Premières nations de la côte du  
	 Pacifique  sur la surface ondulée de  
	 toutes les médailles.  
 

Le dévoilement de l’une des pièces de circulation 
créée par la Monnaie royale canadienne.
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Pavillon de la Monnaie royale canadienne

La Monnaie royale canadienne était fière de participer aux célébrations entourant les Jeux 
d’hiver de 2010. Pendant les Jeux, elle a offert un « second chez-soi », au Pavillon de la 
Monnaie royale canadienne, au centreville de Vancouver, comprenant des attractions telles que :

•	 la présentation des médailles des athlètes de Vancouver 2010;
•	 la « pièce d’un million de dollars » de la Monnaie, célèbre partout dans le monde, 

pesant 100 kilogrammes et faite à 99,999 % d’or pur, ainsi que d’autres trésors en or;
•	 des comptoirs d’échange de pièces de monnaie, où les visiteurs pouvaient échanger  

leur petite monnaie pour les pièces de monnaie de circulation de Vancouver 2010.

Plus de 110 000 personnes ont visité le Pavillon, et certaines ont attendu dans une file 
d’attente pendant 7 heures pour toucher et tenir les médailles des athlètes. Les comptoirs 
d’échange de pièces de la Monnaie ont été tout aussi populaires; en effet, plus de  
90 000 dollars porte-bonheur et 466 000 pièces de 25 cents des Jeux olympiques ont été 
échangés avec le public. Les programmes destinés aux enfants offerts au Pavillon ont attiré 
plus de 1 500 jeunes.

Le Pavillon de la Monnaie a été la scène d’un événement très spécial le 23 février, 
lorsqu’Alexandre Bilodeau, le premier Canadien à gagner une médaille d’or en territoire 
canadien, y est entré. Pendant sa visite, on a remis à Alexandre une pièce d’or de 22 carats 
spécialement frappée pour marquer sa victoire, ainsi qu’un timbre commémoratif de Postes 
Canada. Le jeune skieur acrobatique a pu constater l’habileté et la précision avec lesquelles 
les spécialistes de la Monnaie ont produit sa médaille d’or. 

Jeux paralympiques d’hiver de 2010 à Vancouver

En raison de la forte réponse du public, la Monnaie a prolongé sa présence à Vancouver 
pendant les Jeux paralympiques d’hiver. Du 12 au 21 mars, plus de 30 000 personnes ont 
admiré les médailles des athlètes de Vancouver 2010 qu’elle présentait à la bibliothèque 
municipale de Vancouver. Le 18 mars, la Monnaie a marqué un jalon important avec le 
lancement de la dernière pièce de monnaie de son programme des pièces de Vancouver 
2010, mettant en vedette le hockey sur luge.  

Postes Canada

En 2008, Postes Canada a été désigné comme fournisseur officiel des Jeux olympiques et 
paralympiques d’hiver de 2010 par le COVAN afin de fournir des services de distribution 
postale au Canada.
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La COVAN a également accordé le droit à Postes Canada de produire des timbres et des 
produits philatéliques sur le thème des Jeux olympiques. Depuis, Postes Canada a émis des 
timbres olympiques pour les Jeux d’été de Beijing de 2008, les Jeux d’hiver de 2010, et il en 
émettra pour les Jeux d’été de 2012 à Londres. 
 
Programme des timbres-poste, timbre secret et cachets d’oblitération

Postes Canada a émis 15 timbres-poste en 2009 et 2010 pour commémorer les Jeux 
d’hiver de 2010. Les images des timbres courants de 2009 représentent les mascottes et 
les emblèmes des Jeux ainsi que cinq disciplines sportives : le curling, le surf des neiges, 
le ski acrobatique, le bobsleigh et le hockey sur luge. En 2010, Postes Canada a émis deux 
autres jeux de timbres commémoratifs. Le premier jeu, appelé « Skyline », invitait les gens 
du monde entier à venir au Canada, et le deuxième jeu, appelé « Notre esprit olympique en 
fête », célébrait les Jeux organisés par le Canada.

La réponse du public aux timbres commémoratifs a été plus que remarquable : plus de 800 
millions de timbres sur le thème des Jeux olympiques ont été vendus.

En plus d’émettre des timbres commémoratifs spéciaux, et afin de respecter une longue 
tradition olympique, Postes Canada a offert une série de 35 cachets d’oblitération illustrés 
afin de souligner les Jeux olympiques et paralympiques d’hiver de 2010 à Vancouver. Très 
recherchés par les collectionneurs, les employés et les visiteurs, les cachets d’oblitération 
des Jeux olympiques et paralympiques étaient disponibles pendant leur événement 
respectif à l’établissement de traitement du courrier et au bureau de poste de Vancouver 
et auprès du Centre national de philatélie. 

Le saviez-vous?

Les efforts de la Monnaie royale canadienne pour appuyer les Jeux d’hiver de 2010 se 
sont traduits par plusieurs premières mondiales : son programme de pièces de monnaie de 
circulation en lien avec les Jeux olympiques est le plus vaste programme jamais conçu par 
un organisme de frappe de la monnaie; elle a lancé la toute première pièce de circulation 
commémorant les Jeux paralympiques, un événement important pour les numismates 
(collectionneurs de pièces de monnaie) du monde entier; et, pour la première fois de 
l’histoire des Jeux, on a permis aux membres du public de toucher et de tenir les médailles 
olympiques et paralympiques qui avaient été produites par la Monnaie royale canadienne 
et présentées à son pavillon de 2010 à Vancouver.
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Programme « J'♥ nos athlètes » 

À l’été 2009, Postes Canada et General Mills Canada Inc. se sont associés afin d’inciter les 
Canadiens à encourager leurs athlètes en envoyant la carte « J’♥ nos athlètes », figurant 
sur la boîte de céréales Cheerios. Les cartes étaient envoyées gratuitement aux athlètes 
canadiens par Postes Canada. Postes Canada et General Mills Canada Inc. ont fait la 
promotion de la carte « J’♥ nos athlètes » à l’occasion d’une campagne télévisuelle menée 
à l’automne 2009, puis diffusée de nouveau pendant les Jeux. Le patineur artistique 
Patrick Chan apparaissait dans la publicité en anglais, tandis qu’Alexandre Bilodeau était 
en vedette dans la publicité en français. En tout, les athlètes canadiens ont reçu plus de 
20 000 cartes « J’♥ nos athlètes ». Durant les Jeux, au cours d’une activité qui se tenait 
au bureau de poste de Vancouver, Alexandre Bilodeau, Maëlle Ricker et d’autres athlètes 
olympiques ont exprimé leur gratitude aux Canadiens pour leurs vœux « J’♥ nos athlètes » 
et ils ont remercié les employés de Postes Canada pour leur efforts en vue de soutenir  
les athlètes.

Célébrations au bureau de poste de Vancouver : séances d’autographes quotidiennes 
avec les athlètes

Dans le cadre de leur partenariat, Postes Canada et General Mills ont tenu des activités 
quotidiennes pendant les Jeux au bureau de poste principal de Vancouver, situé à deux pas 
de plusieurs sites de compétitions olympiques.

Les célébrations comprenaient des démonstrations d’acrobatie aérienne sur skis et 
planches à neige par les Flying Canucks ainsi que des séances d’autographes avec une 
vingtaine d’athlètes canadiens. Les deux sociétés ont également distribué des épinglettes 
des Jeux Olympiques, des crécelles, des baumes pour les lèvres, des échantillons de boîtes 
de céréales CHEERIOS, des tee-shirts CHEERIOS arborant une feuille d’érable rouge, et 
chaque fois que le Canada remportait une médaille d’or, des séries spéciales de boîtes de 
céréales dorées de grand format.

Postes Canada avait également exposé sa boîte aux lettres de plus de cinq mètres de haut, 
la plus grande au monde, qui arborait bien sûr les couleurs des Jeux olympiques  
pour l’occasion.

Postes Canada a installé une bannière de plus de 18 mètres carrés au bureau de poste 
principal de Vancouver sur laquelle figure Alexandre Bilodeau et Brian McKeever. De 
pareilles bannières pourraient être exigées par de futurs athlètes olympiques—  
Alexandre Bilodeau et Brian McKeever ont remporté l’or pendant les Jeux! Un drapeau 
canadien géant, faisant partie d’une campagne de collecte de fonds de la part des employés 
de Postes Canada, a été déployé sur un autre côté de l’édifice du bureau de poste. 
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Initiatives afin de stimuler les Canadiens

Initiatives afin de stimuler les Canadiens
TOTAL  

(en millions de $)

Relais de la flamme 24,5

Premières nations hôtes 2,0

Legs aux Autochtones 34,0

Édition numérique de l’Olympiade culturelle 2,65

Langues officielles 7,7

Cérémonies d’ouverture 20,0

Pavillon du Canada 10,4

Sites de célébration 20,2

Jeux paralympiques 32,0

TOTAL 153,452

2. 	2,25 millions de dollars d’investissement pour l’Olympiade culturelle proviennent du budget 
ministériel existant.

Un timbre secret

Postes Canada avait une surprise pour les amateurs de sports olympiques. Conçu et imprimé 
d’avance, mais gardé bien caché, un « timbre secret » était fin prêt à être émis par Postes 
Canada pour célébrer la première médaille d’or olympique pour le Canada en sol canadien. 
Quelques heures seulement après la confirmation de la victoire d’Alexandre Bilodeau dans 
l’épreuve des bosses en ski acrobatique le 14 février, le timbre Célébrons l’or était mis en 
vente en ligne le soir même, et le matin suivant au bureau de poste de Vancouver. Au total, 
cinq millions des timbres maintenant dévoilés au grand jour ont été envoyés aux bureaux 
de poste de toutes les régions du Canada dans les quelques jours qui ont suivi la victoire 
mémorable d’Alexandre.
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SOUTENIR LES JEUX ET 
ÉDIFIER DES LEGS DURABLES – 
LE GOUVERNEMENT  
EN ACTION
Aperçu des services fédéraux essentiels

Engagement à fournir des services
 
Les services gouvernementaux essentiels sont ceux dont la prestation incombe, aux 
termes de dispositions législatives ou réglementaires, à un ordre de gouvernement donné. 
Dans le cadre de la présentation d’une candidature pour accueillir les Jeux olympiques,  

À leur arrivée, les  visiteurs 
étrangers sont accueillis sur le 
thème « Ensemble en 2010 ».
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le Comité International Olympique (CIO) exige que les administrations et les 
gouvernements nationaux, régionaux ou locaux concernés s’engagent de façon claire 
à fournir ces services à leurs propres frais pendant les Jeux. 

Le gouvernement du Canada a pris l’engagement de fournir les services essentiels pour 
lesquels il est responsable dans l’engagement du gouvernement fédéral joint au dossier 
de candidature de Vancouver pour les Jeux d’hiver de 2010. Les divers services fédéraux 
essentiels englobent notamment le contrôle de l’entrée des gens et des biens au Canada, 
la santé et la sécurité publiques, la protection de la propriété intellectuelle, la gestion du 
spectre des radiofréquences et les prévisions météorologiques. Conformément aux lignes 
directrices du CIO, tous les ministères et les organismes fédéraux chargés d’offrir ces 
services essentiels et d’autres services ont pris leur propre engagement dans le cadre 
du processus de présentation de la candidature. 

La participation des ministères dès les premières étapes de la présentation de la 
candidature pour les Jeux a permis au gouvernement et aux autres partenaires 
d’entreprendre rapidement la planification opérationnelle, en plus d’accroître la confiance 
lors des phases initiales du projet. Les activités de préparation ont commencé plusieurs 
années avant les Jeux et se sont intensifiées au fur et à mesure que l’ouverture des Jeux 
approchait.  

Défis liés à la prestation des services essentiels

Comme on pouvait s’y attendre, les Jeux d’hiver de 2010 ont présenté nombre de défis 
particuliers pour les responsables de la prestation des services essentiels, nécessitant une 
grande collaboration entre les ministères : 

•	 un nombre sans précédent de visiteurs et de biens entrant au Canada dans une très 
courte période; 

•	 la nécessité d’établir des partenariats et des mécanismes d’échange d’information 
solides entre les nombreux organismes concernés, y compris les nouvelles 
organisations créées spécialement pour les Jeux;

•	 les caractéristiques uniques du système de transport de la région du Lower Mainland, 
en plus de l’augmentation anticipée de la circulation;    

•	 les nombreux dispositifs sans fil utilisés en lien avec les Jeux et l’usage accru des 
radiofréquences dans une région déjà congestionnée où le terrain montagneux 
et la proximité des États-Unis compliquent la situation;  

•	 la nécessité d’accroître la main-d’œuvre fédérale dans la région des Jeux et de veiller 
à ce que le soutien logistique, la formation et l’équipement soient suffisants avant et 
pendant les Jeux.  
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Coordination des services fédéraux essentiels

À partir de 2001, le Secrétariat fédéral 2010 a fourni un leadership et une coordination 
d’ensemble qui ont aidé tous les ministères et les organismes fédéraux à planifier la 
prestation des services essentiels. L’adoption d’une approche pangouvernementale a 
favorisé l’intégration et la collaboration au cours de l’étape de planification, y compris 
en ce qui touche l’évaluation des risques, le financement et les essais concernant les rôles, 
les procédures et le niveau de préparation en général.  

En 2007, à trois ans des Jeux, les ministères sont passés de la planification au mode 
opérationnel. Pour les appuyer, le Secrétariat fédéral 2010 a mis sur pied le Comité sur les 
services fédéraux essentiels par l’intermédiaire du Cadre de coordination fédérale afin de 
garantir une bonne collaboration interministérielle, de même qu’une coordination efficace 
avec le Comité d’organisation des Jeux olympiques et paralympiques d’hiver de 2010 à 
Vancouver (COVAN) et les autres ordres de gouvernement. En préparation pour les Jeux, 
le Comité, composé de plus de 20 ministères fédéraux, est parvenu à faire ce qui suit :   

•	 harmoniser les objectifs et les calendriers relatifs à la planification et à la prestation 
des services;

•	 cerner, faire connaître et mettre en œuvre des pratiques exemplaires;
•	 coordonner l’approvisionnement et la passation de marchés;
•	 coordonner les processus appuyant la main-d’œuvre fédérale pendant les Jeux, 

notamment en ce qui touche l’hébergement, le transport, l’accréditation et les 
capacités en matière de langues officielles; 

•	 coordonner le soutien nécessaire aux essais et aux exercices opérationnels visant 
à évaluer l’état de préparation dans des conditions similaires à celles qui allaient 
prévaloir pendant les Jeux;  

•	 édifier des legs en matière d’innovation, de formation et de renforcement de la 
collaboration interministérielle.

Pendant l’étape de planification pour les Jeux d’hiver de 2010, le Secrétariat fédéral 2010 
et une unité au sein du COVAN appelée Intégration des services gouvernementaux ont 
assumé la majeure partie des fonctions de liaison entre le gouvernement du Canada 
et le COVAN. 

L’unité de l’Intégration des services gouvernementaux a été créée par le COVAN 
pour coordonner la prestation efficace des services essentiels avec les partenaires 
gouvernementaux. L’unité avait pour mandat de travailler avec tous les partenaires 
gouvernementaux des Jeux de 2010 afin de coordonner les calendriers, l’échange 
d’information et la gestion des questions d’intérêt. En 2007, l’unité et les partenaires 
gouvernementaux ont mis sur pied l’équipe de direction chargée des opérations 
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gouvernementales. Cette équipe conjointe COVAN-gouvernement a coordonné et surveillé 
les calendriers opérationnels, recueilli et partagé de l’information concernant la prestation 
des services et géré les questions d’intérêt, contribuant ainsi au succès des Jeux.  

Ces groupes, soit une unité au sein d’un comité d’organisation vouée aux services 
gouvernementaux de même qu’une équipe de direction chargée des opérations 
gouvernementales, qui ont été mis en fonction dès le début de l’étape de planification 
et qui ont poursuivi leurs activités tout au long de la préparation en vue des Jeux, 
constituaient tous deux des premières dans l’histoire des Jeux olympiques et 
paralympiques. Ce modèle de coordination fait partie des legs des Jeux de 2010 pour 
les Mouvements olympique et paralympique, pour les gouvernements et les comités 
d’organisation des pays qui accueilleront les Jeux à l’avenir, de même que pour les 
gouvernements au Canada se préparant à accueillir des événements d’envergure.

Dans l’ensemble, le Comité sur les services fédéraux essentiels et l’équipe de direction 
chargée des opérations gouvernementales ont tenu lieu de mécanismes solides pour 
ce qui est d’établir les mesures et les jalons communs, d’exercer un suivi à cet égard 
et de surveiller l’échange continu de renseignements entre le gouvernement du Canada 
et les partenaires des Jeux d’hiver de 2010. Cette coordination centrale a permis de relever 
la plupart des lacunes touchant les services et de les corriger au début du processus. 
Par conséquent, très peu de problèmes opérationnels imprévus sont survenus pendant  
les Jeux. 

Garantir la prestation efficace des services

Afin de voir au maintien d’une approche pangouvernementale pendant l’étape de 
planification des Jeux d’hiver de 2010, le Secrétariat fédéral 2010 a tenu lieu de principal 
point de contact entre les ministères fédéraux et le COVAN. Un an avant les Jeux, le Comité 
sur les services fédéraux essentiels a jumelé chacun des ministères responsables de ces 
services avec l’unité du COVAN la plus étroitement liée aux services essentiels offerts. 
Ainsi, chaque ministère et son unité du COVAN correspondante ont dû travailler ensemble 
pour relever et régler les problèmes opérationnels en suspens, examiner les exigences 
liées à la main-d’œuvre comme l’accréditation pour les Jeux, et mettre la touche finale 
aux plans et aux calendriers opérationnels. Ce processus a entraîné la création de solides 
relations organisationnelles, lesquelles ont permis la prestation efficace des services 
essentiels de même que la saine gestion des questions connexes. 
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Les ministères responsables des services fédéraux essentiels en action

Chaque fois qu’un athlète canadien montait sur le podium, les journalistes étaient là pour 
recueillir les faits et poser toutes les questions importantes : Comment vous sentez-vous? 
Comment avez-vous réussi un tel exploit? Tous ces efforts en valaient-ils la peine? 
Les réponses, souvent émotives, étaient immédiatement transmises par la télévision, 
la radio et Internet à un public canadien impatient à l’échelle du pays.  

Beaucoup moins visible, mais tout aussi touchant, était le sentiment universel parmi les 
milliers de fonctionnaires qui ont eu l’honneur d’œuvrer pour le bénéfice des Canadiens 
en contribuant au succès des Jeux. À maintes reprises, dans des blogues, lors de 
conversations avec des collègues sur les lieux de travail, dans les bulletins des employés 
et ailleurs, les fonctionnaires qui ont travaillé dans le cadre des Jeux ont fait part de la 
fierté et de l’enthousiasme que suscitait leur participation à un événement d’une telle 
envergure fort d’un si grand succès. Bon nombre ont décrit cette expérience comme le 
moment fort de leur carrière. 

Ce sentiment de fierté pour avoir contribué à la réussite des Jeux, avoir aidé à présenter 
le Canada à son mieux au reste du monde, s’est également montré clairement dans la 
manière dont les ministères et les organismes fédéraux ont raconté leurs expériences 
relatives aux Jeux de 2010 pour les besoins du présent rapport final.

Accueillir des gens du monde entier

Lorsqu’un visiteur arrive au Canada à l’un 
des points d’entrée, la première personne 
qu’il rencontre est un agent de l’Agence 
des services frontaliers du Canada (ASFC). 
Il n’est donc pas surprenant que l’on parle 
souvent de l’Agence comme étant « le 
premier visage du Canada ».

L’ASFC travaille dans l’intérêt de 
nombreux partenaires fédéraux, 
provinciaux et territoriaux, et s’emploie 
à maintenir un bon équilibre entre les 
mesures visant à faciliter l’entrée des 
personnes et des biens au Canada et 
celles prises pour garantir une sécurité 
de premier ordre. 

L’Agence des services frontaliers du Canada a accueilli 
les visiteurs parée de l’identité visuelle des Jeux.
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Avec les milliers d’athlètes, d’officiels, de représentants des médias, de dignitaires, de 
spectateurs et d’autres visiteurs de partout dans le monde arrivant au Canada en une très 
courte période, le maintien de cet équilibre pendant les Jeux s’est révélé un défi pour l’ASFC.

La planification en vue d’assurer le contrôle continu et sécuritaire des personnes et des 
biens à quelque 1 200 points à l’échelle du Canada et à 39 emplacements internationaux 
était basée sur 5 priorités clés :

•	 améliorer les services d’entrée pour les personnes détenant une accréditation 
pour les Jeux et promouvoir l’utilisation des cartes d’identité des Jeux olympiques 
et paralympiques; 

•	 mettre en place le programme national de courtoisie et de dispense de formalités 
douanières pour le contrôle de l’entrée des dignitaires étrangers;

•	 mettre en application les règlements spéciaux relatifs aux taxes d’accise et aux droits 
de douane pour l’importation, l’utilisation et l’exportation de produits liés aux Jeux;

•	 porter les services frontaliers et les autres opérations à leur capacité maximale dans 
les principaux points d’entrée terrestres et aériens;

•	 veiller à ce que des plans d’urgence soient en place pour gérer toute augmentation 
des périodes d’attente aux frontières ou du niveau de menace pour la sécurité.

Afin de superviser la mise en œuvre de ses plans opérationnels et de voir à ce que toute 
lacune soit relevée et corrigée rapidement, l’ASFC a maintenu en activité 24 heures sur 
24 des centres de coordination et de rapport à Vancouver et à Ottawa avant et pendant 
les Jeux.

Un rendement exceptionnel

Une fois les Jeux terminés, George Morris, chef des Opérations passagers à l’Aéroport 
international de Vancouver, a écrit une lettre ouverte aux employés de l’ASFC. Voici ce qu’a 
écrit M. Morris :

« Oui, le Canada a remporté l’or au hockey et oui, nous avons établi un nouveau record 
pour le plus grand nombre de médailles d’or remportées par un pays hôte, mais je vous 
écris aujourd’hui pour féliciter chacun d’entre vous d’avoir offert aux visiteurs du monde 
entier, comme le CIO l’a souligné, le meilleur processus de contrôle des arrivées dans 
l’histoire des Jeux olympiques. Vous avez fait tout ce qu’il fallait : vous avez établi des 
processus de contrôle douanier exemplaires et rapides, facilité les formalités douanières 
de chacun et, lorsque cela s’est révélé nécessaire, pris les mesures d’application de la loi 
qui s’imposait, et ce, toujours de la manière la plus professionnelle qui soit. En termes 
simples, votre rendement a été exceptionnel et il me fait grand plaisir de vous dire que le 
COVAN, le CIO, l’Administration de l’Aéroport international de Vancouver et votre agence 
même sont ravis de ce que vous avez accompli. » [Traduction]
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Pour atteindre ses objectifs relatifs aux Jeux, l’ASFC a pris des moyens novateurs.  
Un nouveau processus de contrôle préalable de sécurité a été mis en œuvre pour les 
personnes de l’étranger faisant partie de la famille olympique et paralympique, y compris 
les athlètes, les entraîneurs et les officiels. Un processus de contrôle préalable similaire a 
été établi pour la main-d’œuvre venant de l’étranger. Des lignes d’inspection spéciales ont 
été mises en place pour les visiteurs détenant une attestation pour les Jeux olympiques 
ou paralympiques, et un processus spécial a été établi pour faciliter le dédouanement des 
substances contrôlées approuvées par Santé Canada qui étaient importées pour les athlètes.

Voir à ce que le Canada fasse bonne impression

Avant et pendant les Jeux d’hiver de 2010, les visiteurs aux divers points d’entrée 
à l’échelle du Canada ont pu vivre un accueil tout spécial grâce aux employés de l’ASFC 
et à une initiative dynamique appelée Bienvenue au Canada.

Dans le cadre d’un effort de collaboration sans précédent entre la Commission canadienne 
du tourisme (CCT) et l’ASFC, des images attrayantes ont été installées aux points d’entrée, 
offrant aux voyageurs un avant-goût des paysages, des gens et des endroits qu’ils étaient 
susceptibles de voir au Canada. Ces illustrations de grande taille représentant l’essence 
de ce que peuvent vivre les visiteurs au Canada ont d’abord été affichées à l’Aéroport 
international d’Ottawa, puis mises en place à d’autres points d’entrée importants un peu 
partout au pays avant les Jeux. À ces illustrations s’ajoutaient d’autres images de même 
que des récits soulignant les caractéristiques géographiques extraordinaires, la culture 
florissante et la population dynamique du Canada. Ce programme comprenait également 
le programme de formation, Premier visage, afin de conscientiser les employés de l’ASFC 
à l’impact des interactions de premières lignes sur la perception du Canada et de l’ASFC 
par les voyageurs étrangers. Le but de cette formation était que les voyageurs se sentent 
bienvenus (sans compromettre le rôle de sécurité des agents).

Protéger la propriété intellectuelle  

Le gouvernement du Canada, dans son engagement auprès du CIO, a notamment fait 
la promesse de protéger les marques olympiques et paralympiques. Ainsi, le ministre 

« Bienvenue au Canada nous a permis d’accueillir les visiteurs d’une manière nouvelle 
et unique, en les incitant à rechercher et à explorer les expériences uniques qu’offre le 
Canada, à y rester plus longtemps et à y revenir plus vite. »

Ernst Flach, directeur exécutif, Développement des entreprises, à la CCT. 
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Répondre efficacement aux besoins en main-d’œuvre temporaire

La tenue réussie de Jeux olympiques et paralympiques exige l’apport de nombreuses 
personnes et les Jeux de Vancouver ont généré nombre d’emplois temporaires variés. 
Le Programme des travailleurs étrangers temporaires du gouvernement du Canada 
permet aux employeurs canadiens d’embaucher des travailleurs temporaires admissibles 
provenant d’autres pays lorsqu’il est difficile de trouver au Canada des travailleurs 
possédant l’expérience et les compétences nécessaires. Dans le but de protéger les 
travailleurs canadiens, on exige des employeurs qui souhaitent embaucher des travailleurs 
étrangers temporaires, qu’ils obtiennent un avis sur le marché du travail de Service Canada. 
Au moyen de cet avis, on évalue les conséquences que le travailleur étranger pourrait avoir 
sur le marché du travail canadien.

Afin de veiller à ce que les besoins en main-d’œuvre en vue des Jeux puissent être 
satisfaits dans les cas où il se révélerait difficile de trouver les travailleurs qualifiés 
recherchés au Canada, Ressources humaines et Développement des compétences Canada 
(RHDCC) a collaboré avec Citoyenneté et Immigration Canada (CIC), l’ASFC et le COVAN pour 
concevoir et mettre en place une stratégie spécialement conçue pour les Jeux s’inscrivant 
dans le cadre du Programme des travailleurs étrangers temporaires. Pour appuyer cette 
stratégie, CIC a élaboré des politiques et des processus visant à faciliter l’entrée des 
travailleurs étrangers temporaires de manière à maximaliser leur contribution au Canada 
tout en protégeant la santé et la sécurité des Canadiens.

Le saviez-vous?

La Loi sur les marques olympiques et paralympiques protège bon nombre de symboles 
très connus comme les anneaux olympiques ainsi que les marques et les emblèmes 
officiels des Jeux d’hiver de 2010, y compris IIanaaq, l’inukshuk contemporain du logo de 
Vancouver 2010, maintenant connu du monde entier. 

de l’Industrie a déposé le projet de loi C-47, Loi sur les marques olympiques et paralympiques, à la 
Chambre des communes. Cette loi a été adoptée le 21 juin 2007. Semblable aux lois établies par d’autres 
pays hôtes, la Loi sur les marques olympiques et paralympiques protège les logos et les emblèmes des 
Jeux olympiques et paralympiques contre toute utilisation non autorisée, notamment sous la forme de 
marketing insidieux. Cela a aidé le COVAN à garantir aux commanditaires officiels, lesquels ont joué un rôle 
de très grande importance dans le financement des Jeux, qu’ils bénéficieraient du droit d’usage exclusif 
des symboles olympiques et paralympiques. 
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Dans le cadre de sa stratégie pour les Jeux en lien avec le Programme des travailleurs 
étrangers temporaires, RHDCC a animé plus de 50 séances d’information à l’intention des 
employeurs et des parrains du Programme. Grâce aux mesures prises pour veiller à ce que 
les employeurs et les autres intervenants soient au courant des exigences du Programme, 
de même qu’au dévouement de ses employés, RHDCC a pu traiter plus de 1 300 demandes 
liées aux Jeux pour plus de 3 200 travailleurs étrangers temporaires, présentant un délai 
moyen de traitement de 2,3 jours ouvrables.  

Service Canada, qui fait partie de RHDCC, a également établi de nouveaux services 
pour que l’entrée au Canada des travailleurs étrangers temporaires engagés en vue des 
Jeux se déroule le plus efficacement possible. Service Canada a ainsi traité des demandes 
de permis de travail, en plus de s’occuper du recouvrement des frais connexes, pour les 
besoins de CIC et de l’ASFC.

Le saviez-vous?

Au total, plus de deux millions de personnes ont assisté aux événements olympiques et 
paralympiques aux divers sites à Vancouver, à Whistler et dans le Lower Mainland. L’effort 
de sécurité qui a permis le déroulement sécuritaire de tous ces événements a été comparé 
à celui qui serait nécessaire pour voir à la tenue de 3 événements Super Bowl par jour à 
2 emplacements distincts pendant 17 jours consécutifs.  

Les Jeux olympiques et paralympiques d’hiver de 2010 ont donné lieu, entre autres choses : 

•	 au recours aux services de 15 000 personnes chargées de la sécurité : 4 000 
membres de la Gendarmerie royale du Canada (GRC); 1 700 autres agents de police; 
4 500 membres des Forces canadiennes; 4 800 employés d’agences de sécurité du 
secteur privé; 

•	 à la mobilisation de 119 services de police; 
•	 à la réalisation de vérifications des antécédents, aux fins de sécurité, pour plus 

de 205 000 demandes d’accréditation pour les Jeux olympiques et paralympiques; 
•	 à la présence de 700 représentants de différents services de police provenant de 

39 pays, qui ont participé au Programme international de visite des services policiers 
du Groupe intégré de la sécurité de Vancouver 2010.
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La tenue de Jeux sécuritaires

Pour le pays hôte, il n’y a sans doute aucune responsabilité plus grande que celle de 
veiller à la tenue de Jeux sécuritaires pour tous. Les Jeux de Vancouver ont représenté 
la plus importante opération nationale de l’histoire du Canada sur le plan de la sécurité. 
La planification de la sécurité et la prise des mesures requises pour veiller à la sûreté 
des Canadiens et des visiteurs, ont nécessité l’adoption d’une approche coordonnée de la 
part d’un grand nombre de partenaires des gouvernements fédéral et provincial ainsi que 
des administrations locales, de même que du COVAN et d’autres organismes responsables 
des services publics, des télécommunications et du transport. 

La responsabilité générale de coordonner la planification de la sécurité et les activités en la 
matière pour les Jeux de 2010 incombait au coordonnateur de la sécurité des Olympiques de 
2010 et du G8/G20, au sein du Bureau du Conseil privé du gouvernement du Canada.

La GRC était l’organisme fédéral responsable d’élaborer un plan intégré de sécurité pour 
les Jeux de 2010 de même que d’assurer les services de police et de sécurité physique 
aux différents sites. Le ministère de la Défense nationale et les Forces canadiennes ont 
appuyé les efforts d’application de la loi et de sécurité au cours des événements publics 
importants liés aux Jeux. Transports Canada a veillé à la sécurité des systèmes 
de transport aériens, maritimes et terrestres. 

Sécurité publique Canada a appuyé et coordonné les efforts déployés par ces organismes 
fédéraux et d’autres organismes dans le but de garantir la sécurité nationale et la sûreté 
des Canadiens. Parmi les autres organisations fédérales clés ayant pris part aux activités 

de sécurité on comptait : l’ASFC, le Service 
canadien du renseignement de sécurité, 

Citoyenneté et Immigration Canada, 
l’Agence de la santé publique du 
Canada, Santé Canada, la Garde côtière 
canadienne, Industrie Canada et le 
ministère des Affaires étrangères 
et du Commerce international.

Il était essentiel d’établir un point central 
de coordination de la planification de la 
sécurité et des activités en la matière. 
Cela a permis :

•	 d’établir clairement les rôles 
	 et les responsabilités touchant 		
	 la sécurité;

Des policiers aux Jeux d’hiver de 2010.
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•	 de réaliser des programmes d’exercice exhaustifs afin d’évaluer les menaces, 
les risques, les rôles, les interventions et les calendriers, et ce, pour toutes les 
organisations concernées;

•	 d’échanger des conseils sur les exigences en matière de financement entre les 
ministères et les organismes fédéraux;

•	 de mettre en place une approche coordonnée à l’égard de toutes les communications 
liées à la sécurité; 

•	 de veiller à la tenue de discussions bilatérales entre les ministères et les organismes 
canadiens et les organisations similaires de l’étranger, en particulier des États-Unis.

 

Veiller à la sécurité lors des principales activités des Jeux 

En 2003, on a créé une unité spéciale des opérations de sécurité chargée de planifier 
les mesures de sécurité en vue des principales activités des Jeux d’hiver de 2010 et 
d’assurer la prise de ces mesures pendant ces activités. Le Groupe intégré de la sécurité 
de Vancouver 2010 (GIS-V2010) était dirigé par la GRC et composé de membres du service 
de police de Vancouver, du service de police de West Vancouver et des Forces canadiennes. 

Un programme d’exercices intégré et exhaustif 

Le Programme intégré d’exercices en vue des Olympiques de 2010 a été créé par le 
gouvernement du Canada et ses partenaires en matière de sécurité afin de vérifier la 
mesure dans laquelle les responsables de la sécurité étaient prêts à intervenir dans 
l’éventualité d’une situation d’urgence ou d’un problème de sécurité pendant les Jeux. 
Trois exercices majeurs étaient prévus. Puisque la portée, la complexité et le nombre de 
participants devaient augmenter d’un exercice à l’autre, les exercices ont été nommés 
exercice Bronze, exercice Silver (argent) et exercice Gold (or). 

Plus de 150 organisations fédérales, provinciales, municipales et du secteur privé ont pris 
part à l’exercice Gold, un exercice opérationnel de grande envergure qui simulait divers 
événements et scénarios et comportait 2 événements en direct à grand déploiement de 
manière à créer un environnement réaliste. 

Ensemble, ces trois exercices ont nécessité des années de planification et d’intégration 
avec les partenaires locaux, provinciaux, nationaux et internationaux chargés de la sécurité. 
Tous les ministères responsables des services fédéraux essentiels ont reconnu la grande 
qualité de ces exercices et les ont qualifiés d’étapes cruciales dans la préparation en vue 
des Jeux et les efforts visant à confirmer que les mesures de sécurité seraient appropriées.
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Responsable avant tout d’assurer la sécurité des Jeux, le GIS-V2010 était tout de même 
déterminé à maintenir à l’avant-plan l’esprit des Jeux olympiques et paralympiques en 
veillant à ce que les mesures de sécurité soient aussi discrètes que possible.

En plus de voir à la sécurité sur les sites des Jeux, le GIS-V2010 a assuré avec succès 
la gestion de la sécurité pour les relais des flammes olympique et paralympique, les 
principales voies de transport, les personnes jouissant d’une protection internationale, 
de même que les athlètes et les officiels. En outre, le GIS-V2010 a réalisé, pour le compte 
du COVAN, des vérifications des antécédents aux fins de sécurité pour plus de 205 000 
demandes d’accréditation. Le Groupe a également collaboré étroitement avec nombre 
d’organisations et de particuliers afin de garantir le respect de leur droit à la liberté 
d’expression pacifique, tout en veillant à la sécurité des résidants, des visiteurs et  
des entreprises.

« Les divers endroits (que nous devions couvrir) posent des difficultés très différentes; 
certains sont situés au cœur du centre-ville de Vancouver, tandis que d’autres sont en 
pleine nature, près de Whistler (… donc) lors de la planification des opérations de sécurité 
des sites, on a profité des compétences particulières de chacun des partenaires du GIS. »

Major Don Saunders, un ingénieur militaire membre du GIS-V2010 à titre de planificateur 
de la sécurité. 

Vivre son rêve 

Lorsque le nouveau Canadien d’origine haïtienne et policier de la GRC Rodzor Jean Baptiste 
a été choisi pour faire partie de la troupe d’honneur de 64 personnes de la GRC pour 
Vancouver, il ne se doutait pas qu’on lui confierait la responsabilité de transporter le 
drapeau canadien pendant la cérémonie d’ouverture des Jeux olympiques d’hiver de 2010. 

Le jeune policier raconte que son esprit fonctionnait à toute allure pendant qu’il paradait 
dans le stade BC Place avec ses collègues. « Je n’arrêtais pas de penser, mon Dieu, c’est 
vraiment moi au Canada, transportant le drapeau. Un policier de la GRC… On entend 
l’histoire du Canada. On nous raconte à quel point c’est un pays formidable. Puis j’ai pensé, 
Michaëlle Jean est Haïtienne et elle est la gouverneure générale. Je suis Haïtien, et je suis 
un policier de la GRC. Nous sommes Canadiens. » 

Le policier Rodzor Jean Baptiste a vécu un autre moment incroyable lorsqu’il a eu la chance 
de rencontrer la gouverneure générale pendant son passage à Vancouver. 
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Garantir la sécurité aux frontières canadiennes

Pour assurer la sécurité des frontières du Canada sans nuire à l’entrée efficace des 
biens et des visiteurs légitimes pendant les Jeux, nombre de ministères et d’organismes 
fédéraux ont dû unir et coordonner leurs efforts.

L’ASFC, CIC, la GRC et le Service canadien du renseignement de sécurité ont collaboré 
afin de réaliser les vérifications des antécédents aux fins de sécurité, et de donner les 
autorisations requises pour les permis de travail des travailleurs étrangers temporaires 
et les accréditations des représentants et des dignitaires qui seraient présents aux Jeux.  

CIC a octroyé des visas aux visiteurs d’autres pays depuis ses missions à l’étranger, 
a effectué des vérifications de sécurité avant la frontière pour toutes les personnes 
de l’étranger venues assister aux Jeux d’hiver de 2010 et a contribué à la conception, 
au traitement et à la délivrance des cartes d’identité olympiques et paralympiques.

Santé Canada a travaillé avec l’ASFC afin de faciliter l’importation des substances 
contrôlées approuvées et des instruments médicaux et de santé qu’avaient apportés 
avec eux bon nombre d’athlètes et leurs équipes d’entraîneurs.

L’ASFC et l’Agence canadienne d’inspection des aliments (ACIA) étaient toutes deux prêtes 
à intervenir en cas d’urgence alimentaire. À la demande de l’ASFC, l’ACIA a également 
effectué des inspections axées sur les risques pour certains conteneurs entrant au 
Canada par les ports du Pacifique.

Pour veiller à ce qu’ils soient prêts à relever les défis particuliers posés par l’accroissement 
de la circulation frontalière provoquée par les Jeux, l’ASFC a offert à ses employés 
une formation spéciale, laquelle visait plus particulièrement à accroître les capacités 
de détection, à faciliter le traitement des armes à feu apportées par les biathlètes, à 
contribuer aux activités tactiques et analytiques de collecte de renseignements et à voir 
à ce que l’on sache reconnaître les personnes susceptibles de représenter une menace 
à la sécurité du Canada et des Jeux. L’ASFC a également amélioré ses technologies de 
prévention et de détection de même que sa capacité à répondre à des menaces chimiques, 
biologiques, radiologiques, nucléaires et explosives, en plus de renforcer sa capacité de 
fouille des navires.

Offrir un système de transport sécuritaire et efficace

Transports Canada (TC) figure également au nombre des partenaires clés qui ont contribué 
aux efforts de planification du GIS-V2010, fournissant l’expertise nécessaire pour que 
soit offert un système de transport sécuritaire et efficace pendant les Jeux. Comme les 
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Le saviez-vous ?

L’espace aérien de Vancouver est reconnu comme étant le plus complexe au Canada. Les 
Jeux d’hiver de 2010 ont attiré environ 400 000 visiteurs par la voie des airs, voyageant 
à bord d’aéronefs d’affaires, de la police et des forces militaires, de même que d’aéronefs 
réservés aux représentants des médias, ou utilisant les services de transporteurs  
aériens commerciaux. 

La circulation dans le Lower Mainland de la Colombie-Britannique est complexe, que 
ce soit par voie terrestre ou par voie maritime. Dans le cadre des Jeux, elle présentait 
des défis particuliers, étant donné le grand nombre de sites situés aux abords de l’inlet 
Burrard, de False Creek et du fleuve Fraser. De plus, la ville de Vancouver abrite le port le 
plus achalandé du Canada, comprend huit traversées de pont et est reliée à Whistler par 
l’autoroute « Sea to Sky » et un service de train le long de Howe Sound.

Un moment déterminant 

Pendant les Jeux de 2010, les membres de la GRC, dans leurs tuniques rouges 
emblématiques, se sont chargés de lever les drapeaux, d’escorter les athlètes et 
d’accueillir les visiteurs et les dignitaires. En plus d’apporter une saveur purement 
canadienne aux Jeux de Vancouver, la GRC a également joué un rôle de premier plan dans 
la planification et la prestation des services de sécurité. 

Il s’agissait de la plus vaste opération de sécurité jamais réalisée au Canada, nécessitant 
des partenariats et une collaboration d’une ampleur sans précédent. Après les Jeux, le 
commissaire adjoint Bud Mercer, chef des opérations du Groupe intégré de la sécurité de 
Vancouver 2010 (GIS-V2010), s’est rappelé l’instant où il a su que le partenariat requis 
pour réussir était bel et bien établi :

« Je me suis rendu à divers endroits pour rencontrer des membres du personnel 
de sécurité; l’une de mes visites à l’un des sites des Jeux s’est révélée un moment 
déterminant pour moi, lorsque je me suis arrêté pour parler avec deux de ces membres. 
Le premier était de la Force constabulaire royale de Terre-Neuve et l’autre, du service de 
police de Victoria. Ils étaient tous deux à Vancouver, travaillant côte à côte, pour assurer 
la sécurité d’un site. Cette rencontre était représentative de tout ce que nous voulions 
accomplir. Nous avons réuni des membres de 119 services de police de partout au Canada, 
y compris la GRC, pour offrir les services de police nécessaires à la tenue des Jeux au  
pays. » [Traduction]

Le commissaire adjoint Bud Mercer, chef des opérations du Groupe intégré de la sécurité 
de Vancouver 2010. 
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autres partenaires chargés de la sécurité, TC a mis en œuvre des mesures spéciales pour 
s’assurer d’être prêt à gérer les répercussions sur la sécurité des transports de l’arrivée 
dans une très courte période de plus de deux millions de visiteurs. 

Afin d’orienter ses efforts convenablement et de coordonner l’échange efficace de 
renseignements et la bonne collaboration avec le GIS-V2010, TC a établi des secrétariats 
de planification olympique à ses bureaux de l’Administration centrale à Ottawa et dans 
ses bureaux régionaux en Colombie-Britannique. Deux nouveaux comités ont été créés, 
à savoir le Federal Aviation Steering Committee (comité directeur fédéral de l’aviation) 
et le Federal Marine Surface Steering Committee (comité directeur fédéral maritime et 
terrestre), afin de superviser l’élaboration de plans intégrés de sécurité des transports. 

Voie aérienne...

Pour les Jeux olympiques, la planification de sécurité concernant l’espace aérien devait 
être réalisée en fonction de la complexité de ce dernier. Ensemble, TC et d’autres 
organismes du GIS-V2010 ont apporté des changements à cet espace, y compris des 
exigences et des améliorations en matière de sécurité. Les modifications aux règlements 
de sécurité, notamment les exigences en matière d’enregistrement et d’autorisation de 
vol du GIS-V2010, ont été maintenues en vigueur pendant toute la durée des Jeux. TC 
a également accordé un financement spécial à NAV CANADA, veillant ainsi à ce que ce 
fournisseur national de services de navigation aérienne civile dispose des ressources 
requises pour garantir la circulation sécuritaire des aéronefs de sécurité dans le corridor 
« Sea to Sky », de même que la surveillance et la gestion efficaces des espaces aériens 
réglementés pendant les Jeux olympiques.

Voie terrestre...

Afin d’appuyer les efforts de sécurité sur les sites des Jeux olympiques, TC a été choisi, 
parmi les partenaires du GIS-V2010, pour s’occuper de la planification du transport 
sécuritaire des matières dangereuses pendant les Jeux. Pour réduire au minimum 
la possibilité que surviennent des incidents liés à de telles matières, des exigences 
particulières relatives au transport maritime, ferroviaire et terrestre ont été maintenues 
en vigueur dans des zones désignées avant et pendant la tenue des Jeux, notamment 
au sein de périmètres d’environ 500 mètres autour de nombreux sites à Vancouver et à 
Richmond. Afin de voir à ce que ces mesures soient appliquées dans leur intégralité et, 
par conséquent, à ce qu’elles soient aussi efficaces que possible, TC a mené une vaste 
campagne de sensibilisation et de consultation auprès des entreprises qui seraient 
touchées par ces mesures particulières, dont les sociétés de transport maritime, les 
sociétés responsables des terminaux à conteneurs, les entreprises ferroviaires, les 
distributeurs de produits chimiques, les manutentionnaires d’explosifs et les entreprises 
de camionnage. 
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L’Olympic Surface Coordination Centre (OSCC; centre de coordination du transport  
terrestre pour les Jeux olympiques), dirigé par TC et créé en partenariat avec la GRC, a 
également contribué à la coordination et à la mise en œuvre efficaces de ces mesures.  
TC a aussi mis en place des mesures s’appliquant tout particulièrement au transport 
ferroviaire pour garantir la protection des personnes et des marchandises pendant les 
Jeux, élaborant entre autres choses les toutes premières règles officielles en matière de 
sécurité ferroviaire.

Voie maritime...

TC a également mis en place des exigences spéciales en matière de sécurité maritime 
applicables avant, pendant et imméditatement après les Jeux olympiques et paralympiques 
de 2010. Ces mesures ont été conçues de manière à ne créer que de faibles répercussions 
sur la communauté maritime locale, tout en protégeant les athlètes, les spectateurs et 
le public en général. Le personnel chargé de la sécurité maritime a surveillé toutes les 
activités maritimes pour veiller à la conformité des règles établies.

Le saviez-vous ?

Chaque année au Canada, environ 30 millions de chargements de matières dangereuses sont 
transportés de manière sécuritaire par les voies ferroviaires, terrestres, maritimes et aériennes.

Le saviez-vous ?

Transports Canada a également appuyé le COVAN et ses partenaires pour le lancement du 
site Web www.travelsmart2010.ca, qui fournissait des renseignements à jour sur le réseau 
de transport avant et pendant les Jeux afin d’aider les résidants et les visiteurs à faire les 
meilleurs choix possibles en matière de transport, tant sur le plan de l’efficacité qu’en ce 
qui touche l’environnement. 
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Édifier des legs en matière d’application de la loi et de sécurité dans le cadre 
d’événements de grande envergure au Canada

Le Canada dans son ensemble tirera parti de l’expérience relative à la sécurité associée 
aux Jeux olympiques et paralympiques. Il s’agissait d’une opération de très grande 
envergure, dans le cadre de laquelle on est parvenu à regrouper efficacement des 
membres de services de police de partout au Canada, un fait sans précédent. Cette façon 
de faire servira de modèle précieux pour les événements majeurs à venir au Canada et à 
l’étranger. 

Les Jeux olympiques d’hiver de 2010 ont également donné lieu à une collaboration 
d’une ampleur qui n’avait encore jamais été vue entre les divers ministères fédéraux 
chargés de la sûreté et de la sécurité publiques. Ainsi, la contribution du gouvernement 
du Canada au partenariat en matière de sécurité pour les Jeux 2010 a surpassé toutes 
les attentes. Notons à titre d’exemples les deux importants comités directeurs créés pour 
garantir la sécurité des transports, soit le Federal Aviation Steering Committee (comité 
directeur fédéral de l’aviation) et le Federal Marine Surface Steering Committee (comité 
directeur fédéral maritime et terrestre). Ces comités ont travaillé pendant plusieurs 
années pour assurer le passage sans heurt de la planification à la mise en œuvre pour 
toutes les questions de sûreté et de sécurité. Le Centre des opérations maritimes pour 
les Olympiques, une initiative qui s’est révélée fort réussie, est maintenant cité comme 
modèle de coopération interministérielle. Ces exemples de coopération faciliteront la 
planification et la tenue des prochains événements supposant la participation de divers 
ordres de gouvernement, ou encore d’opérations conjointes à venir. La GRC a formé un 
groupe de près de 50 commandants de divers grades, créant un bassin de connaissances 
et d’expérience dans lequel elle pourra puiser à l’avenir. En fait, les pratiques exemplaires 
établies pendant les Jeux ont déjà été appliquées dans le cadre de la planification de la 
sécurité pour les sommets du G8 et du G20, qui ont eu lieu au Canada en juin 2010. 

Santé publique et intervention en cas d’urgence

Tous les aspects relatifs à la sécurité publique ont été pris en considération dans la 
planification des Jeux olympiques et paralympiques de 2010, notamment les mesures 
visant à prévenir les urgences en santé publique et à intervenir dans l’éventualité d’une 
telle situation.

Nombre de ministères et d’organismes fédéraux, notamment Sécurité publique Canada, 
Santé Canada et l’Agence de la santé publique du Canada, ont joué un rôle de premier plan 
en ce qui touche la planification, la mise à l’essai et l’exécution de mesures visant à cerner 
les diverses menaces possibles pour la santé et la sécurité du public et des athlètes, et à 
intervenir en conséquence.
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Sécurité publique Canada devait travailler en collaboration avec des organismes 
provinciaux et veiller à ce que les ministères fédéraux aient recours à une approche 
coordonnée pour la planification des interventions en cas d’urgence et la prise des 
mesures requises à cet égard. Pendant les Jeux, Sécurité publique Canada a produit 
plusieurs rapports par jour d’information colligée provenant de tous les ministères 
impliqués et les a communiqués aux ministères fédéraux dans le cadre du processus de 
surveillance des situations d’urgence réelles ou potentielles.

Sécurité publique Canada a également réuni des représentants d’un grand nombre de 
ministères fédéraux au Centre des opérations du gouvernement (COG) qui situé à Ottawa 
ainsi qu’au centre de coordination fédérale établi dans le Lower Mainland pour exercer une 
surveillance et être en mesure de coordonner, au besoin, toute intervention d’urgence qui 
exigerait l’appui du gouvernement fédéral.

L’Agence de la santé publique du Canada (ASPC) était chargée de surveiller la gamme 
complète des questions relatives à la santé et d’intervenir rapidement en cas de problème. 
La contribution de l’ASPC pour garantir la réussite des Jeux d’hiver de 2010 et la tenue de 
ces derniers en toute sécurité s’est traduite principalement par ce qui suit :
 

La polyclinique des Jeux d’hiver de 2010

La polyclinique des Jeux d’hiver de 2010 consistait en une unité médicale d’urgence 
établie spécialement pour la période des Jeux. La polyclinique a accueilli jusqu’à 170 
patients par jour, lesquels présentaient divers états, allant d’infections virales et de 
blessures mineures subies en soulevant des objets lourds à des douleurs thoraciques et à 
des traumas graves. La polyclinique s’est également occupée d’athlètes qui avaient besoin 
de traitements thérapeutiques avant et après la tenue des compétitions ou qui s’étaient 
infligé une blessure pendant une épreuve.

Une clinique dentaire bien équipée avait également été établie. Elle s’est chargée de 
fournir des protège-dents aux athlètes qui participaient à des épreuves à haute vitesse de 
manière à réduire les risques de blessure grave. Le personnel de la clinique était formé de 
médecins, d’infirmiers et de chirurgiens provenant de partout au Canada. Ces personnes 
ont travaillé en étroite collaboration pour prendre soin des patients.
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•	 création, dans le Lower Mainland, à Winnipeg et à Ottawa, de centres des opérations 
d’urgence comptant le personnel requis pour intervenir 24 heures sur 24 en cas 
d’urgence en santé publique;

•	 déploiement de personnel, notamment des professionnels du domaine médical, des 
experts de laboratoire et des épidémiologistes, afin d’aider les partenaires locaux, 
provinciaux et fédéraux chargés de la santé à offrir des soins de santé et des soins 
médicaux sur le terrain;

•	 transfert d’importantes quantités d’équipement et de fournitures, notamment des 
laboratoires mobiles, des médicaments et d’autre matériel d’urgence, de la Réserve 
nationale de secours, vers les sites des Jeux de 2010;

•	 collaboration avec les partenaires locaux et provinciaux chargés de la santé afin de 
cerner rapidement les menaces pour la santé, de procéder à l’évaluation des risques 
et d’intervenir, là où il y a lieu, en demeurant à l’affût de toute situation, allant des 
épidémies de grippe aux attaques bioterroristes. Établissement de liens étroits avec 
la Vancouver Coastal Health Authority, le COVAN, le B.C. Ministry of Health Services 
(ministère des Services de santé de la Colombie Britannique), le B.C. Centre for Disease 
Control (centre d’épidémiologie de la Colombie-Britannique), le B.C. Ministry of Healthy 
Living & Sport (ministère du Mode de vie sain et du Sport de la Colombie-Britannique.) 
et l’Organisation mondiale de la Santé (OMS) pour voir à la communication efficace des 
renseignements concernant tout problème de santé et toute menace à cet égard;

•	 le Dr Mike O’Connor, conseiller médical principal à l’ASPC, s’est joint au groupe médical 
du COVAN. Il a assuré la prestation de soins primaires et d’urgence aux athlètes et 
aux autres membres de la famille des Jeux de 2010, notamment les entraîneurs, les 
délégués internationaux et le personnel responsable de la sécurité, au sein d’une 
unité médicale d’urgence à la fine pointe de la technologie située à Whistler. 

Une équipe fantastique

Pour le Dr Mike O’Connor, l’un des aspects les plus satisfaisants de son expérience des 
Jeux d’hiver de 2010 a été la façon dont l’équipe médicale a su collaborer au sein d’un 
environnement entièrement nouveau et inconnu afin d’offrir les meilleurs soins possibles 
pendant la période des Jeux. « Tous les membres du personnel ont collaboré de façon 
fantastique, notamment notre pilote d’hélicoptère, qui avait reçu sa formation en ex-
Yougoslavie et qui parlait couramment plusieurs langues d’Europe de l’Est; il a donc 
également servi d’interprète! » [Traduction]
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Dans le cadre des Jeux d’hiver de 2010, Santé Canada a assumé une responsabilité 
générale pour toutes les questions relevant de la responsabilité du gouvernement 
du Canada aux termes de la législation applicable. Ainsi, le Ministère a su réaliser 
efficacement une vaste gamme d’activités :

•	 avant la tenue des Jeux, le Ministère a informé les athlètes, les médecins des équipes 
et les visiteurs des approbations requises pour l’utilisation de médicaments (y compris 
les narcotiques et les substances contrôlées), de vitamines, de suppléments et 
d’instruments médicaux amenés au pays, et a vu à ce que les approbations exigées 
soient reçues avant l’arrivée de ces produits aux frontières canadiennes;

•	 conformément aux exigences du programme visant les personnes jouissant d’une 
protection internationale (PPI), le Ministère s’est chargé de la santé et de la sécurité 
des membres de familles royales, des chefs d’État et des autres dignitaires en offrant 
des services d’urgence et de soins de santé accessibles 24 heures sur 24 et en 
veillant à la salubrité des aliments par la surveillance de la préparation de leurs repas;

•	 le Ministère a procédé à des inspections exhaustives des modes de transport de 
compétence fédérale, notamment les trains transfrontaliers, les aéronefs, les navires 
et les traversiers, et plus particulièrement d’en vérifier l’eau potable, d’inspecter 
les lieux utilisés pour la préparation des repas et d’offrir un soutien aux agents de 
quarantaine à divers points d’entrée;  

•	 le Ministère s’est tenu prêt à fournir un soutien et de l’équipement de protection en cas 
d’urgence touchant la main d’œuvre du gouvernement fédéral déployée pour les Jeux;

•	 le Ministère s’est chargé de la planification, de la surveillance et du soutien logistique 
requis sur le plan des programmes pour veiller à ce que son propre personnel 
soit toujours en mesure d’exécuter ses tâches, a communiqué régulièrement des 
renseignements sur les activités réalisées à tous les ordres de gouvernement, et a 
effectué les contrôles financiers qui s’imposaient dans le cadre de ses opérations 
relatives aux Jeux, notamment au sein de ses bureaux de coordination des Jeux 
olympiques d’hiver de 2010 situés à Vancouver et à Ottawa.

Soutien des opérations gouvernementales

Travaux publics et Services gouvernementaux Canada (TPSGC) a joué un rôle clé dans 
les efforts visant à soutenir la prestation des services du gouvernement du Canada pour 
les besoins des Jeux. TPSGC a aidé les autres ministères fédéraux à faire l’acquisition 
de biens pour leurs bureaux et leurs centres de commandement, à trouver des espaces 
d’entreposage pour les stocks, de même qu’à se procurer les biens, les services et les autres 
ressources dont ils avaient besoin pour assumer leurs responsabilités relatives aux Jeux.
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En tout, TPSGC a géré quelque 200 marchés d’une valeur totale de plus de 200 millions  
de dollars. 

Le Ministère assure également la gestion du Bureau de la traduction du gouvernement 
du Canada. Les employés du Bureau ont travaillé pendant plus de 25 000 heures pendant 
les Jeux olympiques et paralympiques d’hiver afin de fournir des services de traduction et 
d’interprétation. De plus, TPSGC a joué un rôle majeur dans la mise sur pied du Centre de 
services aux entreprises du Canada, situé au Library Square. Ce legs des Jeux constituera 
un lieu de réunion et de conférence hautement fonctionnel afin de soutenir les activités 
quotidiennes des ministères et des organismes fédéraux établis dans la région du 
Pacifique.

Gestion du spectre des radiofréquences 

Il incombait à Industrie Canada de s’acquitter de la responsabilité de taille consistant 
à répondre aux besoins complexes en matière de technologie numérique et sans fil 
dans le cadre des Jeux. Seule une bonne gestion du spectre des radiofréquences pouvait 
permettre d’éviter que les nombreux appareils sans fil transportés par les milliers 
de visiteurs dans le corridor Vancouver-Whistler aient une incidence néfaste sur les 
communications en général, tant pour les visiteurs mêmes que pour les résidants. 
On s’inquiétait avant tout des répercussions potentielles sur les activités des diffuseurs 
des Jeux et, tout particulièrement, sur les communications des personnes chargées des 
interventions d’urgence.

Le saviez-vous ?

Le Bureau de la radioprotection de Santé Canada a conçu et mis à l’essai des détecteurs 
de rayonnement et installé nombre de ces appareils sur les sites des Jeux d’hiver de 2010 
et aux environs de ceux-ci. Les secteurs les plus achalandés, notamment les sites mêmes, 
ont fait l’objet d’une vérification visant à établir leurs niveaux de rayonnement de fond 
avant la tenue des Jeux, de même que d’une surveillance continue tout au long de la 
période des Jeux. Cette méthode de surveillance a permis d’obtenir des renseignements 
concernant tout changement sur le plan des niveaux de rayonnement ayant pu être 
entraîné par des accidents ou des actes intentionnels. Les détecteurs de Santé Canada 
étaient tellement sensibles qu’ils ont pu identifié les spectateurs qui s’étaient récemment 
soumis à une radiothérapie ou qui avaient ramassé des cailloux qui, à l’état naturel, 
émettaient des radiations!
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Pour répondre à l’augmentation importante de la demande relative au spectre des 
radiofréquences pendant les Jeux, et en assurer la gestion, Industrie Canada a créé l’équipe 
de gestion du spectre de 2010. Cette équipe très spécialisée était prête à intervenir en 
cas de problème d’interférence aux fréquences radioélectriques sur les quelque 20 sites, 
ceux de compétition et ceux non-destinés à la compétition, situés entre Vancouver et 
Whistler.

Les membres de l’équipe, qui provenaient de toutes les régions du pays, ont été choisis 
dans le cadre d’un processus de sélection rigoureux. Grâce à son expertise et à de 
l’équipement très perfectionné, l’équipe pouvait intervenir rapidement lors de diverses 
situations, ce qui était essentiel pour gérer une activité spectrale accrue dans le cadre d’un 
événement mondial important où toute panne sur le plan des communications sans 
fil aurait pu avoir des conséquences graves, voire dangereuses.

L’équipe menait ses opérations à partir du Centre de coordination d’Industrie Canada (IC3), 
lequel était maintenu en activité 24 heures sur 24. Elle était disponible en tout temps 
pour aider les premiers intervenants, notamment les services ambulanciers et d’incendie 
ainsi que les autres organismes de sécurité publique, en cas de problème d’interférence 
aux fréquences radioélectriques.

L’expérience enrichissante vécue dans le cadre de l’événement par les membres de 
l’équipe de gestion du spectre de 2010, de même que les nouvelles technologies et 
le nouvel équipement mis au point pour surveiller et gérer l’activité du spectre des 
radiofréquences constituent un autre legs des Jeux. Il sera ainsi plus facile de garantir 
le déroulement efficace et sécuritaire des prochains événements de grande envergure 
qui auront lieu au Canada 
 
 
 
 
 
 
 
 

Le saviez-vous ?

Les communications sans fil sont invisibles. De même, l’énergie des fréquences radio ne 
peut être vue, entendue ou ressentie. Toutefois, pour un agent de gestion du spectre, les 
communications sans fil peuvent être suivies, mesurées et gérées. Donc, d’une certaine 
façon, elles sont visibles; et s’il est possible de les voir, il est possible de les gérer. L’équipe 
de gestion du spectre de 2010 d’Industrie Canada a mis à profit son expertise considérable 
pour garantir la gestion efficace des communications sans fil, ce qui constituait dans le 
cadre des Jeux d’hiver de 2010 un volet très complexe, fort exigeant et essentiel à la 
tenue sécuritaire et au succès de l’événement.

Le saviez-vous ?

Environ 60 000 dispositifs radio ont été amenés par les équipes provenant de partout 
dans le monde, ce qui a donné lieu à l’utilisation d’environ 2 800 fréquences.
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Prévisions météorologiques

Au cours de l’hiver 2009, le CIO a établi que la météo constituait un risque à la tenue des 
Jeux d’hiver de 2010. Il ne fait aucun doute que la météo peut avoir une incidence majeure 
sur les Jeux d’hiver, notamment sur l’équité d’une compétition donnée et sur la sécurité 
des athlètes, des officiels et des spectateurs. 

Avant même d’assumer le rôle de fournisseur officiel de services météorologiques des Jeux 
de 2010, Environnement Canada avait apporté une contribution importante au succès de 
la candidature de Vancouver pour accueillir les Jeux.

Livraison sur une grande distance

Pour vous rendre de Montréal à Vancouver en voiture, combien de kilomètres devrez  
vous parcourir? 

Donald Courcy, gestionnaire de programme, Spectre, technologies de l’information et 
télécommunications et travaillant depuis Montréal, connaît la réponse : 4 976 kilomètres. 
Il le sait parce qu’il a traversé le pays pour livrer un véhicule de contrôle des émissions 
très spécialisé d’Industrie Canada que son bureau, de la région du Québec, avait promis 
de prêter à la région du Pacifique pour la période des Jeux de 2010. L’unité de surveillance 
mobile représentait une composante essentielle des plans de l’équipe de gestion du 
spectre de 2010 pour garantir la bonne gestion du spectre pendant les Jeux.

Donald, qui était en vacances durant cette période, a proposé d’amener le véhicule dans 
l’Ouest pour veiller à ce que ce laboratoire roulant sophistiqué arrive à destination sans 
heurt, et à ce que l’équipement sensible, dispendieux et à la fine pointe de la technologie 
qu’il contenait, soit en parfait état et prêt à être utilisé sans délai.

La beauté du pays est ce qui a le plus impressionné Donald : « C’était magnifique! En 
livrant le laboratoire pour les Jeux […] j’ai eu l’impression de me rendre bien utile. J’ai 
grandement apprécié mon expérience. Au cours de mon voyage, j’ai fait la connaissance 
d’un grand nombre de personnes. Lorsque je disais que j’amenais le véhicule pour les 
Jeux, les gens n’arrivaient pas à le croire. J’ai presque eu le sentiment de porter la flamme 
olympique! » [Traduction]
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Environnement Canada a fourni les données météorologiques historiques et les autres 
renseignements similaires dont avait besoin le CIO pour être certain que Vancouver et 
Whistler offraient des conditions hivernales appropriées pour la tenue des Jeux, en plus 
de jouer un rôle important pour ce qui est d’établir les fondements de l’engagement de la 
ville de Vancouver à l’égard de la durabilité, un autre facteur clé pour le succès de  
la candidature. 

Environnement Canada (EC) a commencé à se préparer pour assumer son rôle de 
fournisseur officiel de services météorologiques des Jeux de 2010 presqu'immédiatement 
après l’annonce par le CIO, en 2003, que la candidature de la ville de Vancouver 
avait été retenue. EC a installé du nouvel équipement scientifique de surveillance 
météorologique dans les régions de Vancouver et de Whistler, assuré la formation d’une 
équipe de spécialistes des prévisions météorologiques sur les sites des Jeux, mené 
des recherches révolutionnaires sur le plan météorologique et jumelé certains de ses 
employés avec des membres du COVAN durant les étapes de planification pour veiller à 
ce que les responsables disposent, pendant la période précédant les Jeux, des meilleurs 
renseignements possibles pour appuyer leurs décisions.

Legs importants pour le Canada et le reste du monde

Grâce à sa participation à la tenue des Jeux, EC en sait davantage au sujet des conditions 
météorologiques dans les montagnes, au-dessus de l’océan Pacifique et sur la côte de 
la Colombie-Britannique. Les constatations consignées seront communiquées à des 
organisations météorologiques de partout dans le monde, ce qui permettra d’améliorer 
la compréhension des phénomènes météorologiques à l’échelle mondiale. Plus important 
encore, les résultats obtenus grâce aux recherches poussées effectuées par EC de même 
que la technologie conçue par le Ministère pour les Jeux d’hiver de 2010 seront intégrés 
dans le système national de prévisions météorologiques du Canada. Les Canadiens 
bénéficieront donc d’une plus grande sécurité grâce à l’amélioration des prévisions 
météorologiques locales et nationales.

Le saviez-vous ?

Lors des Jeux de 2010 à Vancouver, pour la première fois dans l’histoire des Jeux 
olympiques, on a reporté certaines des compétitions en s’appuyant non seulement sur 
des prévisions météorologiques émises 24 heures à l’avance, mais également sur des 
prévisions données jusqu’à 6 jours avant l’épreuve, démontrant de façon éloquente la 
confiance qu’avaient les responsables en l’expertise d’Environnement Canada.
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Les Jeux les plus réussis sur le plan de la durabilité

EC a fait bien plus que de produire des 
prévisions météorologiques. Les Jeux 
d’hiver de 2010 ont été reconnus 
comme les meilleurs jusqu’à présent 
en ce qui touche la durabilité. 
En tant que ministère fédéral 
responsable de la durabilité des 
Jeux, EC s’est révélé un partenaire 
important et actif à ce chapitre 
dans le cadre de l’événement, et 
a su présenter les innovations 
environnementales canadiennes 
au reste du monde.

EC a fourni l’expertise scientifique 
et technique requise afin 
de réaliser des évaluations 
environnementales pour chaque 
site des Jeux et chaque projet 
d’infrastructure. La participation 
d’EC a contribué directement à 
réduire l’empreinte écologique des 
Jeux et à protéger la qualité de l’air 
et de l’eau, de même que les oiseaux 
migrateurs et les espèces en péril. 
En fournissant des conseils et une 
expertise en temps opportun pendant 
les évaluations environnementales, EC a également aidé le COVAN à terminer les projets 
de mise sur pied de certains sites bien avant la date prévue, ce qui a permis aux athlètes 
canadiens de bénéficier de temps d’entraînement supplémentaire sur les mêmes sites que 
ceux qui allaient être utilisés lors des Jeux olympiques et paralympiques.

En partenariat avec le COVAN et Industrie Canada, EC a parrainé une étude qui a contribué 
à améliorer l’efficacité énergétique et la performance environnementale de nombreux 
sites des Jeux olympiques. Les résultats de l’étude, qui constituent un autre legs, sont 
maintenant utilisés dans le cadre des ateliers donnés à l’intention de l’industrie de la 
construction, les concepteurs et les constructeurs apprenant comment maximaliser la 
durabilité des bâtiments à un moindre coût. 

À l’intérieur de l’Anneau olympique de RIchmond.
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EC a également joué un rôle de premier plan en aidant le gouvernement du Canada à 
devenir le premier gouvernement hôte de l’histoire des Jeux olympiques à s’engager à 
compenser ses émissions de gaz à effet de serre pendant la période des Jeux, établissant 
ainsi une nouvelle norme en matière de durabilité pour tous les autres gouvernements qui 
accueilleront les Jeux. 

Dépenses totales relatives aux services fédéraux essentiels offerts par le 
gouvernement du Canada dans le cadre des Jeux olympiques et paralympiques 
de 2010 à Vancouver.

Ministères fédéraux et agences offrant des 
services essentiels

TOTAL  (en millions de $)

Gendarmerie royale du Canada 239,53

Sécurité, contingence et autres coûts 138,4

Ministère de la Défense nationale 212,0

Service canadien du renseignement de sécurité 10,9

Sécurité publique Canada 1,2

Transports Canada 33,3

Industrie Canada 9,8

Agence des services frontaliers du Canada 15,8

Citoyenneté et Immigration Canada 5,0

Agence de la santé publique du Canada 3,6

Santé Canada 2,9

Environnement Canada 13,4

Pêches et Océans Canada 0,6

TOTAL 686,4

3. 	Le gouvernement de la Colombie-Britannique a versé un montant additionnel de 252,5 millions 
destiné à la sécurité des Jeux, ce qui a élevé les dépenses totales pour la sécurité des Jeux à 
900 millions de dollars.
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BÂTIR UN MONDE PACIFIQUE, 
UN MONDE MEILLEUR 
La Trêve olympique

Les origines de la Trêve olympique d’aujourd’hui ont été retracées jusqu’aux premiers Jeux 
olympiques en Grèce antique.

La Trêve permettait aux athlètes et aux artistes, à leurs familles ainsi qu’aux spectateurs 
de se rendre aux Jeux et d’en revenir en toute sécurité. Le Comité International Olympique 
(CIO) décida de faire renaître la tradition au début des années 1990, non seulement pour 
protéger les athlètes et le sport en général, mais également pour contribuer à la recherche 
de solutions pacifiques aux conflits qui sévissent partout dans le monde. 
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La tradition moderne veut maintenant que le pays hôte présente une résolution 
à l’Assemblée générale des Nations Unies afin qu’une trêve soit respectée pendant 
les Jeux olympiques.

L’histoire de la Trêve olympique canadienne 

Le ministère des Affaires étrangères et du Commerce international élabora la résolution 
que le Canada allait présenter à l’Organisation des Nations Unies (ONU). Les intervenants 
internationaux du sport, comme le CIO et le Comité International Paralympique (IPC), de 
même que le Comité d’organisation des Jeux olympiques et paralympiques d’hiver de 2010 
à Vancouver (COVAN) furent consultés au sujet de la formulation de la résolution. 

La Trêve olympique pour Vancouver 2010 s’harmonisait avec les décisions du CIO et de 
l’IPC de mobiliser leurs membres en vue de renforcer une culture de paix fondée sur l’esprit 
de la Trêve. Elle demandait à tous les pays membres de l’ONU de collaborer avec le CIO et 

Dialogue jeunesse sur la Trêve olympique

À la veille de la cérémonie d’ouverture des Jeux d’hiver de 2010, Son Excellence  
la très honorable Michaëlle Jean, gouverneure générale du Canada, anima le  
22e Dialogue jeunesse.

On demanda aux participants (plus de 500) au Dialogue jeunesse de la gouverneure 
générale sur la Trêve olympique de 2010 : Dialoguer pour mieux se comprendre de mettre 
l’accent sur la Trêve olympique de 2010 et sur la façon dont la paix, la compréhension 
mutuelle, l’inclusion et la collaboration peuvent être utilisées dans les collectivités pour 
régler bon nombre des problèmes communs auxquels la société fait face aujourd’hui. 

En plus des nombreux participants au rassemblement des jeunes Autochtones aux Jeux de 
Vancouver de 2010, auquel prirent part plus de 300 jeunes (Premières nations, Inuits et 
Métis) de partout au Canada, le dialogue interculturel réunit des athlètes olympiques, des 
jeunes leaders, des dignitaires étrangers et des hauts représentants gouvernementaux. 

Comme le dialogue était diffusé en direct sur le Web, des Canadiens de partout au pays s’y 
joignirent en participant à un forum en ligne ou en affichant des commentaires dans le site 
Web Défi CODE Canada. 
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Aider Haïti

Dans le cadre du programme de la Trêve olympique pour Vancouver 2010 et en tant 
que legs des Jeux, plus de 900 kilogrammes de fournitures et d’équipement médicaux 
et dentaires excédentaires mis en dépôt pour les athlètes participant aux Jeux furent 
envoyés aux équipes médicales canadiennes en Haïti. 

Le COVAN conclut un partenariat avec les Forces canadiennes pour le don et la livraison 
de ces fournitures médicales grandement nécessaires aux équipes canadiennes qui offrent 
un soutien médical sur le terrain en Haïti depuis le tremblement de terre dévastateur 
survenu dans ce pays le 12 janvier 2010. 

« Notre équipe médicale avait accès à des fournitures et à de l’équipement médicaux et 
dentaires de première qualité pour soigner les athlètes des Jeux d’hiver de 2010 », indiqua 
le Dr Jack Taunton, médecin en chef du COVAN. « Notre travail est maintenant terminé et, 
comme professionnels de la santé, nous pensons toujours d’abord aux personnes dans le 
besoin. Nous sommes donc heureux d’apporter notre aide à nos collègues qui travaillent si 
fort en Haïti. » [Traduction] Ce don de fournitures médicales et dentaires représentait une 
contribution d’environ 125 000 $ à l’effort de secours.

l’IPC dans le cadre de leurs efforts visant à utiliser le sport comme outil pour promouvoir la 
paix, le dialogue et la réconciliation dans les zones de conflit pendant et après la période 
des Jeux de 2010. La résolution liée à la Trêve pour Vancouver 2010 démontrait également 
l’engagement du Canada à exercer un leadership international en ce qui a trait à la promotion 
et à la protection des droits des personnes handicapées par une mention reconnaissant tout 
spécialement les Jeux paralympiques et le droit des personnes handicapées à des chances 
égales de participer à la vie culturelle, aux activités de loisir et aux sports.

En octobre 2009, l’Assemblée générale des Nations Unies vota unanimement en faveur 
de l’adoption de la résolution liée à la Trêve pour les Jeux olympiques d’hiver de 2010. 
Ce faisant, elle demandait avec instance aux pays membres de respecter la Trêve pendant 
les Jeux afin de démontrer leur appui pour l’utilisation du sport comme outil de promotion 
de la paix, du dialogue et de la réconciliation. 

En 2010, les athlètes mirent de côté leurs différends politiques, religieux et sociaux pour 
prendre part aux compétitions, en disposant de chances égales d’atteindre l’excellence. 
En donnant l’exemple par leur esprit sportif et leur comportement, ils surent offrir aux 
pays et aux particuliers un souffle d’inspiration pour trouver des façons constructives de 
promouvoir l’adoption des valeurs de respect et d’amitié. 

En formulant une résolution liée à la Trêve olympique qui établit un vaste programme pour 
le développement sportif à l’échelle internationale longtemps après les Jeux, et en veillant 
à l’établissement d’un consensus à cet égard, le Canada a su garantir l’incidence bénéfique 
à long terme de la tenue au pays des Jeux d’hiver de 2010.
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La Trêve olympique – L’esprit du Nord

Le 4 janvier 2010, les Forces canadiennes participèrent fièrement au lancement officiel 
du projet d’action sociale pour le Nord de la Trêve olympique de Vancouver 2010. 

Créé par le COVAN, en partenariat avec les Forces canadiennes et l’Association canadienne 
pour les Nations Unies, le projet souligne les valeurs et les avantages associés au fait 
d’encourager les enfants à adopter des modes de vie actifs et positifs grâce au sport. Les 
Forces canadiennes aidèrent le COVAN à organiser l’initiative de la Trêve olympique dans le 
Nord du Canada. La Force aérienne amena de l’équipement sportif à 20 des collectivités les 
plus éloignées du Canada au Yukon, dans les Territoires du Nord-Ouest et au Nunavut. Les 
boîtes de l’esprit olympique, remplies d’équipement et de chandails de hockey, de soccer, 
de crosse, de baseball et de basketball offerts sous la forme de dons (assez pour équiper 
complètement 2 équipes pour chacun des 5 sports dans les 20 collectivités) furent chargées 
à bord d’un CC–130 Hercules du 435e Escadron de transport et de sauvetage « Chinthe », 
basé à Winnipeg. 

Dans chaque collectivité, des Rangers canadiens livrèrent l’équipement sportif avec l’aide de 
cadets et de Rangers juniors canadiens. Un facilitateur des Nations Unies anima des ateliers 
dans chacune des 20 collectivités afin d’enseigner aux jeunes les avantages de l’activité 
physique et les valeurs du sport, et de les inciter à aller dans cette voie. Les ateliers visaient 
à fournir aux collectivités les outils dont elles ont besoin pour exécuter elles-mêmes les 
programmes d’éducation, garantissant 
ainsi le legs à long terme du 
projet d’action sociale pour le 
Nord de la Trêve olympique de 
Vancouver 2010.  
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TIRER PROFIT DES JEUX  
Faire valoir le Canada à l’étranger

L’accueil des Jeux olympiques et paralympiques d’hiver de 2010 a fourni une occasion 
unique qui a permise au gouvernement du Canada de faire valoir le pays et ses valeurs à la 
communauté internationale.

En plus de célébrer la culture et l’histoire du pays grâce aux cérémonies d’ouverture des 
Jeux olympiques et des Jeux paralympiques, le gouvernement du Canada a profité du grand 
nombre d’activités et d’événements offerts pendant les Jeux pour partager les valeurs du 
Canada et en faire la promotion. La réception donnée conjointement par la gouverneure 
générale et le premier ministre et organisée pour les chefs d’État avant les cérémonies 
d’ouverture, avec l’appui de la Direction générale des événements majeurs et célébrations 
de Patrimoine canadien, a permis de tirer profit de diverses occasions. 
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Des ministres du gouvernement fédéral ont aussi profité de l’occasion pour rencontrer 
leurs homologues fédéraux d’autres pays afin de renforcer les relations bilatérales et 
multilatérales, ce qui a aidé à présenter l’expertise du Canada en tant que nation hôte 
de grands événements. Au sein du ministère du Patrimoine canadien uniquement, des 
ministres et des hauts fonctionnaires ont rencontré des représentants de l’Allemagne, 
de l’Autriche, de la France, de la Slovénie, de la Corée du Sud et de la Chine. Des réunions 
particulièrement importantes ont eu lieu avec les prochains pays hôtes de Jeux olympiques 
et paralympiques, dont le Royaume-Uni, la Russie et le Brésil, lors desquelles on a échangé 
des leçons apprises et des pratiques exemplaires, permettant ainsi de jeter les bases 
de collaborations ultérieures.

La promotion des valeurs et de l’éthique en matière de sport du Canada a également 
été possible grâce à des événements spéciaux comme la remise d’une flamme olympique 
par le ministre Lunn à John Fahey, président de l’Agence mondiale antidopage (AMA); 
cette flamme est maintenant exposée à l’administration centrale de l’AMA à Montréal.

Ces efforts, et bien d’autres, ont permis de promouvoir davantage le Canada et d’améliorer 
la stimulation du tourisme, des investissements étrangers et des occasions d’affaires.

En travaillant dans l’ensemble du réseau de missions du Canada partout dans le monde, 
le ministère des Affaires étrangères et du Commerce international (MAECI) a profité 
pleinement de l’occasion offerte par les Jeux d’hiver de 2010 pour sensibiliser la 
communauté internationale aux nombreux avantages du Canada en tant que destination 
et partenaire d’affaires à l’échelle mondiale. 

Tant pendant la période précédant les Jeux que durant les Jeux, le Ministère a mené 
une importante campagne de visibilité et de marketing englobant un large éventail de 
matériel et de produits promotionnels, des activités relatives aux investissements dans 
des ambassades à l’étranger et un programme opérationnel visant les investisseurs 
internationaux clés pendant les Jeux. 

Accroître la visibilité du Canada à des fins commerciales 

En utilisant le titre d’appel « 2010 raisons de faire des affaires au Canada », le MAECI a 
élaboré une série de produits et d’outils de marketing aux fins d’utilisation par les missions 
canadiennes dans l’ensemble de leurs programmes de promotion de l’investissement 
pendant la période précédant les Jeux. 

Les ambassades ont été encouragées à planifier des activités commerciales sur le 
thème des Olympiques, dans le cadre desquelles elles pourraient instaurer un climat 
d’enthousiasme et d’excitation à l’égard des Jeux, tout en transmettant des messages au 
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sujet de la force de l’économie canadienne et du climat favorable à l’investissement qui 
prévaut au pays. Des points d’allocution faisant valoir les avantages de l’investissement 
au Canada ont été fournis aux ambassadeurs et à d’autres représentants canadiens, 
qui ont intégré ces messages dans leurs réponses aux questions des médias et les ont 
transmis lors d’activités d’investissement. 

Les ambassades et les bureaux à l’étranger ont bien utilisé le matériel de marketing, en 
affichant les bannières de 2010 ainsi qu’en distribuant des brochures et d’autres articles 
promotionnels lors de plus de 130 activités en 2009 et en 2010. 

Le MAECI a également lancé un site Web de 2010 afin de promouvoir ses objectifs auprès 
du grand public lors des Jeux et grâce à un site interne, tous les employés et les cadres 
du Ministère ont été informés des ressources liées aux Jeux qui leur étaient offertes. 

Au cours des semaines précédant les Jeux, le MAECI a déployé des efforts additionnels en 
installant des bannières promotionnelles dans des aéroports internationaux importants 
au Canada et à l’étranger afin d’attirer l’attention des voyageurs d’affaires et de miser 
sur l’attention médiatique croissante accordée au Canada. De grandes bannières ornaient 
également les murs extérieurs des ambassades du Canada à Washington, Berlin, Paris, 
Tokyo et Beijing, et étaient installées à des endroits stratégiques à Vancouver. Enfin, 
une vidéo promotionnelle intitulée « Le Canada a vos affaires à cœur » a été produite 
et présentée souvent dans différents sites des Jeux, et lors d’activités d’affaires et 
d’investissement pendant les Jeux.

Initiatives commerciales démontrant les réussites et les possibilités canadiennes 

Le MAECI a organisé et accueilli deux événements majeurs pendant les Jeux en soi, en 
misant sur ses efforts de promotion et de marketing déployés avant les Jeux pour attirer 
davantage l’attention sur le Canada comme partenaire commercial international souhaitable.

Dans le cadre de l’Initiative visant les dirigeants d’entreprises de calibre mondial, le MAECI 
a accueilli 35 grands dirigeants d’entreprises de calibre mondial d’Europe, d’Asie et des 
États-Unis lors d’activités d’affaires et de réseautage de haut niveau pendant les Jeux. Les 
dirigeants ont été invités au Canada en trois « vagues » pour un programme de trois jours 
comprenant une réception organisée par le ministre du Commerce international, des réunions 
d’affaires bilatérales et des déjeuners de réseautage, ainsi que des événements olympiques. 
Lors des déjeuners, des conférenciers de renom sont venus vanter les avantages d’investir 
et de faire des affaires au Canada. Parmi eux, il y avait Robert Kelly, premier dirigeant de 
la Bank of New York Mellon; Robert Cremin, président d’Esterline; et Tom Jenkins, président 
d’Open Text, le plus important fabricant de logiciels indépendant du Canada.
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Selon les commentaires formulés par les dirigeants d’entreprises eux mêmes, l’accueil 
du MAECI et l’information fournie par le Ministère à ses invités dans le cadre de l’initiative 
visant les dirigeants d’entreprises de calibre mondial ont atteint leur objectif : 

 « Nous avons été très impressionnés par l’accueil que nous avons reçu au Canada (…) tout 
ce qui s’est passé pendant notre séjour à Vancouver était intrigant et fascinant pour nous. 
Ce voyage m’a également permis de me renseigner sur la façon dont le gouvernement 
canadien a renversé la situation lorsqu’il a été confronté à l’important ralentissement 
économique que nous avons connu récemment. » [Traduction]

Yasuchika Hasegawa, président-directeur général, Takeda

 « …une excellente occasion pour moi d’établir des liens, ainsi que de mettre en commun 
des idées et des connaissances avec des dirigeants commerciaux et gouvernementaux 
de partout dans le monde… »  [Traduction]

Brian Donaldson, vice-président, société Open Text 

 « Félicitations (…) bon programme d’activités associées (…) un séjour vraiment agréable 
et productif (...) excellente occasion d’explorer les possibilités de travailler et d’investir 
davantage au pays. »   [Traduction]

Chris Taylor, président, VT Group

 « Vous avez été très courtois et accessibles tout au long de notre séjour. Grâce à vous, 
nous n’oublierons jamais notre expérience. Vous méritez une médaille d’or pour votre 
accueil! Votre gentillesse et celle de l’ensemble des responsables du gouvernement 
canadien ont fait de nous des grands amis du Canada et de ses habitants chaleureux. » 
[Traduction]

Herb Goetschius, vice-président, McNichols
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La Journée des dirigeants d’entreprises de calibre mondial s’est révélée tout aussi efficace; 
on y a présenté les avantages de faire des affaires au Canada à plus de 100 dirigeants 
commerciaux et gouvernementaux canadiens et étrangers. Organisé en partenariat avec 
le Financial Times, le programme englobait des conférenciers, un aperçu de la cuisine 
canadienne et des performances d’artistes canadiens, ainsi qu’une entrevue avec le ministre 
du Commerce international menée par l’éditeur en chef du Financial Times aux États-Unis. 
Parmi les présentateurs principaux, il y avait Richard Florida et Mohamed El-Erian, et le 
groupe de discussion incluait des chefs de file dans le domaine des finances, de l’économie 
et du divertissement; un éventail allant de Malcolm Knight, vice-président du Deutsche 
Bank Global Group, à Lyn Heward, directrice artistique du Cirque du Soleil.    

En plus de ces deux événements majeurs, le ministre du Commerce international a mené 
plusieurs autres initiatives gouvernementales importantes pendant les Jeux, dont les 
suivantes : conférence de presse pour souligner l’entrée en vigueur de l’Accord canado-
américain éliminant les mesures Buy American; visite médiatique et essai routier de 
véhicules à pile à combustible GM à l’Institut de la pile à combustible du Conseil national 
de recherches du Canada; et allocution lors du sommet de l’Association d’affaires Canada 
Eurasia Russie. 

 

Relations avec les autres programmes d’accueil 

Une collaboration horizontale forte et des partenariats fédéraux, provinciaux et privés 
efficaces étaient essentiels à la réussite de ce projet de marketing complexe. 

Le saviez-vous ?

Après la participation au programme commercial :

•	 Sony Imageworks a officiellement annoncé l’ouverture d’un studio au Canada. 
Un représentant de cette compagnie a participé au programme commercial 
et a été encouragé par le soutien du Canada;

•	 une société finlandaise de produits papetiers et forestiers a annoncé qu’elle était 
prête à investir de 40 à 50 millions de dollars canadiens dans le secteur des produits 
forestiers au Canada; 

•	 Agfa a confirmé son engagement envers le Canada et son intention d’aller de l’avant 
avec un investissement de 200 millions de dollars dans le secteur des TI au Canada.
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Il y avait une collaboration étroite entre les organisations gouvernementales clés, surtout 
entre le MAECI, le gouvernement de la Colombie-Britannique et la Vancouver Economic 
Development Commission. Les trois organisations menaient des programmes de promotion 
de l’investissement semblables pendant les Jeux. Grâce à une consultation continue 
pendant les phases de planification et d’exécution, ces initiatives se sont complétées 
plutôt que de se faire concurrence. 

Dans le cadre du programme commercial, 25 événements marquant le compte à rebours 
avant les Olympiques ont été organisés à l’étranger, et 1 670 invités américains et autres 
y ont assisté. Au total, les 5 principaux événements commerciaux organisés par le Canada 
pendant les Jeux ont attiré 338 invités, et 40 réunions bilatérales et 35 réunions de suivi 
ont été organisées par le MAECI. Un examen initial des résultats indique que les efforts 
consacrés à l’établissement de relations ont facilité l’accès aux représentants principaux 
des sociétés qui ont participé aux événements, ce qui a ouvert la voie à un accès direct 
aux décideurs.

Toutes ces campagnes de marketing et de visibilité, ainsi que les activités d’affaires du 
MAECI, ont créé des legs durables. Les ambassades et les consulats de ses missions à 
l’étranger continuent d’êtres actifs à l’échelle locale afin de garantir la sensibilisation 
appropriée des dirigeants d’entreprises à l’égard du Canada, pour les aider dans leurs 
décisions d’investissement à l’heure actuelle et à l’avenir. 

Diversification de l’économie de l’Ouest du Canada

Diversification de l’économie de l’Ouest Canada est un organisme financé par le 
gouvernement fédéral qui a le mandat de renforcer l’innovation, le développement 
commercial, l’entreprenariat ainsi que le développement économique communautaire 
dans l’Ouest canadien. La stratégie de l’organisme pour les Jeux de 2010 était simple : 
maximiser les possibilités économiques associées à l’organisation des Jeux. Plus 
précisément, la stratégie était axée sur la mise en valeur de la technologie et des affaires, 
en misant sur les opportunités d’affaires à long terme, en stimulant la diversification 
économique et le tourisme, et en favorisant l’inclusion des quartiers défavorisés.

À l’instar des autres ministères et organismes du gouvernement du Canada, Diversification 
de l’économie de l’Ouest Canada a commencé à travailler à sa stratégie plusieurs années 
avant le début des Jeux, en lançant un large éventail d’initiatives visant à aider les 
entreprises et les entrepreneurs de l’Ouest canadien à tirer le maximum des possibilités 
offertes par les Jeux :

•	 diffusion de documents d’ateliers et de formations connexes sur l’approvisionnement offerts 
dans les deux langues officielles aux petites et moyennes entreprises dans l’ensemble de 
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l’Ouest canadien, de sorte que ces entreprises soient au courant des occasions qui se 
présenteraient dans le cadre des Jeux et qu’elles sachent comment se vendre; 

•	 soutien offert aux organisations touristiques autochtones et de l’Ouest canadien pour 
la tenue d’activités de marketing avant et pendant les Jeux;

•	 soutien pour l’emploi et le développement commercial dans les quartiers défavorisés 
de Vancouver, offert par l’entremise d’un organisme ayant pour nom « Building 
Opportunities with Business Inner City Society »;

•	 rôle majeur dans la campagne de l’Autoroute de l’hydrogène de la  
Colombie-Britannique de 2010;

•	 soutien pour la présentation de la technologie dirigé par la Wireless Innovation 
Network Society of British Columbia;

•	 élaboration et installation d’un « corridor expérientiel » présentant un contenu 
multimédia interactif et des effets spéciaux dans le cadre de l’Exposition de la 
Colombie-Britannique 2010, afin de faire valoir la porte d’entrée de l’Asie Pacifique  
et les corridors commerciaux de l’Ouest; 

•	 contribution aux projets qui favorisent la dualité linguistique dans le cadre des Jeux, 
dont la Place de la Francophonie, en partenariat avec le ministère du  
Patrimoine canadien;

•	 soutien pour le Programme d’investissements en partenariat Metro  
Vancouver Commerce. 

L’optimisation engendre des ententes  
commerciales majeures 

Selon le Programme d’investissements en partenariat Metro Vancouver Commerce, une 
organisation qui facilite l’investissement pour les municipalités de l’agglomération de 
Vancouver, les Jeux d’hiver de 2010 portent fruits. Des ententes commerciales auxquelles 
participent une dizaine de sociétés locales étaient en suspens ou déjà signées lorsque le 
présent rapport a été publié.

« Nous avons été agréablement surpris que la plate-forme des Jeux ait accompli ce que nous 
avions espéré, à savoir accélérer d’un à trois ans le calendrier habituel de ces ententes », a 
mentionné le directeur commercial de l’agglomération de Vancouver, Lee Malleau. [Traduction] 
Avec les prochaines annonces, y compris un centre de technologie pour Vancouver et un 
certain nombre de partenariats d’entreprises « vertes », le programme, lancé en novembre 
2009, a dépassé les prévisions économiques sur 18 mois. 

Parmi les sociétés qui ont bénéficié du programme d’investissement, il y a la Hydrogen 
Technology and Energy Corporation (HTEC), établie à North Vancouver. La HTEC met 
actuellement au point une entente avec la société française Air Liquide pour la construction 
d’une usine de 15 millions de dollars à North Vancouver. « Les Olympiques ont fortement 
attiré Air Liquide et nous en avons profité au maximum (…) le programme a permis aux 
2 sociétés de se rencontrer afin de discuter des enjeux, des possibilités et des points 
communs, et de démontrer la valeur de la HTEC comme partenaire », a déclaré le président 
de la HTEC, Chris Sacre. [Traduction] 
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La stratégie 2010 de la Commission canadienne du tourisme (CCT)

Les Jeux d’hiver de 2010 ont fourni une occasion très spéciale d’accélérer la sensibilisation 
à la marque touristique du Canada à l’échelle mondiale. Afin que le secteur du tourisme 
au Canada puisse tirer le plus possible de l’attention accordée au Canada en raison des 
Jeux de 2010, le gouvernement du Canada s’est tourné vers la Commission canadienne 
du tourisme (CCT). La CCT est une société d’État fédérale qui travaille avec le secteur 
privé ainsi qu’avec les gouvernements fédéral, provinciaux et territoriaux au maintien 
d’une industrie du tourisme dynamique et profitable. En investissant davantage et en 
accroissant ses activités afin de saisir les occasions qui s’offrent dans le cadre des Jeux, 
la CCT a élaboré et mis en œuvre une stratégie en trois phases pour faire valoir le Canada 
comme destination touristique attrayante.

La mise en œuvre de la stratégie a commencé en 2008 et continuera jusqu’à la fin de 2012. 
En plus de promouvoir la marque touristique du Canada et de tirer profit de la visibilité 
médiatique internationale avant et durant les Jeux, la stratégie cherche également à miser 
sur l’engouement suscité par les Jeux pour faire en sorte que l’intérêt manifesté par les 
consommateurs à l’échelle mondiale se traduise par des visites au Canada.   

Le Canada et son image à l’étranger

Les médias internationaux jouent un rôle majeur dans la présentation du Canada au 
reste du monde. La CCT a commencé ses efforts de sensibilisation auprès des médias 
internationaux bien avant le début des Jeux, en organisant pour eux des visites qui 
les familiariseraient avec le Canada et en leur fournissant des idées de reportage sur 
les Jeux de 2010 ainsi que des renseignements généraux sur le pays.

La CCT voyait le relais de la flamme olympique comme une façon tout à fait unique de 
faire participer les médias internationaux et de promouvoir les expériences touristiques 
extraordinaires qu’offre le Canada. En collaboration avec la CCT, le COVAN a choisi 
14 porteurs du flambeau provenant de 14 marchés clés à l’échelle internationale. 
L’ajout de cette dimension internationale a accru la couverture médiatique internationale 
du relais et a aidé à répandre la fièvre olympique des Jeux partout dans le monde.

Parmi les porteurs internationaux, il y avait des athlètes exceptionnels, des vedettes du 
monde du spectacle et des personnalités médiatiques colorées qui ont incarné l’esprit 
olympique. La CCT a saisi leurs parcours personnels dans les paysages canadiens sur vidéo 
haute définition, prête pour diffusion, laquelle a ensuite été transmise au pays d’origine 
des porteurs, où elle a été diffusée durant le relais de la flamme et les Jeux.
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Une partie du monde vraiment magnifique 

Alisa Camplin faisait partie des 14 porteurs internationaux choisis pour participer au 
relais de la flamme des Jeux olympiques d’hiver de 2010. Alisa avait retenu l’attention 
du monde entier en devenant la première Australienne à remporter une médaille d’or à 
des Jeux olympiques d’hiver; elle a remporté la médaille d’or en ski acrobatique à Salt Lake 
City en 2002. Voici son récit personnel : 

« Le relais de la flamme en soi a été une expérience remarquable. La journée entière a 
été un tourbillon d’émotions qui témoignait d’un esprit communautaire, de la fierté 
olympique et des possibilités médiatiques. Je suis vraiment reconnaissante au COVAN et 
à la CCT pour l’occasion extraordinaire qu’ils m’ont donnée. Je ne l’oublierai jamais et je me 
sens très privilégiée d’avoir fait partie d’un bien petit groupe d’athlètes internationaux 
à qui l’on a demandé de prendre part aux festivités qui célébraient la tenue des Jeux 
olympiques d’hiver de 2010 au Canada.

Je suis très heureuse et excitée d’avoir choisi le Yukon pour le relais de la flamme. Il s’agit 
d’une partie du monde magnifique, et je suis consciente du privilège que j’ai eu d’avoir pu 
la survoler. Je vous remercie d’avoir organisé autant d’activités extraordinaires pour moi au 
Yukon et en Alberta. Banff et le lac Louise sont des endroits vraiment superbes. La neige 
faisait partie intégrante du paysage, le lac était d’une beauté immaculée, les restaurants 
étaient sympathiques et le “château” couronnait le tout. Je n’ai jamais fait un voyage 
aussi romantique! En tant qu’athlète olympique australienne, j’ai passé trois étés et sept 
avant-saisons à m’entraîner en Colombie-Britannique et en Alberta, et j’ai participé à des 
compétitions dans trois provinces canadiennes. Tout au long de ma carrière de skieuse, 
je considérais les Canadiennes comme mes rivales les plus compétitives, mais également 
les plus sympathiques. En 2002, j’ai partagé le podium avec deux des personnes les 
plus impressionnantes dans le sport, toutes deux canadiennes. Un des plus beaux endroits 
au monde, le Canada était mon deuxième chez-moi. Je suis chanceuse d’avoir pu 
porter la flamme olympique dans un pays aussi sportif, compétitif et généreux. 
Depuis (que j’y suis retournée), je ne taris plus d’éloges pour ce pays! » [Traduction] 
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Diffuser des images du Canada partout dans le monde 

Lorsque la diffusion des Jeux d’hiver de 2010 a commencé, 90 détenteurs de droits de 
diffusion du monde entier ont eu accès à 23 présentations vidéo différentes qui leur 
permettaient de faire connaître le Canada à leurs téléspectateurs. Les présentations, 
qui ont été produites par la CCT en partenariat avec CTV, exposaient la culture 
canadienne et présentaient chaque province et territoire. Ces vidéos, ainsi que d’autres 
images, ont été produites dans le cadre du Programme national de développement des 
ressources. Les présentations ont été adoptées immédiatement par les diffuseurs qui 
cherchaient à étoffer leur couverture des Jeux d’hiver de 2010 avec des images et des 
récits intéressants tirés des quatre saisons au Canada, et représentaient un moyen 
extraordinaire de faire valoir le Canada comme destination à l’échelle internationale.

Se brancher sur les Canadiens et les Canadiennes 

Dans le cadre d’un effort de marketing particulièrement novateur, intitulé « Se brancher 
sur les Canadiens et les Canadiennes », on a demandé aux bureaux de la CCT de partout 
dans le monde d’identifier des espoirs olympiques et paralympiques en vue des Jeux 
de 2010 chez les athlètes de leurs pays respectifs. Puis, en collaboration avec les 
organismes touristiques nationaux de chacun des pays de ces athlètes, la CCT a fait 
venir ces derniers et leurs familles au Canada en 2009 afin de leur permettre de visiter 
le pays et de rencontrer des Canadiens. Une équipe de tournage les a suivis, et a produit 
des présentations vidéo qu’elle a ensuite livrées aux diffuseurs nationaux aux fins de 
diffusion au moment des Jeux.

Un des premiers à découvrir le Canada a été Kwame Nkrumah-Acheampong, qui se décrit 
lui même comme le « léopard des neiges » du Ghana. Le premier et toujours le seul 
membre de l’équipe ghanéenne aux Jeux olympiques d’hiver, Kwame a commencé sa 
remarquable aventure olympique tandis qu’il travaillait dans un centre de ski intérieur 
au Royaume-Uni, où il a développé une passion pour le ski alpin. Pendant leur visite au 
Canada, Kwame et sa famille ont eu l’occasion de rencontrer des Canadiens à Whistler 
et au Québec. 

Le saviez-vous ?

Kwame est né au Ghana en 1974, et il participait à l’épreuve de slalom pour hommes. 
Après ses deux descentes le 27 février, Kwame a terminé en 48e place. 
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Entretenir des legs à long terme 

Une des réalisations les plus remarquables de la CCT, et une partie intégrante de ce que 
ce qu’elle a accompli pour le Canada avec sa stratégie marketing, c’est le succès qu’elle a 
remporté dans la création de partenariats, 36 au total, sans compter sa collaboration avec 
les commanditaires olympiques officiels. 

Ces partenaires englobaient les 13 organisations de marketing touristique provinciales 
et territoriales ainsi que plusieurs autorités aéroportuaires. Cette capacité d’établir 
des partenariats était d’autant plus remarquable vu l’incidence que le ralentissement 
économique à l’échelle mondiale avait à ce moment-là sur les entreprises du monde entier. 
En plus des initiatives soulignées ici, les réalisations de la CCT sur le plan des partenariats 
englobaient les autres ententes mentionnées ailleurs dans le présent rapport, comme 
l’horloge du compte à rebours de Vancouver 2010 avec la Commission de la capitale 
nationale et Patrimoine canadien, le Programme international des mascottes de 2010 avec 
le MAECI, et l’initiative Bienvenue au Canada avec l’ASFC, entre autres.

Maintenant que les Jeux sont terminés, la CCT travaille davantage à la conclusion des 
ventes qu’à la promotion de la marque; elle collabore déjà étroitement avec l’industrie 
canadienne et internationale du tourisme afin d’attirer des visiteurs étrangers au Canada. 
Ensemble, les Jeux olympiques de 2010 et la stratégie touristique relative aux Jeux de 
2010 de la CCT, ont renforcé une marque touristique du Canada déjà assez forte. Les 
programmes et les partenariats touristiques forgés avant les Jeux de 2010 ont procuré à 
la CCT un grand nombre de ressources et d’associations destinées à consolider la place du 
Canada sur la scène mondiale. 

Tirer profit des Jeux

Tirer profit des Jeux TOTAL  (en millions de $)

Commission canadienne du tourisme 26,0

Développement du commerce international  
et protocole

3,7

TOTAL 29,7
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INVESTISSEMENT FINANCIER – 
TABLEAU RÉCAPITULATIF 4 
Investissement progressif du gouvernement du Canada

Le gouvernement du Canada a investi approximativement 1,25 milliard de dollars afin 
d’accueillir les Jeux olympiques et paralympiques d’hiver de 2010. Ce montant représente 
ce qu’on appelle l’investissement progressif du gouvernement, des fonds qui n’auraient pas 
été dépensés si le Canada n’avait pas accueilli les Jeux.

De ce montant de 1,25 milliard de dollars, 290 millions de dollars ont été investis dans 
la construction de sites et dans les legs dont profiteront les collectivités; 55 millions 
de dollars ont été attribués au Fonds de dotation, où le rendement du capital investi 
sera utilisé pour soutenir l’exploitation de plusieurs sites au cours des années à venir; 
686,4 millions de dollars ont été versés pour assumer les coûts liés aux services fédéraux 

4. 	Les valeurs monétaires qui figurent dans ce rapport reflètent les budgets et non les chiffres réels.

Des étudiants  
participent au compte  

à rebours d’un an à  
Rideau Hall, à Ottawa.
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essentiels, qui ont grandement contribué au succès des Jeux, tout en assurant la sécurité 
des collectivités et des visiteurs;  152,1 millions de dollars ont été versés pour engager 
tous les citoyens canadiens pour; et 29,7 million de dollars ont été investis pour mettre en 
place des mesures visant à tirer parti du puissant effet des Jeux pour créer des avantages 
et des legs pour les Canadiens. Le reste des fonds, soit un montant de 35 millions de 
dollars, représente les coûts administratifs associés à la coordination et à la gestion 
horizontales des investissements et des activités du gouvernement.

Le gouvernement du Canada a également fait un investissement progressif de 66 millions 
de dollars dans le programme « À nous le podium », ce qu’il voit comme un investissement 
direct pour les athlètes de hautes performances et un investissement indirect pour 
l’accueil des Jeux d’hiver de 2010 étant donné que les bénéfices de cet investissement 
continueront de porter fruit lors des futurs événements sportifs internationaux.

Utilisation des budgets ministériels existants

Dans certains cas, les ministères ou les organismes ont utilisé les budgets existants 
afin de financer leurs efforts en matière de coordination ou de soutenir des projets qui 
s’inséraient déjà dans le cadre de leurs mandats stratégiques existants tout en étant 
associés aux Jeux. Bien que nous ayons souligné quelques-uns des projets les plus 
importants dans ce rapport (Olympiade culturelle et événements sportifs d’essais), 
la majorité de ce financement n’a pas été comptabilisé séparément ou rapporté dans 
ce présent rapport. Puisque le gouvernement du Canada n’a assumé aucun coût marginal 
relativement à leur dépense, ces fonds peuvent être considérés comme des   
« transactions courantes ». 

Investissements dans les collectivités et l’infrastructure de transport

On rend compte séparément des investissements du gouvernement fédéral dans les 
projets d’infrastructure publics de grande envergure qui ne sont pas liés directement 
aux Jeux d’hiver de 2010; ceux-ci ne figurent donc pas dans le présent rapport. 

L’accueil de Jeux olympiques et paralympiques peut créer une volonté qui incite les villes 
et les gouvernements à transformer les collectivités et l’infrastructure de transport. 
Les conséquences découlant de l’accueil du monde entier, ainsi que la nécessité de 
respecter une date limite ferme et bien définie peuvent susciter une détermination 
remarquable à entreprendre un programme de revitalisation qui est grandement 
souhaitable. Certains projets « en suspens » depuis quelque temps ont uniquement 
besoin d’un élément catalyseur créé par la préparation en vue d’événements particuliers 
comme les Jeux olympiques et paralympiques.
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Dans le cas de Vancouver, par exemple, le gouvernement provincial a accéléré ses plans 
visant à apporter des améliorations majeures en matière de sécurité sur l’autoroute 
« Sea to Sky ». Dans le cadre d’un partenariat conclu avec le gouvernement du Canada, 
la Colombie-Britannique a également accéléré son plan visant à agrandir le Centre de 
congrès et d’expositions de Vancouver, ce qui apportera une visibilité mondiale à cet 
établissement de pointe, tout en s’assurant que la ville demeure compétitive dans 
l’industrie lucrative de la tenue des congrès.

Finalement, la volonté et l’optimisme suscités par la probabilité d’accueillir les Jeux ont 
joué un rôle important dans la création du partenariat qui a permis la construction du 
Canada Line, le réseau qui relie l’aéroport de Vancouver et la ville de Richmond au  
centre-ville de Vancouver. Vancouver est la première ville du Canada à posséder un 
tel réseau de transport, lequel s’est avéré essentiel. La plupart des villes européennes 
modernes et un grand nombre de villes américaines profitent de ce type d’installation 
depuis plusieurs années déjà.

En plus d’offrir des avantages durables et un rendement du capital investi qui profiteront 
aux résidants de Vancouver, et ce, pour les générations à venir, ces trois projets 
d’infrastructure ont contribué à protéger l’économie de la province de quelques-unes  
des plus graves répercussions de la récente récession économique mondiale. 

Investissements des partenaires

Les autres partenaires du secteur public ont décidé d’investir davantage dans les 
installations utilisées dans le cadre des Jeux afin d’accroître leur valeur à long terme en 
tant que biens communautaires. Par exemple, la Ville de Richmond a engagé des fonds 
supplémentaires pour assurer la conception et la construction de l’anneau de patinage  
de vitesse de manière à ce que celui-ci puisse être transformé en un centre de loisirs 
à usages multiples après la tenue des Jeux.

Le Village olympique situé à Southeast False Creek constitue un autre projet qui a 
répondu à la fois aux besoins des Jeux et à des transformations en vue des Jeux. Ce village 
représente la première étape de l’établissement d’une nouvelle collectivité polyvalente 
qui contribuera à la construction d’unités résidentielles, lesquelles sont grandement 
souhaitables. 

Le Village a été conçu sur une ancienne zone urbaine désaffectée. Le bâtiment utilisé 
par les athlètes est actuellement transformé en environ 1 100 unités résidentielles, dont 
certaines d’entre elles deviendront des logements abordables et à prix modique. Le site 
continuera d’être développé, et d’ici 2020, le quartier accueillera entre 12 000 et 16 000 
personnes et offrira des nombreuses commodités, notamment un centre communautaire, 
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des garderies, une école primaire, cinq édifices patrimoniaux restaurés et un parc. Ni ce 
projet ni le projet de l’Anneau de Richmond n’ont bénéficié d’un financement supplémentaire  
au-delà de l’investissement octroyé au départ pour la tenue des Jeux.

Avantages à long terme pour les collectivités

Dans chacun de ces cas, les organisateurs des 
Jeux ont sans aucun doute retiré un avantage. 
Par exemple, l’agrandissement du Centre de 
congrès a permis l’établissement du Centre 
principal de presse et du Centre international 
de diffusion pour les médias. En même temps, 
il n’en demeure pas moins que tous ces 
projets étaient bien orchestrés au départ. Les 
investissements du secteur public peuvent 
être justifiés en présumant que ces projets 
apporteront des avantages importants à long 
terme aux collectivités qu’ils desservent. Pour 
cette raison, les investissements publics dans 
ces installations ne sont pas considérés comme 
des « coûts » liés aux Jeux.

Le tableau récapitulatif suivant dresse la liste 
des investissements directs et progressifs du 
gouvernement du Canada dans le cadre des Jeux 
olympiques et paralympiques d’hiver de 2010, 
notamment les subventions et contributions 
versées aux divers partenaires, la prestation des 
services fédéraux essentiels, les activités visant 
à tirer parti de la tenue des Jeux, ainsi que la 
coordination et la gestion.

Le Centre des sports de glisse de 
Whistler en construction.
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Investissements directs et progressifs du gouvernement du Canada dans le cadre 
des Jeux olympiques et paralympiques d’hiver de 2010

Investissements directs et progressifs du 
gouvernement du Canada dans le cadre des

Jeux olympiques et paralympiques d’hiver de 2010

TOTAL  (en millions de $)

Construction des sites 290,0

Fonds de dotation des installations 55,0

Reconnaissance des athlètes 0,4

Services fédéraux essentiels 686,4

Relais de la flamme 24,5

Jeux paralympiques 32,0

Premières nations hôtes 2,0

Legs autochtones 34,0

Édition numérique de l’Olympiade culturelle 0,4

Langues officielles 7,7

Cérémonies d’ouverture 20,0

Pavillon du Canada 10,4

Sites de célébration 20,2

Commission canadienne du tourisme 26,0

Développement du commerce international et protocole 3,7

Budget de fonctionnement du Secrétariat fédéral 2010 35,0

TOTAL 1 247,7
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CÉLÉBRER LE SUCCÈS –  
SE TOURNER VERS L’AVENIR

Quand le gouvernement du Canada a pris la décision d’appuyer la candidature de 
Vancouver pour accueillir les Jeux olympiques et paralympiques d’hiver de 2010, 
sa principale priorité était de veiller à ce que la tenue des Jeux crée des avantages 
socioéconomiques et laisse des legs durables et positifs pour le Canada et ses citoyens.  

Bien que le Comité d’organisation des Jeux olympiques et paralympiques d’hiver de 2010 
à Vancouver (COVAN) ait été responsable de la planification et de l’organisation des Jeux, 
le gouvernement avait, en collaboration avec d’autres intervenants, les rôles suivants :  

•	 contribuer financièrement à la construction des sites d’épreuves sportives et des 
sites destinés à d’autres activités ainsi qu’à plusieurs aspects prioritaires liés à 
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l’organisation des Jeux, à savoir les Jeux paralympiques, la cérémonie d’ouverture des 
Jeux olympiques d’hiver et les relais des flambeaux;

•	 offrir à ses propres frais les services fédéraux essentiels relevant de sa juridiction, 
comme la sécurité;

•	 réaliser des investissements stratégiques qui permettront de tirer profit des Jeux 
d’hiver de 2010 afin d’optimiser le rendement du capital investi et de créer des 
avantages et des legs pour l’ensemble de la population canadienne. 

Bien qu’il soit trop tôt pour quantifier le rendement de l’investissement du gouvernement, 
on ne peut nier que les Jeux ont été une réussite sur pratiquement tous les plans.  

Les niveaux sans précédent de participation et d’enthousiasme démontrés par la 
population canadienne ont dépassé les attentes les plus optimistes. Les Jeux d’hiver 
de 2010 à Vancouver et à Whistler peuvent légitimement revendiquer une place à 
titre de moment déterminant dans l’histoire canadienne, peut-être la plus éloquente 
démonstration d’unité depuis les célébrations du centenaire en 1967. La flamme a 
traversé tout le pays, sollicitant la participation de plus d’un millier de collectivités et 
conduisant les Jeux directement à la porte de millions de Canadiens. Le relais a stimulé 
notre imagination et insufflé un sentiment de fierté et d’optimisme qui s’est propagé dans 
chaque région du pays. Cela ne faisait que commencer. 

En ce qui a trait aux épreuves sportives, les équipes canadiennes ont obtenu des résultats 
remarquables. Nous étions subjugués et inspirés par les performances de nos athlètes 
olympiques et paralympiques. Les athlètes canadiens ont gagné 26 médailles aux Jeux 
olympiques et 19 autres aux Jeux paralympiques. Le Canada est le pays qui a remporté le 
plus grand nombre de médailles d’or, soit 14 médailles, ce qui est plus que le nombre de 
médailles d’argent et de bronze combinées qu’il a obtenues. Nos athlètes olympiques se 
sont classés au 8e rang ou à un rang supérieur, 72 fois, montrant ainsi au monde entier 
que nous sommes désormais des gagnants, et que nous sommes en mesure de continuer 
de gagner à l’avenir.  

Les records canadiens de cote d’écoute pour les émissions les plus regardées n’ont pas été 
battus qu’une fois, mais bien cinq fois pendant les Jeux olympiques. Grâce à un consortium 
de diffuseurs, il y a eu davantage d’heures de télédiffusion et une couverture télévisuelle 
francophone supérieure à tout ce qui s’est vu auparavant. Les Jeux d’hiver de 2010 ont 
aussi été témoins de la plus importante couverture des Jeux paralympiques, notamment 
grâce à la transmission en direct et à l’échelle nationale du match de hockey sur luge 
où se disputait la médaille d’or et des cérémonies de clôture. Ces chiffres, combinés aux 
impressionnantes files d’attente pour entrer sur les sites d’activités et de diffusion en 
direct et dans les pavillons, fournissent des mesures concrètes du niveau de participation 
de la population canadienne.   
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La recherche sur l’opinion publique a démontré de façon constante que les Canadiens ont 
vibré à l’unisson avec les Jeux et les athlètes canadiens. Les ventes de pièces de monnaie 
et de timbres olympiques et paralympiques ont atteint des proportions stupéfiantes. Ces 
pièces de collection sont venues s’ajouter aux célébrations et sont destinées à devenir de 
précieux souvenirs pour se rappeler des nombreux bons moments. 

Le slogan « Ensemble en 2010 » figurait dans le matériel promotionnel produit par le 
gouvernement en plus d’être présenté au Pavillon du Canada. Rétrospectivement, le 
slogan semble particulièrement approprié – les divers ministères et organismes fédéraux 
ainsi que des sociétés d’État du gouvernement se sont réunis en 2010 pour contribuer 
au succès des Jeux. Tous les intervenants, c’est-à-dire les gouvernements provinciaux et 
territoriaux, les Premières nations et de nombreuses organisations non gouvernementales, 
ont collaboré en 2010 pour faire leur part. Ensemble, les bénévoles dévoués et énergiques 
sont à la base des Jeux. Mais par-dessus tout, les Canadiens se sont réunis en 2010 pour 
partager l’esprit d’une manifestation internationale et encourager nos braves athlètes 
talentueux. Cette nouvelle génération de héros, en plus de la fierté et de l’affection que 
nous avons ressenties pour eux, pour nos collectivités et notre pays, est le legs le plus 
important des Jeux. 

Le gouvernement a organisé ses nombreux ministères, organismes et sociétés d’État 
pour offrir les services essentiels non seulement aux invités de partout dans le monde, 
mais aussi aux citoyens et aux collectivités. L’objectif était clair, et il a été atteint : offrir 
des Jeux sécuritaires où les compétitions sportives et les célébrations culturelles sont au 
premier plan et où le droit à la liberté d’expression est respecté et préservé.  

Le site Ville Vivante à Vancouver est mis gracieusement 
à la disposition du public par la Ville de Vancouver.
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À la suite de l’étroite collaboration qui a marqué les préparatifs des Jeux, les ministères 
et organismes fédéraux ont forgé de nouvelles relations et trouvé de nouvelles façons 
d’améliorer les principaux processus opérationnels. Ceux-ci en plus d’autres leçons et 
améliorations en matière d’organisation et de gestion sont actuellement mis en œuvre 
alors que le Canada se prépare à organiser et à accueillir d’autres événements nationaux 
et internationaux d’envergure. Les leçons tirées des Jeux constituent des legs qui 
continueront de produire de nombreuses retombées. 

La collaboration authentique et efficace entre les intervenants du secteur public, soit le 
gouvernement du Canada, la Province de la Colombie-Britannique, la Ville de Vancouver et 
la Municipalité de villégiature de Whistler, était unique. Elle a montré la voie à suivre pour 
améliorer les façons de procéder, la manière dont les différents ordres de gouvernement 
peuvent unir leurs forces afin d’accomplir des choses remarquables au service d’intérêts 
variés. Sans l’impulsion créée par les Jeux, la relation entre le gouvernement et ces 
partenaires ne se serait pas consolidée si rapidement.    

Le gouvernement, grâce à chacun des employés qui se sont efforcés d’offrir aux Canadiens 
des Jeux dont ils pouvaient être fiers, est lui-même fier d’avoir contribué à faire des Jeux 
olympiques et paralympiques d’hiver de 2010 un véritable succès historique. 

Nous pouvons déjà constater que les Jeux, de même que les activités stratégiques 
des gouvernements, entraînent des répercussions socioéconomiques positives. Le 
gouvernement continuera de déployer des efforts pour mesurer ces avantages et en 
rendre compte. Ces études constitueront un autre legs, en permettant au Canada et au 
monde de mieux comprendre et d’apprécier l’incidence de la tenue de Jeux olympiques 
et paralympiques et la façon dont le Canada et d’autres pays peuvent tirer profit de 
l’organisation de manifestations sportives internationales d’envergure.  

La liste des avantages et des legs associés aux Jeux de 2010 continue de s’allonger : 
le legs humain des 25 000 bénévoles ayant acquis de nouvelles compétences et une 
expérience de calibre international; les legs économiques pour les collectivités des 
Premières nations; et de nouvelles installations sportives pour l’entraînement des athlètes 
et les compétitions de même que pour l’offre de nouvelles possibilités récréatives pour 
renforcer les collectivités et d’améliorer la forme physique.   

Le gouvernement est d’avis que son approche pangouvernmentale et horizontale à la 
collaboration, a créé des avantages sans précédent. 

Il est évident que les Jeux de 2010 ont établi la réputation du Canada sur la scène 
internationale en tant qu’hôte accueillant et compétent. Sa réputation et ses antécédents 
ne peuvent que jouer en sa faveur lorsqu’il posera sa candidature pour d’autres 
manifestations sportives internationales. 
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Aujourd’hui, alors que s’achève la première décennie du 21e siècle, le Canada s’illustre 
sur la scène internationale comme un pays fort et confiant. Le succès des Jeux a renforcé 
notre foi en nous-mêmes et en notre prochain. 

Nos réalisations lors des Jeux d’hiver de 2010 nous ont rappelé qui nous sommes en tant 
que Canadiens et nous ont aidés à réaliser à quel point notre nation est enviable : nous 
avons un pays caractérisé par l’inclusion et la tolérance, riche d’une diversité culturelle 
et de talents, et empli d’un sentiment de volonté et d’optimisme, et un pays qui a prouvé 
encore une fois que son gouvernement et ses citoyens sont prêts à relever tous les défis 
que posera l’avenir. 

Vancouver 2010 : une longue liste de records et 
d’autres premières

1.	 Première médaille d’or gagnée par un Canadien en sol canadien.
2.	 Première fois que la construction de tous les sites de compétition est terminée avant 

les cérémonies d’ouverture des Jeux olympiques d’été précédents. 
3.	 Premiers Jeux paralympiques d’hiver au Canada.
4.	 Première fois qu’une entente signée par les partenaires des Jeux (Entente 

multipartite) est intégrée à une candidature pour les Jeux. 
5.	 Première fois que le CIO et le Comité organisateur reconnaissent les peuples 

autochtones en tant que partenaires officiels des Jeux.
6.	 Première fois que les équipes d’intégration des services gouvernementaux et des 

opérations gouvernementales sont opérationnelles trois ans avant la tenue  
des Jeux. 

7.	 Premiers Jeux à intégrer les gouvernements national, régionaux et locaux à titre de 
partenaires à part entière, depuis la candidature jusqu’à la tenue des Jeux à l’échelle 
stratégique, politique et opérationnelle.

8.	 Premiers Jeux à inclure la durabilité sociale à ses engagements pris lors de la 
présentation de la candidature. 

9.	 Plus importante opération de sécurité nationale dans l’histoire canadienne grâce à la 
mise sur pied du Groupe intégré de la sécurité de Vancouver 2010 et du Programme 
intégré d’exercices, créant un nouveau modèle de planification et de mise en œuvre de 
la sécurité lors d’événements d’envergure. 

10.	 L’Étude conjointe Canada–Colombie-Britannique sur l’incidence socioéconomique des 
Jeux d’hiver de 2010, la première du genre, mesure les incidences réelles des Jeux 
dans huit secteurs d’activités.
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11.	 Premier quartier LEED au monde, le Village olympique et paralympique  
de Vancouver.

12.	 Première fois qu’un fonds de dotation des Jeux est créé six ans avant les Jeux.
13.	 Plus long relais de la flamme olympique : 45 000 kilomètres.
14.	 Première fois que le relais de la flamme olympique se fait de façon non linéaire et 

passe dans 10 collectivités de célébration au Québec, en Ontario et en Colombie
Britannique.  

15.	 Première fois que les cérémonies d’ouverture des Jeux olympiques ont lieu dans un 
stade couvert. 

16.	 Premières pour la Monnaie royale canadienne :  
•	 plus important programme de pièces de circulation jamais conçu;
•	 première pièce de circulation commémorant les Jeux paralympiques;
•	 première fois que les membres du public peuvent toucher et tenir les médailles 

olympiques et paralympiques. 
17. Premières pour les Jeux paralympiques : 

•	 le plus de billets vendus, soit 230 000;
•	 le pourcentage le plus élevé de billets offerts et vendus – 85 %;
•	 le plus grand nombre de diffuseurs internationaux : 34 détenteurs de droits ont 

diffusé les Jeux dans le monde entier; 
•	 la plus grande couverture télévisuelle dans le pays hôte : 57 heures de diffusion 

télévisuelle en français et en anglais par le consortium CTV;
•	 la promotion des Jeux paralympiques se fait conjointement avec un comité 

organisateur du pays hôte;
•	 site Web paralympique le plus populaire, avec en moyenne 50 000  

requêtes quotidiennement. 
18. Première fois qu’on change l’horaire des épreuves des Jeux olympiques d’hiver en  
      fonction des prévisions météorologiques, aussi tôt que six jours avant l’épreuve.
19. Jeux les plus durables jusqu’à maintenant.
20. Première fois qu’un gouvernement national s’engage à compenser les émissions  
      de gaz à effet de serre liées aux Jeux. 


